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Introduction. 

L'a tl entio11 drs pou\·oirs p11b li cs a été appelée. a di\·c l'ses 
repri ses, dans ces dernii' l'e · années. s11r b co nc111Te11 ce 
fa ite aux maté ri a ux indigène", po ur la con Lrn ctio11 de 
plusir ul's de 11 0s !-:;'l'ancls mo1rnmenls, pa r les piel'rc::; cl" ori­
ainr 6Lr,.111gè re et nola rnrnent pa r la pierre d'EuYille 
(France). Cc sont surto ut les exploitations de petit µTan it 
si~u écs dan s les prnYinc<' · cle Liége, de l'\amur el üe l l:1i ­
na11t. cp1 i sont le plu · allci nlcs pnt· celle concurrence. D0 · 
pétitions ont é té ad res:--écs ;:i b Gliam!Jre des Repré, e11 t:1 nts , 
en !OOG, l ' une pa r les rnnîlrc. des carri è res de peti t granit 
de la pro\'ince cle Liége et l'a utre par la Cha m lm, de 
Corn mercc el d'Induslrie de ~Ions, pour cc qu i ec,ncern0 la 
prnvince de Il ainaut. Ces pétiti ons onl donné lieu, dP la 
pa 1· t de ?\ f. le député Jul e. Dall ern ag-ne, :i 1111 imp<,rlant 
mémoire rédiµ<- an nom de la Co1n111is::; ion pcr111 a 11 e11te dè 
l'Induslric, en date du G j a 11Yier rnuî, ét:1!Jli ssa n1 les a·Ya n­
lagcs de nos princip~1les picrr<'s de construction indi L: èncs 
: ur les pÎ<' JTCS ét rangères. En rédigea nt la p1·6s0nlc ·note 
no11 s nous proposons dr fa ire conn.:iil rc, tl' unc maui èr~ 
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détaillée , 'la si tuation des carrières de petit granit de la 
province de Liége, les conditions de gisement, leur mode 
d'exploitation, leur outillage, les moyens de transpo rt do nt 
elles disposent, leur impor tance tan t au point de vue de la 
production que du personnel occupé, etc . Nous nons bor­
nons, pour le moment, aux carri ères de la prnviuce de Liége 
et au peti t granit, nous réserva nt d'étend re cette é tude à 
d'autres provinces et à d'autres matériaux de construction 
de moindre importance. · 

J{istorique, 

Uempioi du petit gran it, comme pien e de construction, 
n'a commencé à rece\·oir des app lications quelque · peu 
importantes et nombreuses que clans la seconde moi ti é du 
XIXme siècle. Dans la prov ince de Liége, on ne connaissai~ 
guère, au début , que les carrières de petit g rani t cl 'Ouffet, 
dont les produi ts étaient presc rits clans la plu part des 
cahiers des charges relatifs a la bàtisse. Successivement 
An thisnes, Sprimont, Comblai n-au-Pont, RonHeux. Les 
A.vins, et d'autres localité<; de la région dn Condroz 
devinrent clos centres cl'exp loitat ion du peti t granit , gràce 
aux moyens de communication perfectio nnés q11 c pr6senta 

· l'extension de notre réseau de voies ferrées el notam ment 
de cel11i des chemi ns de l'er vici naux. 

Pendant longtemps, en effet, on n'avait di sposé cp1 e de 
Ja .\leuse et du cana l de l'Ourthe, indépendamment des 
roules ordi nai res , pour effec tuer le transport des proclni l: 
des ca!'l'ii·res ve rs les centres cl 'uLi lisati on . Ce fut, g r,kc a 
ces moyens natu rels de transport, que les carri ères cles 
bo rds de la ?\Ieuse, notam men t de la provin ce de Nam ur , 
ou ve rtes_ clnns nne antre formation cal caire, se dén' lop­
pùrcnt bien avant celles de petit granit qu i a/llenra it princi­
palement . ur l0s k 111t · sommets, el furent appel6cs ù 

1 
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fo urnir des pierres pour h t;Onstrnction des égli ses go L11i-
11 ues dont le~ grnndes ,·enières ogirales, les chapiteaux 
des colonnes , etc . . réclamaient des matériaux permetta nt 
de recevoir des scnlptures clélica le. et nombre ll. es . Un 
1:,!T:rnd nombre de ces monuments ont résisté n l'action 
destructive de notre climat pendant plusieurs siècles et sont 
0ncore très bien consen ·és. Bien que l'on trouve encore 
da ns ces ca rrières, ouvertes dans le cléronien ou le viséen, 
di;.- !Jancs très app réciés, la vogue est . nrtout allée, dans 
lt' dernier demi-siècle éconlé, au peti t g ranit , par suite de 
l::t possibi li té d'obtenir des blocs de très g randes di'mensions, 
d'une pierre peu g·éli ve et se prêtant à un e ta ille très déli­
ca te. 

Nous emprn ntons ~ 1111 mémoi re publié par ::\I. Berger , 
.-\dmi 11ist ratenr Inspecteur général des Ponts et Chaus­
::;t\es (l 1, les renseigements ci-après rela tifs à quelques app li­
ca tions très :111ciennes du péti t grani t dans les construc­
tions : « ... l'éi .. di se ab bati a le de Sain L- ITu berL; c'es t 16, pen . 
>} sons-nous, ~11e l'on a fait usage, pour la prerni ère foi s. 
}} du peti t grani l, co mme pierre a mou lure ; cette ég lise 
}> fut commencér. en 1525 et ad1evée en ~57G ... '\ iennent 
)} ensuite l'ég lise des Domi nica ins fi Braine-le-Comte, bàti e 
}} <' Il W27, le porta il de 1GG7 de l'Aglise Sai nt-\'incent :'.l 

}> Soign ies , e tc. » 

Considérations géologiques. 

Le petit g ranit se rcnconlrc dans le ten ain ca rLonifèrc; 
cc dernier se diYise en deux é tages dénommés. en allant de 
bas q11 li a ut : le tournaisien (T) et le ,· iséen ( V). 

L'é tage to ur na isiP_n se di,· ise, fi : on toul', 0 11 plu :::; ieurs 

( l ) , ; 1//la les des T r.11 ·a11x p11b/h·s de Belg ique, t . X 1. V 11 (<1nn.:e l f'.t) ] ). 

l 
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ass ises , et sans teni r compte <les fac: iPs, en les deux sui ­
vantes : 

Tl. Assise in fél-ieu rn ou de Hastie1·e ; 
T2 . Ass ise d'Ecaussines et de 1,Va ul ~oi·t. 

L'assise d'J.!:caussines, du nom d'une loca lité de la pro­
vince de Hainaut, où elle est Lrès cléYeloppéc, se div ise en 
deux parLi es qni sont désignées comme ci-après dans la 
légende de la carte géologique dé ta ill ée cle la Belgique : 

T2a. Ca lcail'e d'Yl'oir. a\·cc cdnofdcs spo1'adiq11e,; cl 

che1·t (ph tanites noir,::); 
T 2b. Calca ires à crinoïdc, r t ù i:l éb l' is de paléchinidc:< 

,::an~ chel"ls (pet it gTa oit de l'Ourthe et des 
Eca ussines). 

Cette dernière bande est la plns 6te,·ée stratigrap hique­
ment parl aut et suit immédiate ment en descendai~i l'ass ise 
infé rieure Yi séennc. C'est clans ce tte bande gue sont 
ou,·erles les importantes carrières exploitées en Belg ique, 
tant dans la province de Li6ge (rue cla ns cell e~ de Namur 

et de Ilai na u L. 
Dans la première des dites provinces, les ba ndes 

calca ires, tournaisicnnes e t Yi séennes, repo:enl sur les 
psammites condrnsiens dans lesr1uels sont ou,·c rtcs d0. lrè:; 
nombreuses ca rri ères tlc grès il pa,·6s , et fo rn1 0nt d0s bas­
si ns très a llongés courn nt clc l'ouest ,·c1" l' est sur de très 
grandrs étendues. 

Le premier g-ranù bassin consiclé1·6, compté en all:rnL cln 
nord an sud, se cli r ip:c cle Sprimont \"Cl 'S Clwn xhe (Poul­
seur), oii il Lrave l'se l'Oul' tli e pour se poursuivre sur la r iY c 
gauche de crtlc rivière vers le yiJ J:-iµ·c de ll ody. Si nous 
nons l imi tons au x aflleurr n10n ls de la bande explo itable ou 
de petit µ· ranit. nous fro uvons, d'après le t l'acé ,lP- l:i ca rt e 
g6o lo~·iquc délai li (•<' . un cl éYcloppemcnt <le 11,200 rn i•l t·<'s 

cL une larµ-0 11r max imu m rie 1 kilùmi·l l'CJ au ,·ilbQ·c do 
Spl'i 111 011l. c·es l, 0 11 ccl endroit, que l'i nclinai son d(:s l <'r-

' 
l 

\ 'A 1.1.ü::; ni,: 1:0c1nm: i:: r ni-: 1. ·.\ )1111.i-:n: . 

Nord 

Fa2 

l's,u,,,,,,.t,·s 
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rains est la plus faib le, 15° environ, pour ce qui c.;o nccrne 
le versant nord du moins ; celle incli nai son augmente en 
allant vers l'ouest, pou r aUei ndre et dépasser même CiO°, et 
le bassin s'y resserre ; au contraire, le bassin se ferme cl ' nne 
façon plus large ve rs l'est <-l ll mettan t une pins g rande 
surface de l'assise exploitable à découver t. Le ,·e1·sant suri 
de ce synclinal se poursuit de l'est à l'ouest avec une incli­
na ison voisine cle la verticale. 

Plnsielirs ca rrières sont ouvertes dans chacu n des deux 
versants du di t syncli na l ; leur position e. t indic1uée sm la 
ca rte ci-annexée. C'est, clans cc synclinal que se trou,·ent 
notamment comprises toutes les carri ères cle la co mmune 
de Sprimont. Nous le désignerons sons le nom de synclinal 
de Sprimont-Poulseur. 

Séparé du bassin de calcaire carbonifère précité par une 
slampe considérab le de psamrnites conclrusiens fo rmant un 
an li clin al et mesurant aux a tlieu remen ts un cl éveloppemen t 
horizonta l va riant cle 1,000 ù 1,:i OO mètres, succède un 
second bassin calca ire, d' un développemen t bea uc: oup plus ., 
considérabl e encore ,1ue le précédent, et comprenant les 
can ières ouve rtes clans les communes de Rouvreux, Com­
blain-au-Pont Anthisnes e t Ouffet. 

' 
Ce bassin calca ire présente 11 n aflleu rement superfi ciel 

dépassan t 1,ôOO mètres clc largeur entre Antl1isnes et Com­
blain-au-Pont, et celui de petit gTa11 it a lteint une larg,~ ur 
de plus de t ,200 mètres . Qu:in t au développement longitu­
dinal, on mesure de la poin te ori entale du bass in de peti t 
gran it justj11':i la rencontre ri e l'Ourthe, G,200 mèt res . Ce 
bassin lraYe rse la va ll ée de cel le ririère r t se poursuit sur 
la ri ve :-:·a uc li e de ce lle-c i d'abo rd sur environ 10 kilo­
mètre:,; po111· s'.élargi r co11sidérablcmenl; le ,·e rsa nt sud 
l'o rme ensuite· un ant.icl in:i l cl onl 1' 1111 0 des ailes pa:,;$0 d::i ns 
la c.; 0111 n1 une d'011ffet, pour former 1111 nou,·cau synclin::il 
don t l'aile sncl pénètre cl ans la proYi ncr de l ,ux0mbouq .. \·. 

•, 

•. . 
~ 

' 
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L'aile nord du g rand synclinal, que nous désignerons 
sous le nom de Rouvreux-A nthisnes-OufTet, se poursuit ve rs 
le sud-o uest, en passant par ·warzée et Clavier, pour a ttein­
clré la vallée du I-IoYoux el fo rmer un nouvel anti cli na l vers 

•' 

le nord-est, sui vi d' un aut re ve rs le sud-ouest, passant par 
Les Avins e t pénétrant ensuite dans la province de Namur. 

La mèmc aile nord fo rme en outre di,·erses ondulations 
et se termine par un e. bande inclinée pied sud dirigée nord­
est - sud-ouest, allant de Soheit-Tinlot à Modave pour se 
poursuivre et pénétrer él!'a lement clans la proYi nce de 
Namur. Deux autres bandes de même ori entation et limi tées 
au sncl pa r des fa illes se rencontrent au nord _de la précé­
dente et on t donné lieu a l'ouverture de diverses ca rrières 
dans les com mu nes de Str6e, Abée, Vierset-Barse_, 
Marchin , etc. 

Mal"Té les différences assez sensibles d'épaisseur, cette b 

assise de petit granit est remarquable cependant pat· la 
constance relati vement g rande de ses ca ractères e t des élé­
ments qui la constituent. Nous donne rons clans la suite, en 
décri vant chaq ue carri ère ou _chaque g roupe de carrières , 
les compositions que nous avons fait relever. sous nos : 'enx 
on qui ont été relevées :i notre intention par les exploitants, 
en appo rtant tou te la précision compatible avec l' exécution 
d'un semblable t ravail, en général très diffi cile et même 
non cléponnu de danger. 

D' une façon générale, on peut dire que la puissance de 
petit g ranit exploitable esL d'environ 40 mètres . On y ren- , 
contre di vers g roupes de bancs fo ul'llissant des pierres de 
tein tes et de qualités différentes. En partant cln sommet, im­
médiatement en-dessous de l'assise Yiséenne, dont la dis tin c­
ti on est nettement caractéri sée par sui te de l' aliondance de 
cherts ou de /hns dans ce tte dernière, viennent d'abord les 
ba11cs noù·s de petit granit qui co1nien nent spécialement pour 
le sciag·e en tranches minces destinées à être po lies . Puis 
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viennent les bancs dits bleus, de tein te con ·éq ucmment 
moins foncée 11ue les précédent et rp1i con,·iennenL égale­
ment tl'ès bien pour le ciage en L1·anches minces. Les 
exploitants li mitent quelque peu différemment la base· de 
cette assise; le· uns la font descendre ju qu':i la rencontre 
d'un hol'izon très remarquable par sa constance, bien que 
n'ayant qu'une épaisseut' va l'iant de qnelqnes centimètres 
à une vingtaine de centim ètres, d6nommé dure c1·01Î{e, ou 
mawai.e c1 ·01,te ou male cro1ête . Ce polit li t es t co ,1 titué 
par un ca lcai re tl'ès :siliceux, cnrèmemcnt dul' et · so ucié a 
l' un des deux bancs ,·o isins dénommé, par cela même, banc 
de la mazwai.se cr01ite . D'autres exploita nts arrêtent l'as ise 
des bancs bleus un peu au-dessus du su dit hori zo n, mais 
cette cli,·ergencc résul te plutôt d'u ne appréciation diffërente 
de la teinte que d' une différence réelle de cette dernière. 

En-dessous, on rcncontre ensuite une série de bancs que 
l'on dési0 ·nc . ou vent ·o us le nom de minces ba11cs. Ces 
bancs fo urnissent une cxce llenle pierre de construction, 
d'une teinte beauco up plu claire r1ue ce lle de la pierre 
pro,·cnant de. Lancs up6rieurs e t convenant pour tous 
le· tra,·aux. Il y a une ci1Hfl1antainc d'année.c; , on commen­
çait généra le1ne1n l 'exploitat ion par ces banc:s et on lais ·ai t 
en place le bancs bleus et noirs, cc r1uc l'on fait encore 
dan · c:e rta ine: carri ères oü on les tro1l\'c trop durs pour la 
tai lle eL oü o n le: util i. o srul cment pour la fo.b1·ication des 
paré:. 

Le gros banc . ur-cède, en tlcscendant, a11x bancs mi"nces. 
Il fo urnit la piel'l'c la plus recherchée pa 1· lcs constructeurs 
po11r le· monuments, ta nt par sa belle tein te que par :a 
~ompaci té, qu i permet cl 'obLcnir des blocs considé!'ables, et 
par la facilité de la ta ill e. Il se div ise, nonob tant sa com­
pacit6, en bancs de divc r:e.' épais. curs dont les joi nt · sont 
p0u ,·i -iblcs au gi. emenl et disparais cnt même en profon­
deu,·. A la ba ·c, on t1·otl\'e, en géné ral, deux banc.· d6nom-
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més bancs de 011100 et de 0"'00, <p1i ne se disti nguent pas 
touj ou rs du ,r;,·os banc proprement dit; la qualilé de la 
picrrn qu ï ls fo urnissent e t également supérieure . 

E n-.dessous du gl'os banc, µ:il le ,qri's bec, d'une plus 
grande du reté à la la ille et cl' une tein le STise moins ngréab le 
il la vue que le _()"OS banc; la pierre q11 i c11 pro,·ient est 
6,·idemment bea11 coup moins rcchercl1 ée pn1· les construc­
te ur·. Elle est uli liséc avan tngc11 se 111 ent pou r les travaux 
d art, murs de quais, etc ., pour lesquels on e borne à la 
scie r et à la tailler g ross ièrement. Cep<' ndant, dan cer­
tai11es ca rrières, la pien c do nt il s'agit se rt éga leme11 t pour 
les bâtimen ts et e tau si usceptible de recevoi r une très 
b<' ll e laille, mais plus coùtcu o. 

H:nfi n, Je banc i11fé1·ieur li vré ;\ l'exploita tion, mais su r 
une échelle beaucoup moins g·énéralc que les bancs prJcé­
denl , est déno mmé .r11·1"srm . La pierre c1u'il fourn it est plus 
dure que c.;e ll e du ,r;ris bec et ne co,wient s·11ère que pou r les 
travaux d'un et cli c se débite au fi l hél icoïd:.i t : elle ne 
poun;1it, en g6 11 6rni, 0t re <111 e dilli cilcm<'11l taillée par les 
moyen~ orcl i 11ai res . 

Dans cNL:.ii ncs zo ne,·, <Jl1 0lq11 cfo is assrz étend11 cs, le petit 
g ranit est re ndu inexp lo il :.i ble pa r la présence de nombreux 
Jin16., remplis de calc:a ir·e c1·i sta l]i,,é, qui s'<'nlrecro iscnt 
morne et IJ ll i ne pe rmettent pas son emploi comme pierre 
de constrncLion . \ 

Da ns le rn(• moi re préc ité de :.1. Berger, il est mentionné 
que, d'apr\s l;1 moycnn o des essai qu'il a efleclu6s, la 
l'<'Sistance ù l'écra cme 11 1. clti p<'l it g ranit a ét6 tron\·ée de 
7-1~ kilogs par centimètre Cë.1 tT6 · nous ferons remarquer 
qun les essais do nt il s'agit 011t cité effectués sui· de· bloes 
pt'Ovonant d11 !lainant seulement. 

De renscig·ne ments qui nous ont. été foi1 rn is par la firme 
1\J th. Van Hogg<'n, il S-p ri111 on1., il ré 11l tc q11e des essa is 
ont é té effectués en j ui 11 1900, ~ !'Arsenal de l'E tat , à 
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i\1I_alines, snr des blocs provena nt de diYers bancs des 
car!'i èl'es exploitées par la firm e précitée , sans pou\'C, ir 
cependant préc ise r auxquels des bancs les échantillons 
appal'tiennent. Les charges de rup ture a la compression 
par centimètre carré qui ont été trouvées a la suite de ces 
essa is sont les suivantes : 

1° clans le sens perpendiculaire au li t de carrière : 93CikJ, 
Sï2k7, 84îk5, 860 ki log., 840 ki log .; moyenne 871"3 ; 

2° cl ans le sens du li t de carri ère : t ,003kî, 983kî, 

9n- k5 1 029k- 8--k- 9- 3 1 ·1 ;-, , , · , - û , 01 o ; moyenne , (l og . 
D'autre part, d'après les mêmes essais de 1'1. Berge r, le 

poids du mèt!'e cube a varié de 2,785 à 2,821 kilog-., soit 
un e moyenne de 2,800 kilog .; l'auteur fa it to utefo is 
remarquer que ces résul tats ne sont qn'approxirnatifs. 

Le g isement cle petit g ra ni t affl eure presque toujours au 
voisinage du sol ; il est généralement recouvert pa r nne 
fa ible épaissenr de te rre végétale, d' argile avec pienai lles 
provenant de l':-tltération de la partie superfi ciel le des bancs . 
On rencontre a::;sez fréquemment, dans la masse calcaire, 
des cav ités plus ou moins considérables remplies de sable 
on de mati è re a rg ileuse e t provenant de la di ssolu tion d'une 
part ie des bancs. 

Généralités sur l'exploitation des carrières 
de petit granit. 

La pie rre s·extrait du rocli er en Llocs de toutes di men­
sions atte io·nant même J·uscrue 25 011 :-:W mèt res cubes . On 

' i:l 
ne fai t usage d'explosifs ,1ue clans les tléco urnrtcs , c'est-à-
dire dans l'enlèvement dPs pier res in util isables pour la 
ta ill e . On détache, en g(·n6ral, les blocs en c reusa nt, ,1 la 
main ou au 111 0\'en de pcrforatri cos ou de martea ux perfo­
rateurs, une s6 ;'i c de Lro 11 s 1.,erpe11 di cul:t ires aux j oi11 ts de 
stra tifi cation et nn e antre série parall èlem ent fi c0s join ts . 

_;.o,. 

1 

\ 
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L'existence de j oin ts naturels facili te souvent le trasail. 
Les trn us ainsi percés par des ouvriers dénommés ,·acteurs 
sont espacés ~le 0'"25 ù 011130 et on y enfonce des coi ns en 
fer sur lesq uels ils frappent a,·ec 1111 lourd mart eau appelé 
m aq1œtte jusqu\1 cc que le bloc poussé par l 'action de coins 
se cl6lache de la masse avec laquelle il fa isait corps . 

Dans ce r taines ca rri ères, 011 coupe la pierre a la limite 
du cha ntier cl'exploitalion à l' aide du fil hélicoïdal, mais 
cela ne se présente généralement qne dans les carri ères 
o utill ées au poin t de vue mécanique . -On peul éviter ainsi 
:'i l'aval- pendage des snrplornbs dange reux et qui empêchent 
cl 1' poursuiHc le gisement en profondeur. 

Quand un bloc est dé lac li é, il est tra1né, cl ans Geauconp 
de carri ères , jusqu'à un e ,·oie horizontale l'a rn ennnt 
dii:eclement nn chanti er de ta il le, mais plus souvent au pied 
d' un plan incliné destiné à le remonter au niveau du dit 
ch,rntier, attendu que la plupart des car rières sont en con­
trebas du niveau du s·ol naturel et de celui des chanti ers . 
Pour effecluer le déplacement des blocs et lem· charge­
ment sur wagonnets, on se sert de ~abestans actionnés a 
b ras d'hommes ou par manèges A chevaux, ou par trans­
missions t6lécly11amiqnes, on encore par moteurs électri­
ques ; 011 se se rt aussi de c::\bles-grnes don t les moteurs 
sont souvent des manèges à chevanx. 

Les blocs sont remontl;s au nivean des chan ti ers de taille. 
soit au moyen de pla11s incli nés pourrns d' un treuil .~. Lam­
b onr a\'ec c;\bles I oncls ou plats en acier, soit au moyen 
de ponts rou lants avec des porte-a-faux pour la mise des 
pierres sur chantier. 

Les appareils de remonte des blocs sont actionnés, soit 
a bras cl ' homme , ·oit p:.n· des che,·aux, soit mécanique­
ment, soit électriquement. . 

Le:; pla ns inclinés n6ces ·ite 11 t le trainage des blocs 
jusqu'au pied de ceux-ci ; ils constituent le moyen primi til' 

.1 
1 
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d'extraction; ils sont arnntageu,-e111ent remplacés par l0s 
càb les-g rnes ou mieux encore pa r les ponts roul ants . Les 
premie1·s r:;onL d' une in sLallati on beaucoup 111oins cc,ùteuse 
que les seconds, mai. il s présentent moins d'aYan lag-0s que 
ceux-ci ; les ponts roulants pern1 ell enl , en effet, Lû ut e,· les 
manœ unes Yo ulues a\·ec des charges co11. idérab le ·. 

L'extrac tion ti bras d' homme ou p::i r nHJ L<' nr animal es t 
lente eL coûteuse; ell e ne peut s'appliquer lj t t"::1 des cha rges 
modérées . Les ins ta ll a ti ons it \·apcur et les tra 11 s1n iss ion: 
t6léüyna 111iques pour l'extraction de. blocs sont enco m­
brantes el d'un mauvri is rr nclcmenl. L'e111 plc, i do l'électri­
cité .a. mis ti la di spos ition de:; exp luit ::111t s d<' ca rri ères , un 
ag·ent souple , écono111iq11e et per,neLta nt d'act ionn~r des 
mo teurs de toutes p11i ssa11 ces . Il se combine pnrti c11-
li èren1 e11t bien avec l'emploi des ponts roul::i nts; les lli \'()rscs 
m::i 1w~11 \Tes quo compor tent ces appa reils pe 11 \·e 11 L 1'-t re 
effect 11 6e · avec la pl11 s granJ0 ·6c11ri tc'• et dan s drs <.:ondi­
tio11 : très économi ques. Comme O il le \'(' l 'l'él. d;:i ns le c l1 :1 pilro 
relat if' ;i la. description d0s diYers0s ca r riè res, leur us;:ig·o se 
répand do pl11s· 011 plus el ils rendP11 t 10. pl us g rands 
sen·i ces ; il s n ·011 t que l'i11co1n é11 ient. l rèssé rieux cl'::i ill eurf' , 
d'occas io11 11 er une µTan de dépense de prcrn ic r {•tal il isscm011 t . 

:\li point de rn c de l'cxli a11 r0, if': carri ères (!f' p<' ,i l µ ra nit 
sont trl:s f':c.1 \·o ri sées ; les <'a ux, lrrs pcn aho11dantes, 
pc'• ni:lrf' ll t en prof'oncl eur pa r les nombreuses cassur<'s ou 
,ioi nts di \·e rs qui :iffec l<'ll i les roc!tes . Harem0uL. ell es 
mo ti\·0nt des ins ta ll at ions mfr:rni ques rp1 elque peu impor­
tantl's . f•:ncorP ici, l 't'·lec lri <.: ité <'St a ppelé•e ti rendre de r6cls 

8 ,, n ices pa r sui le do la fa cilit é de conduire l'énerµ·io :\ 
l 'enclrn it Youlu pour _v actionner des moteurs très sim pl1 'S 
et d(l 11t if' f'o nd io11 nement n'exiFe aucune sun·e illa 11 c0. 

Les manu ten tio ns des blocs sur rJrn nlic' r co 11s titu 0nt dos 
opéra ti ons très import.an trs dans lrs ca rri è res de petit gra­
ni t. d0rn and::111t u11 e mai n-d'o_. u,'l'r coùteu e da ns les 
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carri ères ne di spo ·an l 11as des moyens méca niq11 0s que l'on 
rencontre da ns k s grandes exploita tions de l'espèce . 

Ces manu tentions ont pour obj et cl'::i 111 ener les blocs aux 
appa reils de sci::ige 0 11 aux chantiers dans lesquels on 
procède ::i la tai ll e des pierres . Les blocs son t amené:; sur 
des wagons plats, sur lesquels il sont chargés au moyen tles 
êngins cr cxtraclion, aux ap pareils cle sciage quand il en 
ex iste ou llireclernent sur le chantier de taille. Ce dern ier 
est généralement d esservi p.1r tout un réseau de voies 
fe rrées , Je plus sourenL au gTa nd écartement des chemins 
de fer, do fo çon a ." permell rr la circula ti on de g rues a 
vapeur qui sen·ent ;\ la. tractio n sur les 1·ac:co rdements aux 
\·oies ferrées des \'ic_ina ux. 

Les manutenlions, d::lll s les peti tes cnrrières, se font à 
brns d'hommes ou par traction :rni male ; clans les autres , 
on f'ait us;ige de g ru es ronlanles ;i Ya pour pouYant le\' cr des 
charges de 12 a 16 to nn0s . On utili se éga lement les g rands 
ponts ronl nnts cl 'exlraclion 011 bien des ponts roulan t 
spéciau x équi pé comme le~ précédents et don t les cl ifTérents 
mo uvements sont obtenu s pa r t ra nsrni ssions té lédyn a­
miq ues 011 p:n moteurs élec lri cp1 es : qnclc1ues peti ts ponts 
sont rn onœ uHés à la mai n. 

Dans les can ièrcs ontillécs mécaniquement, le débitag·e 
des blocs bru ts pru \·enant de la carri l' ro s obtient au moyen 
d'a ppareils de sc iage, lesq uels sont de ci eux espèces : le fil 
hélicoïüa l el les arm ures il lnmcs . 

Les scieries au fil sont trop connues pour ètro décrites ; 
elles sont tl'n ne installati on très simple et pou coùteuse et 
sont établies en plein air ; les sc ieri es avec a rm ures à lames 
s'n Lritent cl ans des bdti m0 nt. couYerls; elles sont plus 
coûte uses comme ins tall al ion qu e les précédentes, mnis 
donnent des produits présen tan t de: sur faces bien mieux 
dress(·e~ et con\'enant lo111 p::t rli cul ièrement pour les blocs 
des tin6s a la marbrerie ou a c' tre expédiés non taillés . Dans 
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ce système, chaque armure se compose d' un chassis hori­
zon tal po rtant un certain nombre de lames en acier pa ral­
lèles el dont on peul fi xer à Yolonté l'écartement de manière 
a régler l'épaisseur des tranches. Le chassis esL suspendu 
pa r quatre bielles el g uidé par deux t,·a,·erses entre quatre 
colonnes; il est mis en mouvement par un bras qui com­
ma nde une rnani,·elle acti on née mécaniquement (moteur à 

vapeur ou roue hydraulique) ou élec triquement. 
Le mouvement de descente du chass is, ù mesure do 

l'avancement du sciage , est ob tenu au moyen d'un système 
:i. contrepoids. Des pompes centrifuges envoient constam­
ment l'eau chargée de sable sur les scies afin de produ ire 
l'allarrue cle la lame dans la. pierre. 

L'emploi des moteurs électriques pour actionner les 
ap pareils de sciage, rend ceux-ci complètement indépen­
dants des installations destinées :1 la production de la fo rce 
motrice e t permet d'obtenir un ,·cndement maximu m. Ce 
mo.Yen d'a ttaque des a rmu res permet a u ·si dr rendre les 
.. 1ppareils indépendants l' un de l'autre, de s11 pprim r r les 
courroies, les poulies fo lle· . les débraynges, etc. Le cou­
rant éleclriq ue es t enco re nppe lé à rendre ici cle très gTancls 
!-ervices. Des translJO rdeurs actionnés ;°1 bras d'liorn,~es on 
;i. r aide de g rn es ou de moteurs él<'clriques pcrmcllent 
d'amener les blocs sous les lames 0 11 le. til s d<'s sc ie,·i cs . 

Ua 11 s les petites carri èrrs, le d6bit;1g-c des bloc.:s SC' f'::tit il 
l'a ide <l e coins en fer appelé: sp1/;ots. in trod ui ts dans d<' · 
trous creus6s co mme d;111s le lrar,1il nu rnclir r. On com­
prend qu<' ll c c1uantil6 de main-c!" f, ' une récla lll e celle 
op6r;1tio 11 et ponr n·ob tcnir r ncorc qu e <l <'s surrac<'s itTt\~u-
1 ièr<'s q u c l'on doit d resse 1· ù !;1 pointe. Les b I ocs a i~1 si 
prép::u·és s'ap pellent <;pi'nds; le c rc11 semcnt des tro11s p<'t1t 
se l'aire et se f':.1 it J11(i1n c, mais rn rc11wnt, au lllOY<' n do 
111;1rtca ux perforateurs ;'i air comprimé, d'o 11 llll <' t'C'~>no ni ie 
llO m8in-rl'œu vrc égrt l<' mcnt tn11sid6rnl>lc . Tont<'f'oi~ k 

f 
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ciag·e des bloc:s permet de diminuer, dans une fo r te pro­
portion, le déchet de la pierre. 

Beaucoup de blocs simplement sciés ou épincés sont 
expédiés dn ns différentes localités du pays ou de l'étrang·er 
oil ils rcçoircn t la ln. ille demandée. Une certaine proportion 
est toutefois taillée clans les chantiers dépendant des 
carrières ; la taille s'e flec lue a la boucharde ou au ciseau. 
La boucharde consiste en u n marteau :\ tè te découpée en 
pointes de di amant; il en existe de difi'6ren.ts modèles, de 
mème qnc les ciseaux desti nés à la sculpture ou à la con­
fection des moulures . Les ta illeurs de pierres travai llent 
sous des abris en pai lle les abr itant de la chaleur ou des 
intempéries de l'a ir . 

Les catégories cl ·ou Hiers qu'on occupe dans les carrières 
de petit gran it sont, i ndé pendam ment des r octeurs, des 
bal'llew ·s pou r le chargement des pierres sur wagons et 
pour les manœunes à l'a ide~de grnes ou de ponts, des cabi- . 
niers (machinistes des ponts), des epincC'urs qui débitent et 
dressen t les blocs de pierres il la pointe, des appareilleurs 
(traceurs) , des lailleitJ's de p ie1·1·es, etc. 
. Pour permelLre la fo n na t iou d' ou Hiers tai lieurs de 

pie1Tes capables, il existe de a teliers cl'npprentissage dans 
I<' pri ncipales carri ères de pri mant oit de jeunes ouHiet·s 
trava ill en t a pa rt, sous la survei ll ance d'un instrncteu1·. Tl 
conYi encl rait que de semblaules atelier se général isent, 
mais il faut pou r cela des cenll'es tm portants d'exploita­
tion et la créa tion d'écoles i11clust ri elle · où les apprentis 
puis. enL rece,·oi r un en ·eignemen t sc ientifiqu e appro1frié, 
com me i l en ex isle :i Aywaille et a Sprimont. Nous croyons 
ut ile el intéres a11t de don ner clans ce qu i suit une courte 
note sur les ate liers cl'appi:enti ssnge des carrières de la 
connn11ne de Spri mo nt. 
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Enseignement professionnel . 

L'instituti on dont il vient d'être question porte le titre 
cl ' Ecole indu:;!, ·iel Le el ateliers ll'apprentissa.r;e pour la taille 
cle la pierre de Sprimont. L'école indu strie lle a été fondée 
en 189î; elle ful ouverte en mai 1898 et est subsidiée 
depui s lors pa r l'F,tat . Les ateliers d'apprentissage furen t 
également fond és en Jfü)ï et s11 bsid iés en 1899 ; ils fo nction-. 
nent officiellement depuis le Jcr janvier rnoo el ont donc, 
à leur ac ti f, une période cle plus de dix ans . 

Le but ponrsuivi par les organ isa teurs de celle donble 
institution es t de do nne r aux jennes ouvriers les connai .·­
sances nécessaires à l'exe rcice raisonné cl e la profession de 
tailleur de pierre et de rele,·er ainsi la situation de l'indus­
trie locale et même régionale du petit g ranit, pa r la fo rma­
t ion de bons ouvriers carriers, cl'ins trncleurs el d'appareil­
leurs instruits . 

La Co mmission atlmin istrati'"e se compose act 11 ellen10nt 
de ne11f membres, dont lrois sont délégués par le Go u\"erne­
menl, tro is p::i r la pro,· ince de Liége el trois par la commune 
de , 'primont. Le bo11 rgmestro est de droit présid 011I de 
cette Commi::;sion; celle-ci e::;t renouY elér par mo i li (! to us 
les troi s :)Ils. 

Les 616,·es, pour avoir accès, l;i nt ~ l'(•cole q11·:Jllx ate­
l iers cl'app rnnti ssage, doivent èt re :igés de 12 ans nu moins 
et a,·oir term iné leurs é tudes pr imaires . 

Auc11ne rétr ibution n'est duo par les élèYes; les dépenses 
de l'ï11stit11tion sont couvenes comm e il suit : 

a) Ecole : 1;:3 par l'Elal, 1/3 pa r la. proYi11ce el 1 13 par 
la com mune, il l'aide de lnxes pny6es p;ci r les patron s car­
ri en; qui versent en outre l'annuité du 1.J;itimcnt de l'(,cole. 

11) A tdif'1's: 21;:y par l' f~lat, 2 'G pa r la proYincc cl 1 '5 p::ir 
la commun e a l'a ide des taxes . pécia les pny{·rs par les 
patrons ca rri ers. 

\ 
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L'école possède de beaux locaux, construi ls spécialement 
pom les besoins de l'institution et pourvus d'u n mobilier 
complet et bien conditionné. Le monument, bâti en pierres 
du pays, renferme l'école et l'hôtel de Yille. C'est une 
constrnction sirn pl_e, sobre d'o rnementation, mais très bien 
app ropriée ti sa desti nation. 

Les ateliers établi s dans les carrières sont couverts, 
conY enablement abrités des intempéri es , bien que d'une 
construc lion très simple. 

L'i n · ti tu lion comprend en fai l deux. enseignements dis­
t incts : t 0 l'enseignement théorique, qui se donne à l' école 
industri elle, et 2° l'apprentissage ou enseignement pratique, 
qui se fait clans des ateliers établis sur les chantiers des 

carrières . 
Les cours complets de l'école industrielle durent quatre 

ans. fis se donnen t quatre jours pa r semaine, à raison de 
denx heures par;jour. On." enseigne l' arithmétique, le des­
sin c·éométri c1ue, la géométrie élémentai re et pratique, le 
dessin d'ornement d'ap ri·s le relief, la géométrie de l'espace, 
l'archi tec ture et la c?nstrnclion civile, la géométrie descrip­
tiYe . la coupe des pie rres , le modelage, l'économie indus­

Jri elle et l' ll ygiène. 
Ouan l n l'enseignemen t pratique, il se donne dans huit 

atelie rs d'apprentissage . Il dure neuf cents jou rs. Les 
apprentis trarni llent pen~lant . six l,ieures ~n b.iYer et huit 
heures en été , sons la d1rect1on cl un car rier 111structeur, 
parti culièrement exper t da ns son métie r. 

Leur travai l leu r es t payé ex.actement su r la même base 
·ni,x autres ouvriers. Sui· ce salaire, on fa it la première q li < • 

année nne retenue de 20 %, la deuxième de 'IO %, et la 
troisième de 5 %· Au montant de ces retenues s'aj outent 
des prill1eS ca lculées sur le montant des salaires et sur le 
nom bre de j ours de présence, et le total ainsi constitué est 
remboursé chaq ue_ an née ~ux élèves, en outils et en un 
livret de la Caisse de re traite. 
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En qu ittant l'école, les app renti s possèdent a111s1 un 
trousseau complet d'outils de première qua lité. Lorsque 
tout l'outillage est acquis avant la so rtie de l'école, le 
supplément des retenues est reporté snr un livret de la 
Caisse d' épargne au nom de l'élève. 

S'ils ont des aptitudes spéciales, les apprenti s penve nt, 
gràce à l'école i nclustrielle, pousser encore plus loin leurs 
études . 

En ce qui concerne la portée pratique et sociale de ce t 
ense ignement, c'est-a-dire, d' une part, les résu ltats qu 'il a 
donnés dans la région de Sprimont et, d'a utre part, la 
répercussion qu' il exerce, comme œuvre sociale, tan t par 
lui-mème que pa t· son exemple , trois fa its peuvent à ce 
sujet fournir de précieuses indica tions : 

Le prnmier, c'est la haute es time clans laquelle sont 
ten us les élèves so rtant de l'école et des ateliers . Depuis 
l 'origine, ~'école industri elle a délivré plu~ de 75 diplùrnes 
et les atelters plus de 200. Les diplômés consti tuent l'é lite 
<les carriers de la région et une quarau taine '<l' en tr'eux 
occupent des emplois d'instructeurs, d.'appareille11rs, e tc . 

~!~ ~e1.1xiè111e Peu, [' i!1stitutior! ~s t citée comme Utl 

mocÎèle et elie rei;o1 t 1\·ér1ue111incnt la visite de miss ions 
étrangères qui lui sont envoyées par le Gouvernement. 

Le troisième f'a it, enfin, est sa bri llante par ti cipa ti on a 
!'Exposition universe lle de Bru xelles , en "1!) 10, pour 
laq 11 elle elie a obtenu un diplôme do g-ran<l prix. Elle 
consistait en une mag n i fil ru e balust rade de 10 111 Ures cl e 
longueur, troi s pan neaux sculptés d::i ns la pierre, des vues. 
et renseig nements divers, des rappo r ts ann uels, e tc. 

Moyens de transport. 

Comme nous l'a,ions si1.:rnaV! pr6céclernment, les afllcu­
remenls <les bancs do pc li l gTani l se montrent général r 111 ent 
sur des plateaux assez 6lcrés Oil dans des réµions oit il 

j 
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11·existe pas de ,·oie nar i!tables . 'i l'on en excepte celtes 
c1ui sont our ertes cla ns la rall éc de l'Ou r the canalisée et qui 
peuvent en outre disposer depu is longtemps d' une roie 
fer rée dont l'établissement n~monte a uD grand nombre 
tl'an nées, les ca rrières de peti l g rani t doivent surtout leur 
développement actuel à l'établissement de quelques voies 
!"errées vicinales; telles sont celle allant de PonlsP.ur a 
Sprimont, puis de ln allant rejoindre la vallée de la Vesclre, 
11 la gare de Trooz sur la g rande ligne internationale de 
Liége a la fronti ère allemande, puis celle allant de Com­
blain-::i u-Ponl n Clavier par Anthisnes et Ouffet et enfin 
celle de Clavier au Val-Saint-Lambert. Les deux premières 
seules ont une réelle importauce pour le transpor t des 
produits des carri ères de petit g ranit. La construction du 
chemin de fer de l'Amblève remontant b une trentaine 
d'an nées a éga lement contribué n tirer les carrières dont i l 
!-'agit de l'i so lement dans lequel elles se trouvaient primi­

tivement. 
Voici, d'après les rense ignements qu'a bien voulu nous 

rourni r la Société nationa le des cli omins de fe r ricinanx, 
les date. auxq uelles les lignes ci-dessus désignées on t été 
livrées a l'exploitation . 

I. - L i_qne cle P oulsew· ri 1 '1 ·00:: : 

ci) . 'ection de Poulseur à Sprimont, !) décembre "1887; 
b) Section de.Sprimont n Lomeigné, 1 cr sep tembre 1906; 
c) Section de Louveigné :'i Trooz-riaduc, 24 j uin i90î; 
d) Section de Trooz-viaduc a Trooz-gare de l'Etat, · 

22 janvier I üOô ; 

Cotte ligne est au grand éca rtement, ce qui érite les 
transbortlernents :inx cie ux ga res ext rêmes de Poulseur et 
de Trooi. Son développement de Pou lseur à Sprimont 
mesure 8 kilo111 ètrcs el do :-Sprim ont,·, Trooi 1-1 kilomètres , 
total 22 kilomètres . 
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II. Lignr: de Comblain-au-Pont <i, Ctari·e1· : 

Cette li 12:ne est ;'l l' écartement normal de Comblain-au-v 

Pont â Ouffet et au petit écartement cl'Ouffet à Cla \·i er; 
au début, elle avn it été établie complètement au petit 
écartement; sur la première sec tion, les locomotives e t les 
voitures à \·oyagenrs continuent a circuler sur le petit 
éca rtement, de so rte que la \·oie présente 4 fi les de rails. 
L'établissement de la \· oie nu grand 6cartement ne remonte 
qu 'a quelq ues années ; sa mise en servi ce a e u li eu le 
6 févri er 190î; la sec tion, encore au petit éca rtement, de 
Clavi er :i Ouffet a 6té li vrée â l'exp loitat ion le 1°,. octo bre 
1894 et celle, également au petit 6car tement, d'Ouffet a 
Comblain-au-Pont, pa r parties successives, du 10 mai 1895 
au 8 ja1wier l 898 . De Comblain-au-Pont :i Ouffet , la ligne 
mesure 14 kilo mètres et cl'Ouffet ti Cla \·ier 13 kilomètres, 
ensemble 2î kil omètres . 

[If. - L1/;ne de Clwie1· a11 Val-Sai11t-Lam/Jerl : 

Elle est nu pe tit écartement et a été liHée a l'expl oi­
tation Je 22 j a1nier 1800; elle mesure nn dér elop pement 
de 20 ki lorn ètres . 

Les t;:ib lea nx ci-après ren eignent les tonnage:-- lra 11 :s­
por lés sur chac une des üi \·erscs liones pré inPntion1 d•e:s 
dep uis 1805; nou s a\·ons totalisé iL p;rt les prod uil s pri nci­
paux des caniè res de pe tit f!Tanit. Nous arnns ai nsi écarté 
les parés , le ballast , les moëllons et clécltets de c.:arrières 
qui n' on l qu ' une t rès fa iule \·a leur ; pour ces di rers procl u i Ls, 
une petite pa r_t ie peut ]HOYcnir des exploitations de g rl!s n 
pa,·és (psamm1tes concl rusiens) . 
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I our ce qui concerne les transports effectués par les 
deux lig·nes principales cle Clavier a Combla in-au-Pont et 
de Poulseu r-Sprimont-Trooz, nous ayons fai t figurer , : nr 

un schéma, les to nnages en pierres ·brules et en pierres 
taillées expédiées pendan t c.hacune des années compri::-es 
entre '1895 et 'I !J tO. Nous tirons de ces t:ÜJle:rnx el du 
schéma en question, quelques indications in t6ress:rnf PS . 

P ar la ligne de Clavier :'I Comblain-au-Pont , on a t1·a ns­
porté, pendant loule la pé riode considérée : 22.:,,GiO ton nes 
de pierres brntes el 104.4.32 tonn e. de pierres ü1illées, soit 
une proportion de 3 1.36 % seulement pour ces derniôres. 

Par la ligne de Poulseur-Sp1·imont-Trooz. la quanti té 
to tale transpor tée, pendant celte même période, a été de 
2 19,869 tonu es de pierres brutes et 2 l7, 127 to nnes cle 
pierres tail lées, so it pour ces dernières , une proport ion de 
49.7 %- Il en résul te que les canières de Sprimont expé­
dient effectivement el proportionn ellement beaucoup plus 
de pi erres ta illées que les canières cl'Ouffet et cl'Anlltisnes; 
pour ces de rnières, les expédi tions se l'ont principalement 
â l' état brut, <.:'es t-â-di re sous fo rm e cle blocs épi ncés ou 
sous fo rme de blocs sc iés . 

..-\u point. de vue des a,·anlages quo présentent le~: m ies 
ferrées do nt on cli 1:; pose actuellemen t dan· les <.:a rrières de 
petit granit et les nulres d'ailleurs, nou: rappellerons qu'en 
ve rtu J. ïnstrnclions générales en vigueur « peuvent ètre 
» effednés en débit., pollr le C"Ompte du Département de 
» l' r\ g ric11l Lu re, les Lranspo1·ls cle ma Lé ri aux cl' ern pi erre ment 
» destiné:; a l'n méliorntion des chemi ns vicina11 x d' intérêt 
» agri cole)) . Ces mesures permet.lent aux exploitn nts de 
cari'iè res de se débar rasser de ces produits encombrants 
et de trop peu de Ya leur pour suppo1'Le1· les frai s cle trans­
port. On peut juger irnmédiatenicnt de l'im porta 11 re que 
présente le rac<.:o rdemenl à nnc vo ie fc n ée d' une carri ère 
1p1 elcon11ue, to ut en P_ermetLant l'amélioration des chemins 
co mmuna ux. des provmces du nord du pays c, ü ces éléments 
pi I'!' re u x fo nt cl6 faut. 
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Les prix de transport applicables aux différentes caté­
gories de proclnits sur les lignes vicinales sont les suivants : 

1 ° Taxe fixe fr . 0-50 par toone pour tous les produits ; 
2° Taxe va ri able par tonne-kilomètre 

Bordu res, ballast, pavés, pierres brutes. fr . 
Pierres tai llées 
Moëllons 
Déchets de carri ères destinés à l'améli ora-

tion des chemins communaux 

Renseignements statistiques. 

0 07 
0 t'l 
0 04 

0 01 

Nous aYons faiL fignrer , dans les deux tableaux ci-ap rès, 
les renseignements recuei lli s à l'occasion du travail cle la 
sta tis tiq u8 minérale annuelle et relati fs à l' exp loitation du 
petit g ranit dans la province de Liége. 

Nous devo ns toutefois faire to utes nos réserves quant il 
l'exactitude de ces renseignements . Comme nons aYo ns pu 
nons en assurer personnellement , certains exploitan ts 
n'apportent pas toute la sincér ité vo ulue clans leurs décla­
rations faites à l'A.d ministra tion des mines concernant le 
personnel on n ier occupé, les <1uanlités produi tes e t leur 
va leur . Ils craignent , ~ to r t, que ces renseignements ne 
servent de base ft des taxes industri elles . Il est, d'autre part, 
diffici le d' effectuer un recensement complet, par suite cle 
la négliFence appo rt6e par un grand nombre d"0xploilants 
de faire la cléclar::ition cl'ou,·erture ou de reprise des ca r­
ri ères ti ciel ouYcrt , comme le presc rit le règ-lern0nt les 
ré!rissant Pn <late du 16 jal1\· ier 11)98. Il se rait œpenclanL 
cte" la plus hante utilité que l'on clisposàt d'une statistique 
exacte des diffé rentes bran ches de l'industrie minéra le. 

Ces réscn ·es f'ait0s, nous donn ons , cl ans un premier 
tableau, par comm une, le nombre de car rières de peti t 
g rani t en activité en 1910 , le personnel tota l y occ tq1t\ les 
uu.:t nti tés de produi ts fob ri qnés et les va leurs to ta les pDr 
~atégories de produits ainsi que la Ya leur ~lobale de to us 

les produi ts . 
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De l'examen de cc tableau, il res or t que c·est la com­
mune de Sprimont qui vient au pl'emier ra ng pour lï mpor­
tance de la production en petit gl'a nil, en ne con icléra11 t 
qne les pierres brntes et tai llées. La r1ua ntit6 to tale de ces 
pierl'es s'y est éleYéc à 18,045 mètre · cu bes sur 11 11 total 
de 3 ' ,965 pour toute la pro,·ince, so it 4(i.3 %- Le second 
centre, par rang d' impo rta nce, au poi nt de vue de ln pro­
dur.;t ion, est Anthisnes; on y a f'abricp1é 9,400 mètres culJe · 
de pie rres de ta ille, ·oit un peu plus tle la moi li0 de la 
production de , primont (exacterncnl 32 %) ol 2-1. l % pn r 
1:appo1t au tota l. l~n conséquence, ces deux: co111 111uncs 
J'onrnissenL ensemble î0.4-?{ dc~ ln produet ion lolalo des cnr­
ri è res de petit g ra nit de la province ; puis Yi ennent en ordre 
rapidement décroissant. Rouv reux: a,·ec3, JOO mèt res cube· . 
Comblain-au-Pont avec 2, :3ïü mètres cube:-:, 0 11ffet el les 
:\."ins a,·ec respecti\'<' rncnt J ,530 et J ,425 mètres cubes : la 
qu:rn tité de pi e-rres Imi te.· et tai llées pro,·enanl de chacune 
des autre· commu nes reste inférieure:\ 1,000 mètre· cubes . 

La quantité de pa\'é · f'ab r·iqués en pclit g-l'an it rst prtr 
importante; elle se chiffre, d'après 1:J sta ti sti que oni ciell <' . 
it 1.000,000 cle pièce ; <..:e ll e quanti té doit <;tre in l'0rieur·e 
{1 la réa lité. parce <1uc les dée; hets de c~1 rrièrcs sont 'fUrl­
quef'o is travai llés par ùes sou:s-entrcprcnr 11 rs. qu i onl des 
clr anti1' rs distincts drs sièg·cs d"exp loi talion ; mais leu r pro­
dud io11 ne cloit pas ètrR bien eonsid6rablr . 

(J uanL aux moioll ons el piel'l'ai ll cs, t'est cn<.;orr da ns les 
co1111n11nes dA 'pri mo11t et d'An tliisncs , notam ment da ns la 
pre111 i6re. <p1 'on rele,·e le plu .- g ra nd éco 11lc 111 ent dt• ces 
ou!'=-prolluits ,·ers le ccntr·es d' uti li ·atio 11 . Ji~nti n cr n·rst 

tp1'cx<.;cptionn ell emcnt que l'on fab r·irJU<' de la c lr :rnx a ,·<'c 
l0s clée li ets de l'exploitation de petit ~:Tani l, à ca 11 !'=e de la 
µTn11elc concurrence faite ù cc produ it par la chaux lr ydrau-
lirp1P du dé,·on ir n et la chaux µr·a sse du ,·isée11 . . 

Pour 1010, la Yaleur tota le de la production de. carriè rrs 

T. E::i CA RR! É11 ES DE P F.TlT GRAN IT 831 

de petit g ran it de la pro"i nce de Liége 'est éleYéc a 
4,490, ï 5U fran cs, clans laquelle celle de Sprim ont inter­
vient pour 2,222.ôOO francs, oi t pour un peu moius de 
50 % ; viennent en second rang les ca n·ières d'Anlhisnes , 
pour une Yaleur totale de 957,900 fra ncs, ou pour 2 1 .3 '.Yc;. 

ignalons en<.:ore que le personnel occupé dans les 5 1 
carri6res de la province a été de 2,700 ouHiers en '1910. 

Dans le second tab leau, nous arnns fait figurer la pro­
duction en pierres de tai lle et en paYés de l'ensemble des 
carrières de peti t g ranit de la province, pour chacune des 
dix: dernières an nées, la ,·a leur· tota le de chacune des diles 
calégori es de produits: ainsi que leurs Ya leurs unita ires. 
La stali tique officieHe ne permet pas cle distinguer , sauf 
pour 1010, les quantités et les Yaleurs des autres sous-pro­
d ni ts des can ières de petit g-ran i t, sans i mporLa nce cl 'ail­
lcu rs ; elle ne permet pa non plus de disti nguer entre les 
blocs expédiés brn ls (épi ncés un scié ) et ceux qui sont 
tnillés a ux ca rr·ièrcs, de sorte que les prix uni taires moyen 
indirjlté dans ce tableau n'ont qu'u ne signification très 
rela ti ve. Nous ferons to utefoi · remarqner <1 uc, d'ap rès les 
l'cnseignemenl. fo urn i pn r la Direction Gén6rale des 
chemins de fer Yic inaux, ren eigne111cnl qui in téressent 
presque Lo ule les carrièl'es importautQs, la proportion en 
poids des pierre tfli llécs est de 42 % cl celle des pierTes 
brntes de 5 % de l'en ·e rn !Jle des blocs expéd iés par les 
dits chemi ns de fo l' . 

On pourrait, sans g rande erreur, app liq uer ces pource11-
1an·cs ~ l'ensemble tle la prodn cLion tic carrières de peti t 
n· r~ n-il de la prO\'i nce de Liégc . 
V C 
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u: . CARHIÊ:rrns DŒ PETI T (~RANl'l' 833 

Description détaillée des carrières 

~ous répartirons les carri èl'CS de petit g l'anil de la pro­
vince en tl'dis grnnpes d'après leur situation au poi_nt de 
vue géologique. 

Le pl'emiel' groupe comprendra les exploitations ouvel' tes 
clans le synclinal de Spl'imont-Poulseur ; le cleuxiûme 
groupe comprendra les carriè l'es du synclinal de Rouvreux­
Antllisnes-Ouffet; enfin, dans le troisième nous rangeons 
les carrières de la région du Boyeux. 

PRŒMIER GROUPE 

Synclinal septentrional ou de Sprimont-Poulseur 

Jous di stinguerons les carrières qui sou t ou vertes dans 
le rersan t nord du svnclinal dont il s'ao·it de celles situées . ù 

dans le vcl'sant sud; le versant nord comprend les exploi -
tations les plus imponanles du dit grnupe et d'ailleurs les 
mieux situées au point de r ue des moyens de transport par 
suite de la pl'oximité dn vicinal cle Po:1 lseul' a Sprimont et 
i:t Trooz. 

f'H EmÎ•:HE S ECTION. - \"ERSAXT XOJU) 

Les ~anié:res ouverles clans le versant no1:d dn synclinal 
._' prirnonl-Po11lset11· porlenl les numéro J ,i 11 sur la carte 
ci-annexée, en allant de l'ouest Yers l'est. Toutes sont en 
actir it6, sauf une qui a ét6 aba ndonn6e celle année. 

Ca1Tiêre n° 1. - b:lle est située à Chanxhe-Poulseur, le 
lonn· de la roule de Poulseur :j Comblain-au-Pont el est 

û 

ou,·erle tlans le Jlanc ouest tle la rnllée de l'Ourthe . Elle 
existe d<'pui un très g rand nu111bre d'années el es t ac luel­
lrmenl activ6e par la firm e Parmenti er. La coupe n° I 
représente le g-isemenl y reconnu. L'épaisseur de la partie 

• 

1 



en 
-< z 
<"l 

z 
> 

..:-.. 
0 
t'l 

en 

._, 
ô z 
-l 

'1:l 
0 
C 

in 
!'1 
C 
;: 

......... 
< e 
-;, 
:,, 
::, ,... 

0 

ci. ....., 

~ 
...: . 
"'· 
ci ... 
'"'? --~--0 ... ..... 
Go 

"" ~ 

l ~ . - .... o 
\ 

\ 

\ 

\ 

\ 

\ 

\ . \ 

i;? 

\ 

\ 

\ 

\ 
\ 

' \ 
' \ ,_ 

'<o 
\.C:, 

" \ 

-' Zm \ 
'"" \ \ ,,.,.. \ 

\ \ \ 
\ 

' \ 
\ \ 

,~ \ 
,11> \ 

'"" ' "' 
l)' \'I ' 

<; 3? . ', 

i..1e11 

ù-e<a 
c;? 

(1'<1\q 
ç 

\ 

' , '<J,. 
\ '"' \ ... ,o 

\ \~ ' \ , o \ 

\ ~ 
\ 

\ 
\ \ 

\ 
\ 

\ 

' ,,.. 
'"' ,o . 

\ 

'Z 
0 ., 
~ 

i ... 

• 

1 
f 

LES CARRI ËRES 0 1~ n :nr GRAN IT ~35 

livrée à l' exploi tation mesure 2811175; les bancs inclinent à 
55° pied sud. Les bancs dits de Qm6Q et de omgo qui sont à 
la base du ,r;ros banc sont soudés à ce dernier et ne forment 
avec celui - ci qu' une seule masse d' une épaissenr de 

9 mètres . 
L'exploitation se pratique par les procédés ordinai res, 

c'est-à-dire par spigots. Les Llocs son t extraits el amenés au 
chan Li erde ta ille par un cabe. Lan action né :'1 l'aide d'un petit 
moteur électrique a·uqucl le <.:ouran t tripha 6 a la tension 
de 220 vo lts es t fo nrni par la sous-stati on de l onlseur de 
l'u ine d'électri cité du pay · de Liége, à clcssin. 

Il n'existe aucune autre ins tal lation mécan ique à celle 
carri ère . Celle-ci n'es t racconlée directement à aucuue 
voie f'crréc , lll ai s le transport par axe pent se faire, dans 
des conclitio m; suffl samrncnt éeonomiqnes, jnsqu' :rn vi cinal 
<le primont ù Poul c111· qui passe ft peu prè au même 
niYe::lll , à c11Yi 1·on 1/2 kilomètre de distance 

Le nombre tl' ouHiers u<.:c upés :'1 celle carrière, en 1910, 
a été en moyenne de .:?2 . 

Cru·1·1JJr e n° 2 . - l~ll c est située fi Cli::rnxli e, mais sm· 
le terri toire ùc la commu ne de 'primonl. Jrne a été 011Yerle 
en 1 '77 par une ·ociélé hollandaise; après a,·oir pas épar 
divers exp loitants, elle c. t acti vée depuis 1 94 par la firm e 
J o. ep li l\laréchal. Le chantier de taille et l.:i ::;cieri e sont 
situées dans le ntl lon où se rpente la ligne Yi cina le de 
Chanxli e a pri mont, :'i em·iron 1 kilomètre d u pont de 
Chanxl1e sur l'Ourtlic, landis que la carrière se trouY e 
ou\' crle a une cin quanla inc de mùlres de haulc11r clans le 
Yersant nord du tlil Yallon <'l on y accède par une tranchée 
par tanl du sommet d'une espèce de plan inclin6 sans rails 

1u· lc<jltel les produits sonl cléYersés . Le g i~emenL exploité 
es t itlcnLit1ue a celui de la ca rrière n° 3 dont elle e t ll'a il­
lcur. tr \s rapproc ll ée; l' iuclinaison des bancs es t d'envi ron 
55° piccl sud. 

-
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L'exploitati on s'y pra tique par les procédés ordinriires . 
Les blocs sont extraits de la canière par un cabestan 
actionné par un moteur électrique à cou rant continu sous 
la tension de 220 volts fo urni par une dynamo commandée 
par la machine à vapeur de la scierie. La manutention des 
blocs su r chantier s'obtient par un moteur électrique ana­
logue au précédent. La scieri e es t à lames ; clic comporte 
,1uatre armures. 

Les produits de celle canière sont principalement 
expédiés en Hollande à l'état de blocs sciés sous cl 'a sez 
fa ibles épaisseurs, de sorte que le pl'i:\: dn mètre cube es t 
relativement élevé ; on en expédie égalemen t en Allemagne 
sous forme de blocs bruts on épincés pour monuments . 

Cette carrière est raccordée au \·icinal susdit en plei n 
chantier. Elle a occupé, en '1910, une moyenne de 75 
ouniers. 

Carrie1·e n° 3 . - Elle est sise au lieu dit Préa le, com­
mune de Sprimont. Elle est OU\'erte da ns le flan c ouest 
d' un ra vin concruisa nt de Chanxlie à Lincé el le l'ront avance 
a la rencontre de celui de la précédente car rière. J~lle est 
raccordée par une courte vo ie fe rrée au chan tier de taille 
qui se trouve in. tall é a la rencontre de ]a route de Chanxhe 
fi primonl 0. t de c~llc de Chanxhc à Lincé, contre la ligne 
vi cin ::i le a laquelle 11 est raccordé pa r une voie de 57 mètres 
de lonµu eur. 

Celle caniè1_·e ri_ été ouYerte en 18, 'O et e l exploilée, 
depu is le 1 cr Janner H) 10, pal' la fü-m e F . t-.foréchril, 
g , Hrisco et F. H.enaüx . 

La coupe n° Il inclic1ue la <.:01n posi lio
11 

d t1 n·is~ment 
d6co t1 H' rl à ce tte c.:a rri0~·e et qu i compol'tc des ba,~cs d'une 
épaiSS~ UJ' totale de 0 ~.

01

ùÛ, aYe<.; Une pen te pi <'d . ud de (jQo. 
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le,·er· des charges de 20 to nnes et pa r 11 11 e.:ihestan. Ces 
appareils sont ::i ction nés par un moteur :'t pétrole de b 
fo rce de 20 chevaux. Ce derni er met en mouvement éga­
lement' trois chassis de scierie par /i l hélicoïdal pour le 
déb itage des blocs sur chantier. Le câble-g rne a une portée 
de 103 mètres. 

On a occupé a ce lle ca rri ère, en ·1010, un personn el de 
3;:, ouvriers . . 

Can ·iere n° 1 . - On doi t la considérer comme une 
simple rechei·che. OuYerte depui s peu, elle es t cl6jà aban­
donnée ; le gisen1 enl es t le prolonn·ement dans le ,· ersnnl 

. D 

es t d u raYi n de celui de la précéden te exploita tion . On ne 
di spose pas, en ce t endroit, de l'emplacement néce.-saire 
ponr y établir u11 chanti er de taille ; de plus, la meilleure 
pa rtie du gisement mis à découver t a rencontré un ckrn toir . 
On n'y occnpa it que c1uelques onn icrs. · 

Carrières nQ' :f et 6 . - ~Iles sont situées au lieu dit 
Ogné, commune de Sprimont, ~1 3 kilo1n 6Lrcs envi ron ù 
l' es t des précédentes. Ce sont lrs plus anciennes exploi­
tations de la région de Sprimont ; ellrs Cu rent ouYer les vers 
rn50 par la fam ille _ R ondia, cle LirÎcé . Depuis lor~, elles 
furent exploitées .r ar <l ifl_i'Tcntc~ li n11 cs j usqu 'en 1005, 
époqnc ù lar1'.1 elle fut ~o n,sl1L11 é~ ]a , ·oc: iété anony me d'Ogné­
Sprirnont q111 eu, 1·cpn t _l exploitation le 1c, jam-icr suivant. 

Les sièges d ex trac ti on sont a.n nombre c!e clenx : le 
premier ~iège s':1 ppclle « Trou Hancteroull~ » c l l 'expl oi­
ta tio n s'y pra tic1u e au nin'an des voi es fc1Tées du chantier; 
le second s'appelle << Trou Hr, nclia >> (IL a tteint la prof'o n­
cleti r de 15 mètres :ous le ni Yr a. ll <l 0s dites voie .. 

La co upq n° HI f_î gure le g·isemcnt exploité ou rccon11 u 
A CPfi deux sicµ:c.-; il mesure une épa is$cur totale de :30

111
20 ; 

les ba ncs so nt .co,n. icl6r:1bl C'n1:_nt raplat is comparn ti,·ement 
fi c0ux des prcc:cdenles cn rrH'rcs; ils son t afl0c tés cl ' u11 c 
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pente variant de 35 à 25° en aYa nçant de l'onesl Yers l'est. 
A la ca rrière Rondia seule, on exploite le banc dé nommé 
gris bec; à l'autre siège, il est seulement mis :'l découvert. 

L'exploi tation se pratique comme :'l fl anc de co teau. 
g ràce à deux Lt·anchées qui mènent du chantier de L::ii ll e 
a ux deux carrières précitée . 

Les blocs sont détachés du rocl1er ù l'aide de spigo ts et 
amenés sur les wagons par des lreuils-ré\'oh·e r électriques . 
Une locomotive les conduit au chantier de taill e p:ir la 
tranchée corresponda nte; ils sont cléchar!.!fs llêLI' les o·n1 0. 

' . t, 
locomoli\'e · ou pa r le pont roulant du chantier. A l'excep-
tion de la locomoti"e el des gl'll cs, Lous les appareils :::er­
vanl :'l l'extraction et à l'exploitation des carrières , sont 
actionnés par l'électricité. 

Le courant élect rique est produi t par des généraLrices 
mises en mouvemen t par une machine à vapeur, ri conden­
sation, d'une puissance de 105 che"aux ind iqués . J ,3 vapeur 
lui rsL fo urnie pa r une chaudière à ,·apeur :'l tubes d'e::iu 
de ,'O môtrrs carré::; de surfocr d<' ('h::i ufl'c, timbrée à 10 
atmosphères. 

La mac hine à "apeur act ionne <!'1111 cùté la scicri0, de 
l'autrn deux µénél'atrices (,Jrc triqu rs . dont l'une. d'unr. 
pu issance util e dP î ü ki low:rn~, cl élii le 10 courant continu 
nécrssai re au lrnnsporl de foret' . so 11 s 11nc tr n. ion dr. 
:}80 \'Olts, 0l l'::rn lrr , d'une puissa nte de 12 kilo\\':,lts . 
fournit le <.:o uranl d' cic'lai rugr sous l:1 1rnsio11 de ·I 15 vo lis. 

Lrs prod ni ls de l'cxt ra<.:tion sont mano' ll \'l'(~s 311 tn OYe n 
de dPux tr011 il~ cabPst:1ns ~l0<.:1 1·i,p;es c;:1 p:1hles <l rd(•termin <'I' 
cli:1C'11n ,111 rllort de trac11on de ~O lc, nn0s. C0s cn !Jestan 
so l :1 <lrJlll) IC ,·it0ss<' l'1111 r 1 < 1 
·· 11 • · • ' 1 1111· es gT:indes ch::trl!·es r l 
l\ 111trP I HJl tl' l0s p0lil0s. lis s11 nt <'· tabli s sui ,·a 11 1 l<'s c~rnctc'•­
risliq11c. ci-H pri's : 

l•: ll ort dt' lntèl i,,n dnns le c.::'il ,lt• 
Lonµ 11 cur du <.: :tlJ!0 ;'1 c· 111·011l<'r. 

20 ,000 kilogs : 
2tJ() lll l'l r<•s j 

( 

• 

LES C ARR IERES l•E PETIT GRAN IT 

\ï tesse de traction pour grandes 
chara:es . 2rn50 pa1· minule; 

Vitesse de traction pour petites 
charges . 10 m. par minute; 

l is sont montés sur une plaque tournan te permettant de 
cl i riger le cflble sur n'impor te quel point de la carri ère. Le 
moteur actionnan t les différnnts mécanismes est d'une 
puis ancr de 20 che,·aux . Il transmet le mouvement aux 
tambours à l'aide de r6d11 cte urs de vitesse par engrenages. 
(j n emlirayacre Jllacé sur l'arbre in termédiaire perme t l'en-

• 0 

roulement rapide ou lent clu càblc selon l'effo r t néce sai re 
it la traction des blocs . La manœuvre du gros c:\ble du 
cabestan se foi t pa r un pcti l tre uil supplémen tai re calé sur 
l' un des arbres intennéùiaires avec tambour sur lequel 
s'enro ule un càblc très léger cl fa c;ile :1 transporter . 

La rota ti on dn cabestan $C fait au tour d'un f'ort pivot 
centrnl, fi l'aide du moteur qui sert~ la traction des blocs. 
:\. cet efl'et, une roue à Yi sans fi n reçoit le mournment 
par un train d'e ngrenages cl le transmet à un pi~·non 
engTcnanl a"ec 11ne grande roue dentée \'enue de fonte 
av~c Ja partie fixe de la plate-forme. Le poids du cabestan 
6tan l très élevé, la rotatio n demande rait un effort <.:onsidé­
rab le el diffici le :\ LransmcUre ; pour diminuer cet en·ort. 

· un dispositif méc::iniq 11 e pa t· vi sans fin permet de rclc\'er 
Je treuil de l'açon que la rotnt ion s'effectue s11 r le pivot 
s<' ul, les cou ron ne. exlérieu1·ps de la plate-fo rme se trou­
,·::int di ·Lanles d' un mill imt·l1·e en ,·i1·011 . ce qui réduit le 
frottements :'l 1111 mini mum . Ces cabest:ins sont actionnés 
par tics moteurs électriques d'une pui sance de 20 chevaux . 

A la carrière Rondia, de ux plans inclinés sen ·enl a re­
monte r les déblais proYenan l des trava ux de terrassement, 
a J'aide de tre uils actionnés 6lcclriqucment. Ces plans 
inc lin6s onl :'l double \'Oi0 et longs de 7U mètres, aYec 
pente de 31°; la charg-r ulilr à remorquer est de 'l.500 ki l. , 

1 

l 
l 
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a l'aide d'un ·wagonnet pesant Yicle 550 kilog .; la vitesse 
de traction est de 60 mètres par minute. Les moteurs élec­
triques son t d' une puissance de 16 cheraux, t~·pe tra1mrnys 
comme ceux des cabestans ; ils actionnen t les ta111bo11rs 
par l' intermédia ire ct·engrenages réducteur. de vitesse . Les 
arbres des tambours sont en cieux pièc0s, réunies p::t r ull 
manchon spécial permettant de compense 1· l' allono·emenL 
des càbles. Toutes les pa rti es mécaniques et élec~ riq ues 
sont fixées su r un bàLi rol>uste en fonte, qui donne L ute la 
rigidité intl ispen. able h ce p·enre d'appareil s . C0s treuils 
sont, comme le cabe:tans préclécrit., munis de cieux freins, 
dont l'un ;\ actiou méc::t niquc et. l'aut 1·c ;', ac tion 610,ctro­
magnétique . 

Les freins mécani r1ues sont du tvpe fi bande . ils fon ction­
nent par l'act ion d'un conti·epoitÎs; le décb:1elt emrn t rlu 
fr_ein s'opère ~ar une pédale placée fi la portée du maclli­
m te. Les f'.· e1 ns él ectro-m~g·nétiq ues sont co nsti Lué: par 
un élect1·0-a1 m::1n t dont le circui t es t f'<'rmé arec ce lui du 
moteur ; la fermeture de ce circuit produit l'allraction du 
noyau qui :;onl ùvc le contrepoids d'u n frein fi bande clont 
!ri ponlie est calée sui· l'ex trémité de l'a rbre moteur. Lors 
de ch.ar1ue a rrèt du. mot~ur , le courant ét:rn t <:o upé. Je con-
trcpo1d:; suspendu a ln Lige de cet 6le t · l L J . - c ro-airnan r0 om Je 
el <:::i le le frein . Ces appareils f'onct1·0 L · · t 11 11 <•11 a11ss1 au oma-
t iq urmrnl, lorsque le conrant rient 11 1 t , 111anq11 er )l'll S(J lt ern en 
pour 11ne tause quelto11 q11 e. 

Il exiqc en outre à la canière dn R 1. 1 
. 

1 
.. , ont 1a un p an 111 c 111 e 

analogue aux p1·éccdents, mais do 11 t l b · · e ca <'Sta n est mis en 
mouvement pa r une transmi . sion télé 1 · 

, . . 'c y 11 a 111 1qu e. 
f, out1lla b0 'e m6ca11 1que de ce-· ,Je it . . , lé é 

• • • • • •
0

' x ca1T1ercs est co rn p L 
pa 1· hui t a rmures à Id hel1c<,ïdal :,;111. 1 1 · 1 ·11 . . · e c 1ant1er < e l::u e et 
un e sc1en e avec 11 uatrn nrm 111'P.s ,1 l" 11 . . , ' «mes . v a en outre 
sur le chant1r r un pet it pon t 1·011 l"iit l - . · 1 é " , c e , rn et res c e po rt e 
commancl6 p::t r des rn oteurs <· lec tri, l' ' pies pou r ava ncement 

LES CARR IÈRES DE PP.TIT GRA NIT 48 

du pont cl pour la levée de. charges; le déplacement du 
cha riot est obtenu à la main . .-\.Yec cet appareil, on peut 
lever des charges de 30 tonnes . On dispose éga lement de 
deux aTues roulantes à vapeur cle 12 tonnes pour la manu­
tention des blocs sur chan ti er. 

A cetle carrière, com me ù toute les autres de mème 
importance. les produit s liH és an commerce consistent en 
pie rres épincées, en pierres lai Hées, en pie rres sciées au fil 
ou en t ranches sci6es a\·ec les armu res à lames · on y 
fabrique aussi des pavés et ùes bordu res Yicinales. 

Les pro(luils ci-dessus énum6rés ainsi qne les moëllons 
et d6chcts sont expédiés par le raccordement au vicinal , 
de 120 mètres de longueur, su r lequel la traction se fait 
pa r une locomotive de la société exploitante. 

Le personnel moyen occu pé à ces carriè res et leurs 
dépendances s'est éleYé en lGlO, à 212 ouvriers . 

Ca,·n<JJ 't' n° 7 . à Fond de Le\·al , commune de primant. 
_ Cette ca rrière a 6té ouverte en 1 82 ; elle longe à l'ouest 
l'a ncienne ronle de ~primont fi Li(·~e. Elle était exploitée, 
en drrnic r li eu, par la firme Bos::tnl frères et Cie et elle 
vient d'ê tre rep ris<' par la firllle l\l th. Van Roggen et il faut 
s'at tendre ,1 de prochaines e l importa ntes modifications de 
..:on outil lage qui e t encore 1onl a f'aiL pr imi tif'. La compo­
si ti on dn g-isement ne diffè1·e gur rc de crllf~ du gisement 
explo it6 à Ogné. On n'y enl c'he tonte foi pas le .r;ris bec 11i 
le ,;ri:;ou . Les bancs upéri eurs aux précédents et qui sont 
J.i,.;·6s n l' explo ita.Li on ont les épaisseu r ci ap rc\s, à pa rtir 
du "î'iS bec : banc de Ü"'ôO; banc de omgo; g'l'OS banc, 

Cl 

5 mèt res; minces bancs, ~ mètres : bancs blens, 8 mètres ; 
bancs noi rs. 7 mètre, tota l, 29m50; la pente de ces bancs 
es t d'environ 20°. Le fo nd de la carri ère se trouve à 
8 mètres environ en-cle. son du niveau du chantier de taille 
rac.;co rdé au vici nal pa r une ,·oie fe rrée longue de 
132 1111,ires . Les blocs, tl ltac l1t'•s par les procédés ordinaires, 
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sont extraits par un plan incliné long de 31 mè tres sous une 
pente de 15°, à l'aide d'u n cabestan acti onné par un ma nège 
mù par un cheval. La manutentio n des blocs sut· chantier 
se fai t pa r un petit pont roulant de 14 mè tres de portée et 
dont tous les mouvements sont commandés fl bras d' homme. 
Il permet de lever des charges de 15 tonn·es . Les blocs son t 
débités sur chan tier à l'aide de trois chassis à fil héli coïda l 
ac tionnés par un moteur électrique dont le courant eontinu 
est fou rn i par la station centrale de la firme i\fth. Va n 
Roggen. 

Le personnel moyen occupé ù celle carrière, en 1010, 
s 'est élevé à 50 ouvriers. 

Car,.iere n° 8, à F ond-de-Leva l, commune de Sprimont. 
_ Cette carrière est situ6e ti l 'est de la route de Sprimont 
à Liég-e, dans le prn lon~·ement de la précédente ; elle a été 
onverte, en 1880, par la fi rme actuelle qui est la Société 
eivile Tlenri De rni er P, t frères . 

La cou pe du gisement est fi gurée fi la planche IV; l' in­
cl ina ison drs bancs est cl'en\·iron '1 5°. On n'exploite rncore 
que les bancs supérieurs an ,r;ris bec jusques el y compris 
les bancs bleus ; l'épaisseur totale des bancs exploités e. l 
de 2211140. La profondeur max im um de l'exca\-:Hion en 
c;ontrebas du cha nti er de ta ill0 est d0, -1 2 mè tres ; on s'est 
lim ité vers sud i'l nn0, eassnre naturelle : fi l'a rn ont-pendaµ·0, 
\··n la fa.ible incli nai : on des bancs, le gisem0nt inf'6riPu1· 
afü,cte un ü6veloppement considérfl ble. De ce cùlé. on 
découpe les bancs à l'a ide de perforat1·ices à air comprimé ; 
cell es-ci sont éga lement employées pour découper les ba ncs 
à l'endroit des .i oinls de sl ral iti ca tic,n . Des ra inurrs p0rpen­
di cula i1·es a ux bancs sont praLiq ué~s Pn creusant une :séri e 
de trnu s pouva nt a tteinclr0 l "':50 rie prof'o11d eur, ù l'::lidc de 
ma rl Paux perfo rateurs à air corn prim <, . 

Le · 1,loc;s son L extrnits dti f'ond de la u1 1Tièrc r t :-im e11 0s 
s11r c li8nti er a u moyen cl ' nn c:ible-g- rue ou d' nn pont ro u­
lan t. Le prP111 ier ext racteur est ac ti onné pnr 1111 calJes tan 
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comportan t les diYers mou vements nécessnires par l' inter­
médiai re de trans missions lélédynam iques ; la portée Je cet 
ex tracteur esl de 84 mètres et cet appareil pe rm et de leYer 
des blocs de 30 tonnes . 

Le pont rou lant a une portée de 23 mètres entre axes et 
un porte-~-fa ux de 8 mètres du cC:, té de la carri ère; les 
mouvements d 'avancement du pont, de leYée cle cha rge et 
de déplacement du chariot sont obtenus ;i l'aide de trans­
missions télédynamiq ues . 

L'outillage de ce tte carri ère comprend en oulro cinq 
chassis a fil héli coïdal, pour débiter des lilocs sur chantier, 
et une s6ri e de tpiatre nr murcs à lames . u ne machi ne à 
vapenr cle la forc.;e cle 60 cheva ux, ali mentée par une chnu­
cl ière à tubes d'eau de 159 mètres cnrré. de surface de 
cha uffe, timbrée~ Ç) atmo: pli ères, act ionne, outre les trans­
missions téléclynam iques et les sc ieries , un co111presseur 
compound pour l'air utili ·é aux pc1forn triccs cl une drnarno 
pour l'éc lai rage élect 1·iquc du clt nnti cr et dr•s bnrea1,;. Trois 
g r ues roulantes ù va peur , de 1:?, 12 cl In 1on11 cs, n,·s11rc11t 
le se rvi ce de la man utention des blocs s11 r chanti er. 

Cette carrière es t raccordée cli rcc t0. rnent a n c hern i11 de 
fer vi cinal. ~n lD l O, elle a occupé, en mo.,·ennr, u11 person­
nel J e I;J1 ouvriers . 

La mê me fir me possède a !>ra.Yon, co mmune dr Forêt, 
une scierie ;'1 la mes actionnée par 1111 e roue hyclrau li t111 c et 
un e 111 ad1i!l c fi vape11r de la force de 40 chcYaux. <::elle 
sc.; ie ri e co111porte cinq armures , deux d6biteuscs el tleux 
polissoirs . 

C1u ·1·iere n° 9. - E lle est situ6c :\ Fo11d-clc-Leval, com­
mune de Sprimont. lWc j oint in11nédia tenrnntl::t précédente, 
~ l' es t. Soli ouve rwre remonte il l'a 11 née 1875 et a ét.6 faite 
pa r l::1 firme ~ efa_vs frères et S<P1u·s qui l'a cxploitée j usque 
dans ces cl r rn1 ers te mps ; elle ,· i0nt d'ètrc rep ri se pa r la 
fir me illll i. Van Hoµ gen. 

. -· 

LES CARR!h:IH:S OE PETIT GRAN IT t:>4î 

Le gisement es t ide11tic1ue {l celui de la précédente 
carrière; on n'y exploite toutefois pas les bancs cln ,qris bec, 
mis seulement~ découYert, de sorte. que les bancs du gr isou 
n'ont pas encore été recoup6s . Les bancs inclinent sous un 
a ngle d'environ 15° pied sncl. L'épa issem tota le des dits 
bancs mesure s.e nlement 12 mètres enYiron comprenant, 
outre les bancs inférieurs de 011160 et de 0111Ç)O, le _r;ros banc 
de 4 mètres el les minces bancs j usques et y compris le banc 
de la « maunti se croùle » sur une épa isseur de 5'"05, plus 
le premier ba nc bleu J e 111150. Les bancs s'enfon cent sous 
le c ha nti er cle taille o il se lrotl\'e l'épaisscnr maxim um d u 

gisement. 
L'exploitation se pra tique il cette ca rri è re pa r les pro­

cédés ord inaires; toutefoi · la paroi d' :nal ou sud a été 
coupée au fil bélicoïcln l jus<1u' ;'i la profondeur d'e nviron 
30. mètre en-dessous du niYea n de taill e. 

Les procl u i ts son l. ext raits du fo nd de la carrière et amenés 
sur c l1 anti er fi l'nide d'un pont roulan t de 30 mètres de 
port6c plus deux porte-:'1-f'a ux de '1 2 rn èlres, ce qui donne 

1111 Lot al de 54 mètres pour la longueur ; sa hau tem es t de 
7 rn ètr0s . Les mouvements de le"ée, d'avancement du cha­
riot el. de clépl~1cement du pont s'obtiennent au moyen de 
trans111i s-·ions télédynamiques. La charge maximum qu'on 
peut lever est de 40 Lonnes. 

Le débitage sur cha11ti e i· des Llocs extrnits se fa it a l' aide 
de 0 l'hassis de Al héli coïda l, également mis en mouvement 
par transmis::;ions tél6clyna111i ques . 

La force motri ce est fo urn ie par une machine à vapeur 
de la puissance de 40 c hevaux. 

L::i. 111a n11 lenlion des blocs sur ch.-int ier a lieu il l 'aide de 
deux grues roul antes à vapeur de 12 tonnes chacune. 

On doit s'altencll'e :'1 1rne transfol'mation complète de 
celle carri ère à la. sni te du rachal. qu i en a été fa it par la 
fil'mc Mth. Van R oggrn qui dispose d'une force moll'ice 
considérable sous fo rme tl'énerg·ie électrique. 

1 

\ 
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On y a oc.:cupé, en 1910, un personnel ou Hier moyen de 
150 rocteurs, tai lleurs de pien es, etc . 

Carriere n° 10. - E lle est située au lieu dit Correux, 
c.:ommune de Sprimont. El le est exploitée par la firme 
Mth. Van Roggen depuis son ouverture qui a eu lieu en 
l'an née 1883 . Elle est de beaucoup la plus considérable, 
non seulement de la région de Spri mont, mais encore de 
toute la province, tan t pa r son ou tillage mécan ique crue par 
l' importance de sa production et cl n personnel ourrier 
(ju'elle emploie. 

Les bancs exploités gisent en pla te ures faiblem ent incli ­
nées, 15° pied sncl, et la coupe complète figu ra ti"e du 
gisement est donnée dans le croqui s n° V. Ce gisement 
comprénd tou te la sé rie exploitable composée, en partant 
du sommet, de ï mètres de pierre noi re, de 8 mètres de 
pierre bleue, de 8 mètres de minces bancs, de 5m11 pour 
le .r;ros banc, des bancs de omgo el de om60, du ,f/J'is ber; 
mesuran t 5 mètres et du .r/l'lliOU mesurant 8 mètres, 
ensemble 4211161, mais celte pui ssan c.:e ne se pour. ui t pas 
: ur toute l'étendue de la carri ère, a cause de l'inc li naison 
des bancs qui produi t l'a lJ-l eucemont ,· ers le nord des bancs 
supéri eurs . 

Un sondage at1 di aman t, de 35 mètres de profondeur, 
so u.· le banc dénommé gl'isou,. a été efl ectué dans un but de 
rcconnaissancP, mais on n'y a renc:ontré que des bancs 
inexploitables rempl is de cl1 erts noirs-

La pa roi de l'excavation, au nord comme au sud, a ét6 
d<.'co np<~e a l'aide du fi l hélicoïdal, ::i cti onn6 pal' un moteur 
élec trique de 15 cl1evanx; l'i le excavation mesure une 
JJl'Ofondeur maxim um de _30 f.i 35 m<'.,t.res . 

L'exploi ta tion se pra tiqu e en s'aidant de perfor::i trices 
Jnn erso ll et de marteaux perfo rateurs fi air compr im6 ; cet 0 

a '.! cnt Pst protlu it. par un moLru r 6lec triq ue de 80 chevaux. 
· Lrs lJlOïS soul extrni ts du f'nnd di; la carrière 0 1 n111rnés 
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sur chanti er pa r clcnx ponts, dont l'un est ro ulant et l'autre 
est fi xe , tous de ux pou rv us tle moteurs électriques pour 
effectuer les cli\·ers mouvements qu' ils comportent. Le 
premier pon t peut le \·er des blocs cle JO lounes et le second 
des blocs de 10 ton nes. Le pont rou lant a une portée tle 
80 mètres, plus un porte-à-faux de 25 mèl res clu cùté du 
chantier ; la hauteur est de 12 mè· trcs du cù lé chantie r et 
de 6 mètres du coté ca rrière . Cc pont pèse 400 Lon nes . LPs 
moteurs électriques qui le desservenl . ont au no mbre de 
t rois : l'nn , de GO ch0\·aux, pour ln levée de la charµ·r, ; 
un antre, de 11 chevaux , pour la circulation clu chariot, et 
le tro isième, de 40 chevaux , pou r le dépl acement tlu pont; 
les tleux prPmiers sont des moteurs sé rie et le tro isième à 
excitatio n shunt ; ils fon ctio nnent avec du courant à la 
tension de 450 rnlts . La vitesse clc levage. pour la charge 
max imum, est de :3"'î5 à la min ute ; elle au?mente en 
rai son i1werse cle la charg0, : l::i \·itcsse du cha riot est de 
20 môlres par minute et celle du po11t cl e 10 mèt1·rs éga le­
ment p::i r minu te. 

Le pont fi xe , d'une 11ortée ciP 20 mètres entre les axes des 
pieds, es t mu ni de deux moteurs élce; Lriq 11 es :rn::i log11es aux 
précédents de 10 et de 11 cheYa ux. re:-pce; tivr mcnl pour la 
leYée de la <..: harg·e el la Lra nslatiùn du C'!1ario1 . 

l)o ur en fini r a \'CC les ponts, nous signalerons qu' il en 
ex i. te un lru isième, desserra11t le chantier tle la ill e srulc­
ment, d'u ne portée d'axe en ax0 d<' :?5 mèlrcs e t mun i de 
ci eux porte-à-faux cle 12"'50 cli ac11n; la hau teur utile est tle 
î mètres . Ce ponl pe11l leve1· une clia rµ·c maximum (li' :30 
ton nes : il esl pourv u de ciIHj lllO L<' 11 rs, donl doux de lî 
che\'a ux ck1cnn, excitat ion sé rie. pou r la le\·6c des charµ cs , 
un cle î ch2,·::i nx, 6galcrnent ex<;ita ti o11 série, pour le d '·p la­
cein r nt du 1notc11r, cl enfi n dr ux cl 0 l 'l chevaux chacu11 , 
ù exci talinn shunt . pour la lra nsln li c,11 du pon l ; c:rs divers 
rn ot0 11 rs so n1 ;1 li 111entés p.:1 r du co 111·a11l coulinu ti la tension 
de -:l:30 yo}t::; . 

l 
i 
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Les déblais son l remontés sur plan incli né à l'amont­
pendage de la ca rri ère el la traction des \·éhicules se fait à 
l'aide d' un moteur électrique de la force de 30 chevaux, 
analogue aux précédents . 

Les blocs sont débités sur chantier pa1· des marteaux 
pneumatiques ou bien par scieri e ti fil héli coïdal, ou prin­
cipalerncnL par une sc ierie a lames. 

La scierie ù fil s comprend hu it armures actionnées par 
un moleur électriq ue cle 30 chevaux, excitation shunt , à la 
vil ecse de GOO tours. 

Quant à la sc ieri e ti lames, ell e est d'une importance 
considérable el son insta llation est un modèle du genre, 
ta nt pa r sec· rastes propo l'li ons que par son outillage per­
fe<..:Lio nné. Celui -ci comprend vi ngt armures, command6cs 
chacune par un mo teur élec trique de ·15 c li eYa ux, ce qu i 
snppri111 e l'e 111 ploi cle tran:s missions ; on dispose également 
de cieux 111 ot0urs, de 20 che\'aux chacu n, pour amener les 
blocs a ux a rmurcs , de deux moteur. analogues pon1· la 
rn anœune des tra nsl.iordcurs el de qnalre n10te111·s, de 10 
che,·aux cli acnn, pour actionner les pompec d'arrosage ; 
ces divers moteurs ont une pui ssance tota le de 420 chevaux . 

Le couran t fo urni aux di ve rs moteurs de la ca1Tière, des 
·ci0. ri es et aulrcs dépendances de l'exp loitation est contin u, 
il la Lension de 500 volts . Il est pi·odu it par une centr::de 
vo i ·ine, 111 ais in <lépencl::inle de la carri l' rc et qni comprend 
deux génératrices cl e 2;::;Q kilowatts chacnne, atlf1q 11 écs 
directement par des ma chines :'t \·a pem, ancien Kerkh oYc, 
e t to urnant à la \' itcssc de 1 :20 to urs par minu te. La di stri ­
bution éleclricjl!C comprend un réseau il denx fi ls cl un 
second ~ tro is fil s; le premiet· sert :i l 'alimenta tion des 
moteurs, tand is que le :econd est résen-é exclusivement 
pour l'6cla irage des bu re:rnx et des chantiers, tant pa r 
lampes à a rc que pa r lampes à iucanclescencc. L0 sy Lème 
de dislribu ti on à trois (i ls est complété par un QTOupe com­
pensateur de 60 ampères, 250 Yolts, 1,050 tours. 
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Le chantier de ta ille est raccordé an vicinal dans la 
carri ère même ; la traction s'y fai t au moyen de trua tre 
grues à va peur dont trois de t 2 tonnes chacune et une 
<le 7 tonnes ; ces grues servent également à di ve rses manu­
tentions su 1· chantier . 

Les fournitures faites pa r cette lirme, tant en Belgique 
qu-' en Hollande, son t extrèmern ent no mbreuses et impor­
tantes, surtout pour !es travaux publics et les monum ents. 

Le puissant outillage mécani~11e, tout moderne, dont 011 
dispo::;e à la carrière du Correux, permet l'exploitation sur 
une vaste échelle et dans des cond itions particu·li èrement 
économiques, même des bancs les plus tl nrs tels que ceux 
du .r;ris bec et du ,qrisou . De nombreux blocs entrent d'ail­
leurs clans la construction des 11111rs de quais 011 autres 
travaux analogues qui ne réclament qu'une taille sommaire, 
tandis qu'il en est autrement pour les pierres desti nées ::i la 
bâtisse ou aux mon uments. Il y a, par l'usag·e de l' outil­
lage mécan ique très développé pr6déc ri t, une économ ie de ~ 
main-d'œuvre considérable. Le personnel allaché ;'t cette 
impor tante exploitation a compris, en 19 10, une 111 0Yenne 
cl e 2G9 ouHie rs. · 

Carr ù1re n° I 1, fi Da111r6, co111 mu11 e de Sprimont. -
Cette carrière est exploitée pa l' la. firm e Jos . Ledu c et 
Ftl. Du fays, depuis l .S88; elle a 6té ou \·ertc en 1~n5 pa1· 
Cl1. Dera_,·s père. 

Le g isement c1u·on ~· exploite est identique a celui des 
canières \· oisines ; les bancs y a fl ectcnt llne indinaison de 
15°; on y enlhe les bancs du .r;1'is bff, mais non ceux cl u 
.r;rison; les bancs supéri eurs à la « ma11vaise croùte )> ne 
se rencontrent ({Ue dans la parti e m6rid ionale de la <.:a rri ère 
e l ne sont co nsérr uemment pas exploités, pa r suite de la 
11r<1xirni té clu d1a ll ticr de tai lle. 

Cf' tte ca rrière est à la limi te est du srndinal en ([U estion · 
. ' dans l'nnglc nord-est, on co 11s late, eu effet, le retoiir dan:; 

Je versant sud du gisement. 
• 

Lli:S CARR IÉRES DE J• ET11' (; RA:-11'1' 853 

Cette carri ère est exploitée en contrebas du niveau clu 
sol et les blocs sont extraits par plan incliné et cabestan ; il 
en est de mème des déblai s. Un pont roulant dessert le chan­
tier de taille . Il mesure 25 mètres d'axe en axe des pieds, 
plus deux por te-ù-faux de 5"'50, soit une longueur totale de 
36 mètres . Il permet de lever des blocs de 30 ton nes . 

Les blocs ~ont débi tés sur chantier par deux chassis à 
til et il existe en outre une scieri e comprenant deux 
armures à lames. 

Tout l'outillage 111 écan i1rue est actionné par des transmis­
sions té.létlynamiq ues ; celles-ci sont mises en mou vernent 
pa r nne machine à vapeur de 72 chernnx de force, alimen­
tée par une chaudière à tubes d'eau de 118 mètres carrés 
de surface de chauffe, timbrée ft 9 atmosphères ; cette 
machine actionne également deux dynamos à couran t con­
ti nu , do nt l'une alimente les lampes à arc et l'antre les , 
lampes ;1 incandescence. 

Cette canière es t di rectement raccordée au chemin cle 
for Yicinal qu i longe le cl1 antier de taille . Elle a occupé, 
ClJ !010, un personnel moyen cle 1-16 ouvri ers. 

DEux11:;~rn Sl~CTION. - YERSAX'l' SUD . 

~fous y comprenons les can ières ouvertes clans le \·er­
sant sud lin sy 11 clinal de Sprimont-Poulseur . E lles portent 
les n°' ·12 a 18 tle la carte ci-annexée, en allant de l'est 
Yers l'oues t. 

De Sprimont à Chanxlie, le gisement est en dressant; 
an -dela de l'Ourthe, sur la ri ve gauche conséquemment de 
celte ri viè re, il existe de ux carri ères clans lesquelles les 
bancs sont moins redressés. A l'exception d'une carri ère 
siLuée :1 Clianxhe m0, me et qui est raccordée au chemin de 
fer de l'Etat, 3 Rivage , les diverses ca rri ères de peti t 
g rnnit sont peu importantes, ce ciu i est principalement üù 
~ la cliffi culL6 d'expédier leurs produits, pa r suite de l'éloi-
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gnement des rnies fe rrées. Nous les dénirons ég-aknw11t 
cl\1110 façon sommaire. 

CaNiér P n° 1B. - P::lle est située au vi llage de Sprimont 
même et e::; l exploitée acluellemenl par la firme Schinler 
frères ; elle n'occupe que quel<[lJes OU\'l'iers. Elle a élé 
ouverte il :' a une cinquan taine d'années ; sa situation au 
cen tre du villnge, iL cùt6 de nombreuses conslrnctions et 
loin du vicinal. ernpêchrra cette exploitation d'acqu(•ri r 
quelque développement. 

La coupe n° VI donne la composition du gisement telle 
que nous aYons pu la relever; toutefois il ex iste des bancs 
exploitables qui ne sont pas encore mis à découvert. Les 
bancs sont tout ;'1 l'ait Yerticaux et J'aiblemenl recou\·C'r ts 
ùe terre argileuse . 

A celle ca rri ère, on pratique l'exploita ti on par le~ pro­
'cédés les plus rudimentaires , comme dans la plupart des 
peti tes ca rri ères analogues, c'est-a-di re à l'a ide de spigo t:s 
seulement. Les pr0cluits en sont extraits sur une espè<.:e dû 
plan incliné sa ns rails j usqu·:rn ni\'f~au du chantie r do 
taille, par un mancg-e actionné par un cheY::1 1. Lr <k·lii t,,/-!'c 
se l'ait éµa lement à la main cl les !Jlncs ép incés ou ta illés 
et les bo rdures qn'on y confectionne sont 0.xpédi6" p::i t· axo 
.ÎUS([l1'a la gare d11 Yici11 al à ForHl-de-LcYal ; le coùl cl r cc 
tram, po rt s'élève :·1 15 francs par wagon, ce <1ui excl ut la 

· possibilité de se clébal'!'asser des déc hets üe l'exploitat ion . 

Carnh ·e n° 13, :i Sprimont. - I1~1lc se tro11ve an \'Oi~i­
naa;e immédiat cle la préc(,clcntc. Elle est ét!a l0nw nt tlo 
cla~e très ancienne. Le gisement 1·c~onn11 est. iüenlique au 
précédent. On n'y cxpl~itc to11tefo is que le g1'is bec. le .r;ros 
banc et les deux bancs 111termédiai.res de om60 et de omno, 
soit 11ne 011 vr~ r lur0 totale dr 11 mèt res. L'expl oit::-i li on rl 
l'exlract ion des produits se f'on t <·ornnic i1 la pn\ ·i'•(lr,nln 
carri èrr, mais l' e:qH)cl ition des procl11 il::; qni f;8 foit (°ï,.: alc­
ment de la 111 1\rn c l'açon, ." est c11<:orn plus clifücile el plus 
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coû te use et revient à 18 francs par wago n. Le per~on nel 
ouvri er occupé à ce tte carri èrP ne comprend que quelques 
hommes. 

Carriére n° 14 . - I1:lle est située· snr le territoire de 
Lillé, commune de Houvreux, :i prox imité illlmédiate de la 
limi te séparative avec celle de Sprimont. Au dit hamea u de 
Lillé, on remarque plusieurs excavations avant servi à 
l'exp loitation du petit gra nit , aba ndo nnée depiris longtemps 
dé_ja . L' une des dites ca rri ères appa rti en t à la firme 1Ith. Van 
R o!!·~·en et a été rep ri se pa r deux onnier qui y exploi tent 
clepn1s celte année le banc in féri eur <ln gri:; br>c sur une 
épaisseur de 2m30. On y a enlevé autrefo is, outre les bancs 
supérieurs recouverts par les déblais, dans une pa rti e de la 
ca rri ère, Je premier banc du _grisou qui avait une épaisseur 
de 2 mètres . La pente des bancs est presque verticn le 8î o 
pied nord. On ne r;abrique a: tuellemen t à cette can ièr~ que 
des bordures que_ 1 on expédie par vicinal en ga re de Fond­
d; -Lcva_l : , le co~r t du transport pa r axe j usque cette ffa re 
s élèYe a fr . 12-oü par ,rngo 11 de 10 ton nes. · 

Crwriùe 11° 15, à Presseux -, pr·imont. _ Cette canière 
est actuellement inncti Ye. L0 gisement es t identique à ceux 
des carrières précédentes , mai ·, par sui te de diffi cult és 
tl'expécli tio n des déchets. ecux-ci " sont ext,·e' 111e t 1 . . men a Jon-
dants e t rendent l'exploita ti on p<'u J>l'ntinue I' l 

1 . . . '· ' I , ( 3 11 3 nt p li S 
que cette ca rTrcrP nP dispose q11e dP moyens d '::iœùs peu 
com mod es. 

Carnh·e 11° 16 011 de Z1'• i, :'t ( '1,·in:di e c 
1 . -.., -' c. , om 11111 n0 <e 

Combla1n-a11- l>o 11 t.. - C e,-t la pl11s import::inte de,- carriè-
r·es établi e.s sur le ve rsant sud du svncli,1at I c• · 

• • , < c ,-,prrmont-
Poulse11r . RIie a étfi 0 11 v e r tp <'Il i~':), 11ar la 1- l) 

1 . . , . · · 1rrne e ,an 
de Chan:d 1P , 111 11 la exp loitée j 11sciuc vers 1800 t · . . . . . . . e q11L 
l,oss6ila rl n pro:rnn1t c.· un e sc1e1ï P :, lames· el! f t . 

· . , . . · " , c u acrJ1 11 se, 
Pli H,9.1, pa r la Soc1ete ano11yme de Vireux-.\folhain el 

' , 

t 
l . 
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extensions qui la remi t en exploitation en 1899 jusqu'en 
1904; ·elle fut · rachetée en 1908 par la firme F. et F . 
Maréchal frères et Ci0

, qui l'exploite depuis la dite année. 
La coupe n° VII indique l' allure du gisement et sa com­

positio n dans la dite carrière . Les bancs du . grisou ne sont 
pas exploités ; l'épa isseur totale des bancs qui sont tra­
vaillés mesure 33m20; nous fe rons remarquer que le banc 
de .omgo est soudé au .r;ros banc. La pente générale des 
bancs est de 75° pied nord. 

L'exploitation s'y pratique par les moyens ordinaires; 
l 'extracti on des blocs dn ro·nd de la carrière, qui ne s'étend 
qu'à 8 mètres en-dessous des voies ferrées du chantier de 
tai lle, se fait a l'aide d'un cabestan actionné par deux 
chevaux. Il n'existe éga lement sur chantier aucun appareil 
mécànique pour le débitage 'des .blocs ,~i pour la manu t~n­
ti on de. ces derniers. Les produi ts fa bnqués sont expédiés 
par la gare de Rivage du chemin de fer de l'Ourthe, auquel 
la ca rri ère est raccordée par une voie fe rrée de 300 mèt res 
de longueur. 

Le personnel occupé, en 1910, ù cette exploitati on, s'est 
éleYé, en moyenne, à 43 ouvriers de to ntes catégories . 

Can"iere n° 17 . - Elle est située au lieu dit « Terre 
anx cerisiers )) , commune de Poulseur , sur la ri ve gauche 
de l'Ourthe et à envi ron 1,200 mètres a l'oues t de la pré­
cédente . Elle es t OU\;erle depuis environ soixante ans; elle 
es t actuellement exploi tée pa r la firme Laffnt et Brun , qui 
n'occupe que quelc1ues ouvr iers. 

Le gisement :r exploité comprend les bancs depuis le 
r;ris bec jusqu'au sommet de l'assise; les bancs du grisou 
~e uls ne sont pas pris. La composition du dit gisement est. 
identique à celle qui sera donnée ci-après au sujet de hi 
carrière n° 18. L'inclinaison des bancs est de 45 à 50° 
pied au nord. 

L'exploitation s'y pra tique également par les procédés 
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ord inaires et l'ou tillage mécan ique y es t nul, à l'exception 
d'un cabes tan actionné par 1111 cheval, pour remon ter su r 
plan incliné, les blocs détaché. cl n rocher, au 111Yeau du 
chantier de taille ; le fo nd J e l'exca,·at ion ne se trouYe 
qu'à quelques mètres en-dessous du dit chantier . 

Les produi ts s'expédient par la gare de Poulseur cln 
chemin de fer de l'E tat don t la carrière csl distante d'envi­
ron 1 1/2 kilomètre ; le coùt du tran , ponjusque celle gare 
pa r axe s'élève a environ 10 francs pa r wagon . 

Can•iùe n° 18 . - Elle est située au lieu dit « Tro u du 
1Jon t », commune de Comblain-au-Pont, clans le prolon­
gemen t de la précédente et à environ 900 mètres de dis­
ta nce vers l'ouest. 

L'ouverture de ce tte canière remonte a enYi ron 35 an , 
celle-ci a été exploitée par diverses fi rmes et notamment 
par la Société anon.vme de i\Ierbes-le-Cbàtean qui l'a 
recédée final ement a la fi rme ac tuelle Chartier et PétPrs. 

E:n v comprenant le gn s ber. le gisement exploité 
mesure une épaisseur to tale de 32"'45 et les banc.- incli ­
nent à 50° pied an nord. La coupe n° VIU donne la com­
po::-ilion détaill ée d11 g isement. L'exploitation s'y pra tique 
par les procédés orüi naires , de mème que l'ex. tract ion des 
blocs détachés ; toutefois la paroi nord du rocher a été 
Llécoupée au li l hél icoïdal mû par les appareils :i Yapeur 
exi stant précédemment et actuellement supprimés . Le 
déL itage des blocs rnr chantie r se fait éga lemeul :'t la ma in, 
a !"aide cle spigots . L'expéditio n des produits a éga lement 
li eu par la gare de Poulseur, dont on est distant de 2 kilo-
111 èlre. environ; le transpo1·t a lieu par axe jusque cette 
rare et reYienL :\ 8 fran cs ou fr . 8-50 par wagon de 
l O Lonnes . 

Le personnel moyen oœ upé ;i ce lte ca rr ière est de 17 
ouvners. 
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DEUXIÉ~IE GROUPE 

Synclinal Rouvreux - Anthisnes - Ouffet. 

C'est le versant nord de ce synclinal qui présente de 
beaucoup la plus grande impo r tance au point de vue du 
nombre des carri è res et de leur production . Nous procé-· 
cle rons, comme pour le précédent syncli na l, en examinant 
successirement les exp loitations pratiquées dans chacun 
des deux versants . 

l'RE~!IERE SECTION. - \'EHSANT NORD. 

Nous décr irons les ca rri ères s ituées dans ce rnrsan L, en 
commença nt par l'ex trémité es t du bass in e t en a llant vers 
l'ouest il travers les commune~ de Rouvreux, Comblain-au­
Pont, Anth isnes , etc . 

Carriére n° 19. - E lle est située au li eu dit« Florzé )), 
commun e de Rouvreux. 

Cette ca rrière est très anci enne; elle a été ouver te ve rs 
l'année 1830 par le Comte de Bu rlémont; elle est actuel­
lement exploitée par la fir me « NouYelle Société anonyme 
des carri ères de I• lorzé )) c1ui a é té cons ti tuée le 30 décem­
bre '1909. E lle est res tée . jusque clans ces dernières an nées , 
dépourvue de tout moyen de transpo r t économique. On 
accède a la carriè re par t1n tunnel de 400 mètres de lon­
g ueur partant dn chantie r de taille; ce tu nnel traverse la 
fo rm ati on ca lcaire surmontant le g isement exploité; il es t 
pourv u d 'un e voi e fe rrée au g rand écar tement sur laquelle 
le transpo r t se fait a l'aide d' une locomotive à vapeur . 
Celle-c i sert également ,i la t rac tion sur le racco rdement 
au chemin de fe r desse rva nt la carriè re ci-après décrite; 
ce raccordement mesure envi ron 1,500 mètres de longueur. 
De l:\ les produits sont repris par la locomotive de la 
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ca rrière voisine ponr ètre expédiés p:::ir le cl1emi11 de r, r 
de l'Amblève, :i Marlinrive . 

Le gisement reeonnn à eette carrière est rep résenté à la 
coupe n° IX.. fi est entii·rement explo ité, sauf les bancs du 
,(Jrisou; à partir de ces dern iers, l'épaisseur des bancs 
jusqu'au sommet est de 3 1 "' 10; en y comprenant cet1 x cln 
9risou, on arri rnrni t :i nne épaisseur totale de 3î111 10 ; 
l'i nclinaison moyenne des bancs est de 22°. Le fron t a\·ance 
rnrs l 'oues t et a dépassé le ra.v in par leq nel les t rav:::iux ont 
commencé et oit la pierre était très fi ssurée et di ssoute en 
pa r tie par l'action des eaux. 

L'exploi tation se pra tiqt1e par les procédés ordin aires, 
c'est-a-dire par co ins en fe r appelés spigols . 

L'extraction des blocs el leur chargement · sur wagons 
dans ln ca rri ère, se font au moyen d'un câble-grue d'une 
constrnctio n spéciale cl or iginale. Il comprend un pylone 
fh: e et nn p:ylone mobile: ce dernier est monté sur un trnck 
ronl:rnt snr une double voie !'errée ci rculai re de 132 mètres 
de rayon, de manière ;'1 présenter une stabilité suffisante; 
les denx pylones reposent tous ci eux sui· le sol na turel, 
au-dessus de l'excavat ion de la carriè re . La ch;1rge maxi­
mum qui pet1 l ètré soulevée par ect 6lérnteur est de 
30 Lonnes. L'appareil se compose essentiellement de : 
1 ° un c;ible porteur :'i deux orins do nt les· extr6mi l6s sont 
fix ées an 111oullle central. Celu i-ci porte une poulie roulant 
sur le brin inférieur du cftble porteur ; 2° un càble de leYée 
dont une des extrémi tés est tixée au piYot de l'appareil et 
l'autre cxtrérnilé s'enroule sur un lam!Jonr placé dan s la 
ca!Jine; 3° une !Jigue mobile qui, par suite de ses Yariations 
d' inclinaison, permet la ,·a ri a.lion de la fi êche du càblc 
porteur . Ce tte bigue est maintenue dam; sa po$i t.i on 5 l' aide 
cl'nn c:î ble s' enroulant snr une spira le faisant c0l'p$ elle­
rn nrne aYec une poulie :i go rge sur laquelle s'enroule le 
c;ib le de leYée d' un contrepoids. L'autre extrémité Lie ce 

• 
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dern ie_r câble commande un piston hydraulique destiné a 
amortir la descen te du contrepoids clans le cas d'un déchar-

Câble-gnte de la can·iere no 19 . 

V uE o ' E:<SEllllt.E 

PROJECTIO:< VERTICAL!-: 

Pno n :c-11 0 :< IIOl\120:<TALE 

PLA~ OE UÉTA II. 

!.re ment brnsque du cruc li eL de le,·· 1 l '-' ec . e ( éplacc t 
lat6ral de la clrnrge le long· du càlilc L . . men . . . ':' po r cur se la1L !)a . l 
rolnl1on de la po ulie pnnc1pale pla<.:é<' .. 1 b. 

1
. a sui a igue mobil e. 

l&A V 
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Le contrepoids pèse envi ron ôO tonnes et la cabine com­
plètement équipée :v compris la bigue pèse environ 80 
tonnes. Cel appareil est commandé par : a) un motem de 
38 chevaux pour le mouYement de levée ; b) un moteur de 
25 cheYaux pour le déplacement de la cabine; c) un moteur 
de 25 chevaux pour le déplacement de la charge le long 
du càble. Cette installation a été conçue et réalisée par la 
fi rme J . Thonar-Dejaiffe et Cie, a Namur, et équipée électri­
quement par la Société ano nyme « F orce et Eclairage par 

l'électricité >> , ~i Bru xelles . 
Les divers moteurs électriques don t il s'agi t sont 

alimentés par du courant continu sous la tension de 
220 Yolts ; celu i-ci est fo urni par la sons-station installée 
dans le chantier de taille de la carrière. 

Tl existe encore, dans la cnl'l'ière proprement dite , :'t 
l' e:drérn iLé du tunnel, un cabestan électrique pour la traction 
des blocs dt'-lacli és du rocher co ncurremment avec le càble­
gruc préclécril. [4~n fi n, 1111 second cabes tan , actionné par 
un moteur élecl ri r[l1 e également , est insta llé au sommet de 
l'excaYalion de la ca rri ère et se rt ù remonter les déblais du 
travail de découverte . 

L' installation mécan ique de la carrière est complétée par 
une scieri e comprenant do uze chassis i:I fil hélicoïdal et une 
sc ierie i'.1 lames, sui van t le type habituel. Ces apparei ls sont 
actionnés pa r des moteurs électr iques comme les précédents . 

Trois grnes rou lnntes à Ya pcur de 12 to nnes servent a la 
manutention de::; blocs sur chantier . 

L'énergie élect rique ali mentant les di vers moteurs, tant 
de,. scieries C[lte des appa reils de traction et de levage, es t 
rourn ie par la centrale de la Société de Sclessin. Le courant 
triphasé arrirn a une station de transformation insta llée 
dans la carri ère même à la te nsion elficace de 15 ,000 volts 
et rst ramenée (1 celle de 22t) ,·olts par un trans f0r111 ateu1· 
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s tatiq ue ; un moteur-générateur 011 converti sseur produit 
ens11 ite d u courant conlin11 consommé aux moteurs el aux 
lampes sous la tension de 220 volts . 

Le personnel occupé à ce lte canière, en 1010, a élé . en 
moye nne, de 1î 5 ouniers . 

Carrière n° 2 0 . - P: ll e est située au li eu dit << Bois-cl u­
Loup )) , comm une de R ouvreux. 

E lle est aciuelleme11 1 exploitée pa1· la fi rnie : « ociété 
a nonyme des Ca rrières réun ies de l'Amblè,·e >>) f'o nM•e 0n 
l 907 ; l'om erture de cette canière a eu li eu c11 188~ . :\ 
l'épotpie de ln mise en exp loitation du ch0min de f'er de L \rn­
blève, nuque! la ca rri ère est racco rdée pa r une vo ie fc n (•e 
il éca rteme nt nonnn l. d 'uue lon~rn eurd'e,niron 1.000 mètres 
et :'I fo rte ra mpe et sur laquelle la tract ion se fo il ~ !"a ide 
d'un e locomoti ve. Cf\ chemin de f'cr es t 6tabli dan. 11 11 rnrin 
par l<'qucl l'exploi tation a comrnenc(• . On csl ac ludlcnwn L 
sorti de la ré;.!'ion dr;rnnp.é•e pri rni ti,·e et le rron l nvèrncr 
ve rs l' est, da ns dr be lles condi tic,ns de µ.- iscme11t , ,;1 la rfl ll ­
co ntrc d0 celui de 13 ca rriè re clc Flnrz(·. donl il i·r slr tou­
tr fois éloi!.!'né de 700 ;'.1 ~00 môtres 

~ . 

::\o no!Jstant le ]'eu (l'6 luigne1n0nt, de ces c,l rTi(' rc:-; . li•:,; 
princ.;ipaux J,ancs y :1ffec.tc11t dr's épaisseur:::: d ifl'érc nlr· :,; , 
notn 1111:10nt 0r_i cc qui conc0rn,0 1.r· !J1·11s l,ru1r: prop1·c rn 011 t 
dit r1ur se prn:-;cnte a,·0t: 11 11c c11:1 1ssr1 11 r clr 10"'-0 1· 

: · · · J , au 1011 
d' un e épn isscur <le ô mèt.res rPl0,·1··0 {i F lorz6 l)· . 1 . . .. . · . a ns a pfl 1 l10 
ouest clr la cnrr1ere d11 Ho1s-du-Lou11 rnr'·rn<' I' , · . 1 . . _ , cpa1s~<' 11 r I n 
dit qrns l1r111c :;0 rfl nwne :, Ô'". )(J 011 ,· iron .\ 1101 , 1· . . . . · · <'1 (f ll l" O il 
a rencon tre dern 1ere rn cnt, d:1 ns cNl<' ca rrii· i·r · . . , . ' , li Ill" l ill lll <' lh l' 
exca,·at1011 11rod 11 rte par 1 ::ict,on 11,·-.:sc,l,·" tl t" 1 • . · · ,, , · r c: 1•;1 ux 0t 
aflectnnt une pa rtie du _r;1·0.~ /Hl/1r c l d0s IJ"11c. . l 

. . , . · n S (j ll l <' Siil'-
montent et d une capar11<• 0strm(•0 :·, a; · rn oins r· (l(JIJ . 

. , . . ' · >. 111()l1'0S 
cnbes · cette c::tr1tü Nn 1I re mpl1 c 11" ~1,."·ilr' s· 11 l . 

' ,... ' · •1 J <' (' !!T: l \ ' lf' l' 
I :1 rencon lr<' ri<' sc rn blnhl r.- c:1,·i t(•s esl ii·ti· ,· 1 .. ._. · 
_,, ,. < ICli ll' l'<' ll l<' ll l ft 

1 
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crai ndre dans les régions rav inées et c'est précisément dans 
une semblable région que l'on a commencé, comme uous 
l'a ,·ons déjà si!.malé) l 'exploitati on du gisement) à cause de 
la pins g rande facil ité d'accès; il en a d'a illeurs été ai nsi 
dans un assez g rand nombre d'exploitations similaires . 

Des bancs du _q1·isrm an sommet de l'assise exploitable, 
le gisement reconnu et exploité mesure 43 mètrns enYiron 
d'épaisseur e l la pente des ba ncs y est plus redressée qu'à 
la carrière précédente et s'élèYe fi Bois-du-Loup à euvirnn 
50°. La tranchée a llant cl u chantier de taille ,'t la carrière 
tra ,·e1·se une forte épaisseur cle bancs calcaires à cherts, 
appartenant~ l'étag·e \" Ïséen. 

Dans la carrière proprement cli te, il existe une machine 
e t une chaudière ù vapeur pour activer nu cabes tnn destiné 
~11::t lraction des blocs et k ur chargement sur ·wagons à front 
du rocher ; ce lle même mac hi ne commande ~rois cbass is de 
Jil hélicoïda l, dé bi ta nt les blocs dans la can ière rn ème . 

On ne cl ispm=e d' aucun autre apparei l mécanique cl ans la 
carrière, ni pour l' exp loita tion proprement di te, ni pour la 
manutenlion des blocs . 

Le personnel occupé ~ ce tte canière, pour tous usages , 
a <~té, en HH O, de 50 ouvriers. 

Ca1·1· ière 11° 2I el ca1·rih ·P n° 2B, an li en dit « Halleux)), 
co rn nrn nc cl e Comblai n-a 11 -Pont. - Ces carrières sonl si­
tuées cl ans le prolongement l' 11ne de l'autre et sont ouvertes 
~ flfl1 1c de cul.eau des deux cù tés du promontoirn compris 
da 11s un méandre de l'r\ mblè,·e. Elles se présente nt n pen 
près dans les mêmes conditions au point de m e de l'exploi­
tatio n, qu i n'o fT1·e d'aill0urs ancune pa rticul arité . Les 
h:rncs ont une incl inaison variant de 55 a G0° pied sud et 
son t recouve rts , sur leur lrancl1e, par un clépùt limoneux 
contenant des ca illo11x roulés, pa rfois de fo rtes dimensions, 
a lluvions anciennes ti c l'Amblève, do nt l'épaisseur variable 
atteint jusrp1e 10 mètres . 
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La première de ces deux carrières se trOl~Ve distante 
d' envi ron i ,600 mètres à l'ouest de celle dn Bors-du-Loup, 
et la seconde de 2 ,200 mètres environ. Les fronts son t 
situés a des hauteurs variant de 35 à 50 mètres au-dessus 
du niveau de la roule de l' Amblève. 

Les firmes exploitantes actuelles sont, pour la première 
carri ère, Lodez frères et sœurs, et , pour la seconde, la 
Société anonyme des Carrières du J1alleux ; leur Oll\'erlure 
remonte également a un grnncl nombre d'années. 

Le o·isement exploit6 est le mème cle charrue cùt6 du 
promo~toire susdi t, clans les limites de ce (flt ' il nous a été 
possib le d'obse rver. L'épaiss~u r des bancs expl~ital~les au­
clessus du r;risou est de 09 metres, comprenant o metres de 
qris bec, 1 O mètres de pie rre blanche (.r;r.os banc.' etc .;, 
11 mètres de pierre bleue et t3 mètres de pierre noi re non 

r xploitée . 
Dans la carrière n° 2 1, on ne dispose d'aucun moyen 

m6canique proprement dit; l'extraction des blocs se f'ai t :·1 

t'a ide d' un cabestan actionné par un cheval. A l'autre 
canière, il ex iste des appar(;) il s ~ vapeur d'une fo rce nomi­
nale de 1:) cli e,· anx, actio nnan t un cabestan et (3 chass is tle 
Jil li (: li~o·,ctal pour le ch'·bilag·c de la pierre :-:11r chant ier. 

C<'s carrie res n'étant racco rdées :'1 aueune ,·oie fr1T6<' , on 
fait le transport par axe jusqu'aux gares de ?llartinriYC et 
de Co111bla in-a11 -Pont, par lc1 rou te de l':\mblèYe. Lrs frai s 
de transport par axe so nt tle 3 :'1 3 f'r;1nc s ,lll mètre cube . 
Cette siluatio 11 ne perrn r t pas l'expédilio11 c\ 0s üécli cl:-: qui 
encombrent tou tes les ca rri ères qui ne sonl pas rac:<.:unlées 
a ux Yo ics fe rrées. l i es t questi on de construil'c un pon L sur 
l'.-\ 111 JJlè,·e pour co rn 11111 n iq ur r· di !'Pel r m r nt ;'1 la l!·a ro de 
)Iarti nri vc, cc (JUÎ pcrm0tlrail de ra<.;corde r c·es c; rTières 
fi !il. ligne de l'ArnlJlè,·r . 

Cr~ dr ux <.; ;-irr ièrcs <J nl oceupé ensrmblc, <'Il l D10. un 
l' '' J':--<1!1!11'! moyf'n rl 0 t li} Oll\'l'Îl't's d,, 1(1 11 1, ·s C'ilt0g1,ri1•:-: . 
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Carriére n" B.'i, à ~1on t, c:o mmunc de Comblai n-a u-Pon t. 
- Elle est d'oriu ine très ancien ne eL c:sl actuellement 

V 

exploitée par la lirme J . Burto n et Cie. 
Celle c:arrièrc es t si tuée sur la riYe gauche de l'Ourthe, 

à plus de 3 ki lomètres ù l 'ouest cle~ deux lH'l'Céclcn tes . Le 
gisement qu'on y a reconnu au-dessus clu ,gr isou est figuré 
sur la coupe 11° ~. d'après le releYé que nous en a,·ons 
effectu6 ; il mesu re une épa isseur totale de 3î'"65 a,·ec une 
pente cl'enYiron 60° pied sud. On n'y exploite ri ue le gris 
/Jec , le !JrOS banc el les deux ban c:s inle rmé1.l iai res ai nsi 
r1u' une pa rtie des illinces bancs ; on ne prend actuellement 
pas les bancs bleus; ni les noi rs qui su rmontent le gisement 
précité . . 

On accède à la carri ère par une tranchée pournie d'une 
,·o ie fe rrée conduisant au chantier de taille . L'extraction 
des blocs du roc; li er se fai t au moyen d' un cabe::;tan acti,·é 
pa 1· un cl1eYal. Il n'y a aucune autre installa tion mécanique, 
ni clans la ca n ière proprement clile, ni su r le chantier de 
tai lle . L'exploitation et le cl6bitage des blocs se fo nt pa1· les 
proc6d6s p1·irn iti l's . 

La ca rrière n' es t pas racco rdée au chemin de fe r ,·ici na l 
1lP. Comblain-au-Pont à Cla,·ie r; elle se ll'OUYe da ns une 
~i tuation assez éleY6e et se pri> le diffi cilement ù l'etab lisse­
menl cl' u11 raccunlement. Le· produi ts sont t ransportés par 
axe à la gare de ComlJla in-au-Ponl, ce qui occasion1rn une 
c\6pensc de 10 f'ra11 cs pa r wa!..!·011. 

0 11 a occup6, ~ <.:el te ca rrièl'f~ , en 1910 , un personnel de 
37 oul'l'i ers, en moyenne. 

Cru'l'1('re n° ::3-1, :'t :.font , com mune tle Comblain-au-P on t. 
- 11: 110 es t silu6e clans les mènre conditions que la précé­
dente , ;i -100 mètres ô l' o t1 0,st. Elle a moi ns d' importance 
encore, n'ayant occnpé qu ' une dizaine cl'onniers en 1910 . 
lWe est 6galement ouverte depu is e1wiro11 un demi-siècle ; 
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rll e est exploitée depu is hu it ans pa r ln firm e acLt1ell e : 
.1 u lémon t frè res . 

Le_ gisement est analogue :i C(' \ni exploité à la préct'.•denle 
ca rri èrn et on n':, prend que le _r1ros banc et le y, ·is bec . 

Les 111oycns d'exploiLal ion, de débitage Pt de transpo rt 
sont. égalclll cnt les mèrne~. 

Car,.iè,.en° ~.5. - ElleesLsituée au lir,u dit Chenay, 
comnttrnr d'A.nLhisne:, ~ 1,900 rn èlres enYiron à l'oue t de 
la préeédent e. 

!~li e a été ou,· e rLc , en 180î, pa r la tirrne Dawans et tils 
el a1Tèléc en 'I 00î. Ad uclle 111011L deu x brig·adcs de quelques 
ouvrier :' pra tiquent uue peti te exploil::i ti on dans. le !J1'U:; 
uanc, les n1i11ces brrncs cl les l1leus ba11cs. Les expéd itions 
s0 fo nt par le racconlemcnl à petite section établi par les 
exploitan ts primitil's 011 la roule passant au nord de la 
canière qui rencontre. le vicina l, à la slalion cl 'An thi snes­
Tii:tcs, ;'1 une distance d' 0nYiron li.00 mi• tres . ·-

Les banc · pendent pied Sl'.d sous un angle de 8, '" . 
L' exp loi tat ion <~t le clél1 it,1 ge des blocs se fo nt par les 

procédés prirniLifs . L'extraction s'y cflecluc à l'aide de 
c:1b0:;;Lans act ionnés pat· des manèges â c li eYa ux . 

011 n'y l'abriq11e qne lies pa,·és , des bordures et des 
pi <' tTes ord inaires de bàt i111 e11ls. Les banc· so nt, en 26né-
1·al, lraYersés pa r d'a:c;sez 11omureux limés de diYcrses 
di l'cc tions, de so rle que la pierl'e ex tra ite n'y est que de 
médiocl'e qualité el ne permet pas c1·oble 11 ir des Llors d'u n 
certain rnlu nrn sans cléf'aut; c'es t. cl'a illettl'S .'1 ca nsc de <.:el a 
c1nc les exploitants pri'mitif's ont abandonné cette ca r rière 
el se sont tl'::tnsport6s plus ~ l'o11cst, en un endro it où la 
pic l'l'C est cle très bonne qnalité. 

A l'est tlc la carrièrn du Chenay, on rencon tre des Yest i­
ges rl'une ancienn e exp loitation 6galemen l abandonnée . 
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Carrièr e n° 26 a Anth i ·nes-Tiges, au liell dit Bois 
Saint-Jean. - Elle étai t an rtée au mon1ent de notre ,·isitc 
et on v acheva it la tn ille des blocs c;,;tr·1its. Voic i né:l11-
moi ns. les rense ipnements qlli ln concement fjll e noli s a,·on.· 
pu nous procurer au près dl! dernier exploitant i\L .--\1-
phonse Delcommune e~ complétés par no constatations. 

Cette ca rri ère est silllée le long de la route cl'Ou fl'et fi 
Comblain-nn-Pont , fi proximi té du vi ci nal, a11qucl elle est 
raccordée par une \'Oie ferrée de 75 mèt res de longueur, au 

petit écartement. Elle a été ouverte en septembre 1~9t) et 
a été exploitée pa r la dite lfrmr depuis le 1°" j anvie r 1903. 

Les bancs exploitab les, inclinés sous un angle de 30° 
pied sud, ont une épaissrur totale de 32 mètres ; ,·ers le 
bas, nous siµ na lerons que l 'on a exploi té le banc supéri eur 
du g1·is bec . Le fond de l'excavati on se trouve ;j en\'i ron 
10 mèt res sous le niveau du cl1anticr de taill e. 

L'exploitati on et le déhita/.!'e des blocs ex traits s'e fl'ec­
t11a ient par les procéd(.s prim itifs sans aucun appa reil 
rn écaniqu r . L'extra ction des blocs s'c, pér:ii t par un tabes­
tan actionné pa r un cheva l. 

L0s prod ui ts. ont d0s blocs épinch, ou taillés pou r b~ti ­
ments, des bordures et des p:n(s, ainsi que cl0s moiill ons . 

Le personnel occupé. ;i C<-t l0 carrièrr, s'0st élevé . en 
'lf)Jl), en moyenne, ;i :35 Oll\'l'i r rs. 

1'ri r ri1;r f' n ° ;;37. au li eu dit« Pr(, Dcl,·a >' nt c ·· 
v" · · , ·, " ,ar1·1e1·e 11° :lD, nu lir 11 di t « Del \:Vaide >>, <:cnnmun c tl'A ntliis nes. 

_ Ces ca1Ti01·es :onl dislanl0~ l'unp d
0 
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ba~cs noirs, Gm9 l de bancs bleus, 611125 :de ,11inces ûa11cs, 
9"'o0 de gros banc el 40150 de .rris bec, to tal : 32 mètres . 

. L'exploitation de ces bancs se pratiq ue en-dessous d u 
nn·ean du ~ol clans, les de~x ca rri ères ; da ns l' une d'ell es, 
la plus ancienne, l extraction des procl 11 its se fait ;1 l'aide 
~'ut~ ~uissant ~ont roulant et clans l'autre pa t· un plan 
111c l111 e. Dans lune comme clans l'auti·e l'e ·t " t· 1 

. • . · • X r '"'<: 10 11 Ce 
clé!Jla1s se fa it au moyen de J)lans in,·l ,· 11 c', t l l . , _. . " . e ce mo eur 
électn ques. L expl o1lat1o n des bancs se ) . t· 1 

• • . , • J I a 1 que pa r es 
procédes o'.·~1na1res, c'es t-a-dire ii r aide de : pin·ots. 

Ces carncrns sont raccordée. · au ,,110 111· 
1 

l b r · · 
1 . ' " 11 te 1er v1c10a . 

pa r des ,·oie: a u grand et a u petit écn l'Lemcnt. 
La man utention des blocs snr chanlie. 1. . . 

1
, . 

. . 1ssc ait ,) a1dedc 
g-rnes a vapeur, une a l'ancien ne car,··tè t . 

1 re c une :1 n nou­
velle, Lou tes deux pou ,·an I le,·er des cl, , . . l . "" 

ai grs cc 1z_ ton nes . 
Le pont roula nt dont il a été llt'6 . l 

eue crn mcnt c111 csti on des ·e rt (,Q·alement le chan ti er de 1· .. · 
, . '- cl pi:cmtcre ca rri ère p1·cc1 tée . -

lJans ces carri ères, on ne tn illc (>a . 
1 

. 
b 's c. p1cn·es · on se orne à les d(•IJiter en blocs rén·uliet·. . · · ' 
orclinairr · <:oi t pa r le ti l h 'l' 0 

.. 1 1 
'soit par Ir procédés 

l. ·. . . ' .. . ·· 1' .. e _1co1c a ' blocs qui sont ex1Jé­
c 1us a11x S( 1011es ce la S0c1ete exJJlo· t 

' I a11t p en He in.' t 
en .\llcmnµ·ne. comme pierres cle mon ' . ~_iqu e c 

· · umenls · il c x1 <· I" t1 11e sc1or1 e a,·cc arn1u rrs ;'i lames ù p 1 . ' · ., .,; 
ou seu r act101 , 

111ad1i11r ;'i Yaprur cl qui date d·un ''T 
1
' rn ec par une 

d . 'l ' r . r- ant IHi mbre d' a , ép'.'l. outr 101: . une partie assez it L nnecs 
. · · · · · 11 P0 t·tan lr de la . l 

Lion est rrpnsc pat· un cnLt·eprencu i· 
1 

pt oc uc-
ta ill c est Yoisin de la ca1Ti èrc du LJ,,,. l)c 0

1 
nt. le c hanti er clc 

e r ,·a t . 1 
forme en pierres pou 1· bàti ments . ' c fJllt a l1·ans-

A la dc rni c re ca tTièrc eitée 011 1 . . 
' t tspo ·c d 1 . 

;"1 fi l pour le d<'.•bitago des blocs cxti·ai ts . · e ll11t cha. si 

_Le pe rson nel n10.~·cn occupé, en l!J lO. :-i ,, •• • 

Htrrs pou r b p1·en11c' re caniôrc et d" 
9

:--: et, cl e 02 011 -
tolal: 120 . "'' poui· la seconde; 

T.ES CA RR I ERES or,; PETIT r. RAN IT 

Ces deux ca r1·i ères son t exploitées pa r la ociété ano nyme 
de l\Ierbcs-le-Chù Leau. 

La parti e mécan ic1ue clc ces exploitations mérite une des­
è l'i ption ,1 uelque peu détaillée . E ll e comprnnd no tamment 
une mac hine à rnpcnr mouocylind rique, à cléteo le yai·iable 
et sans condensation, du système Carels, d' une puissance 
no minale de 2fi5 . chcvanx, ali mentée par une c haud ière 
Galloway de 85 mèt res ca rrés cle surface de chau ffe et ti m­
brée à 10 atmosp hèl'es . 

Cette matl1i nc acti onne di rectement la cieri e prémen­
tio nnée et une drnamo desti née à fourn ir l'énergie élec­
tric1ue nécessai re ·a l'al irn entalio n des divers moteurs· dn 
pont rou lant et des treuils ain i que des lampes. 

La dyua mo prnduit cln coul'ant con ti nu à la tensi_on de 
500 Yolts; ell e tourne à la Yi tcsse de 600 tours par mmute; 
ell e est d 'une pnissancc de 100 kilowatts . 

J~n dehors du pont ronlanl, elle fo urnit le courant à 
deux éledrnmote ul's de J,1 c heYaux, pou l' l'extraction des 
déblais ù l'aide de treuils, et 1111 électro moteur de 40 che­
Yaux, pou1· l' ex lrnction des blocs sur pla n incliné à la 
t.:arriè l'e 11° 20. 

Le premier pont ru11l:rn t qui arait été établi. Yers 1~05, 
s·cst c fl'o udré et a 6té remplacé par 11 11 no uveau po21t 
pcsaut îOO to nnes et mesurant 127 n~ètrcs de longueur 
tota le ; la partie centrale, s11 rplombant l'excavati on, me­
sure . d 'axe en axe de. YOi es de roulcme11 t, 6 mètres ; les 
deux pa l' ties en po l' tc-fi -faux ont des long ueurs Tespec tives 
de H. el de 2ï mctres en c liill'rcs ronds. Le tablier clu pont 
se trourc ù 18 mèlres de h;uteur du cùt6 du chanti er tle 
tai ll e et de 28 mètre·s dn cùl6 des débla is , à l' amont-pen­
dage des bancs. Cc pont permet de lever des blocs de 
1JO tonnes . 

Les <l iiférentes mano'nHes son t commandées par les 
moteurs ci-aprcs : a) sur le chariot mobile dn pont, deux 
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moteurs de levage de 62 cl1 eva11 x chacun; b) sur le mêm e 
chariot, un moteur de 40 chevaux pour la translation de 
ce dern ier; c) sur une passerelle du pont, deux rnoleurs cl n 
30 chevaux alime ntant, par l'i ntermédia ire d'une trans­
mission mécanique , les deux pieds dn pont. 

L 'éclai rage des chanti ers el des bureaux est obtenu par 
îO lampes à incandescence, par g roupes de ci11q en séri e. 

Carrière n° 28, au li eu dit « Noupi re », à Anthisnes . -
E lle était primitivement exploitée par 1'1. 1la1Tay, qui 
l'avait ouYerte en 1898, mais depui s 190fi, elle est exploitée 
par la tirme lJawans et fils . Le croqui s n° X rI donne la 
coupe du gisement reconnu. On:' exploite, vers le 1.Jas, le: 
deux premiers bancs du grisou sur 2m20 d'épaisseur , Yers le 
ha ut j usqu'aux banc~ noirs clans lesquels se fait le desse r­
rage; la pente générale est fle 3;'.l pi ed sud . L'épaisse ur 
tota le du gisement recon nu est de 2011120 en-dessous de la 
« dure croùte )) el de !Jrnî5 au-rlessus, soit un tota l de 20mn5. 
La piene :' 0sl très belle et les limés y sont très rnres, cc 
qui pe rmet cle déb iter des blol's très ,·oluminenx . 

La ca rri ère 0sl en contrebas du ni"eau du so l, el à nne 
trentaine de mèt res pour le point le plus bas . 

L'exp loitati on :e pra.tirrue pu les procédés cmlin::iires, 
c·est-:i-di re à L'::i irlc de sp ig·ots . On cxtr:-i il !0~ blocs délacli i'·s 
du rocher au moyen d' un câhle-g1·uc ck J 2 1 mèl rcs de 
portée entre l0s deux p:doncs, qui sont lixcs : crl cxl ractcur 
tra ,·crse La ca rrière transversa lement , c' cst-;'i -dirc du nord 
au. ud. Il permet de le,·cr des <:barges de 25 to nn es ur une 
hau te ur de 30 mèlrcs ; il les arni·nc :1 11 ch::intif'r de taill e. 
Ct>t ~xtr:1cteur est ~clionné par deux mot011 rs 6leC'lriques 
(•tal.Jl1 s cla ns 1111 e cab111 e en plane l1cs sous Ir pdone du c.:ùt6 
clwnlie r. Ces dc11x mol r urs, d' une p11i ss;1n ~c 11 omina le 
l'un de :3o cl1 c Ya11x cl I'ëw t1·(' de 2î cl1e" ') ll'. sc i· . , l 1 ', 

L ,, ) \ (, Il ) (, 

premier ~ le\'C r les cli arg(' S el lc s0con(l ~ rn r,nvc,ir le clw -
ri ol sur le c,îbk . Selo 11 lrs poids des cli arocs ;.. l . . 
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peut réalise r, pa r des embrayages appropri é. , des "itesses 
de 3, 6 et 9 mètres par minute. 

La carrière est ponnue, sur le Ycrsant nord , de de ,,x 
plans inclin6s, l' un pour remonter les cl ébbis des trava ux 
de déco uverte et l'autre atteignant le fond de la cal'l'ièrc 
·permet le déplace ment des l,locs de rnaniè l'c :\ les amener 
sous le crochet clu câble-grue . Il pe rmett rait éµa lern ent de 
remonte r les blocs pour les conduire an chantie r de tai lle . 
Ces üeux plans inclinés sont muui s, au so111mct, de deux 
moteurs électriques de 27 cheva ux de force <.: hacun. 

Le chantier est en outre desseni par 1111 peti l po11 t i·ou ­
lanL d' une port ée de l 4."'50 pour leve r des charges de 
30 tonnes au maximum; <.:e pont es t. c.;o mmandé pnr trois 
moteurs électriques, dont un ck 27 c lt eYaux pour la trans­
la ti on dn pont; cel ui de lc \'ée est de l::t fo rci) de è> 1;2 c li c­
va ux et ce lui de translation. du cha ri ot de 3 1;2 clicv:iux : 
ils sont établi s dans une petite cabine adossée ;'1 ] ' 1111 <le~ 
monla11ts . 

Une grn e roulante D vapeur de J() lonn0s drsscrl éga l<'­
menl les ,·oies ferrées du cha ntier cl le racco rcl c ,,10;11 au 
Yi ci nal. 

L'i nstal la tion méc::in i<JllC esl complétée 1,,1r d ix c li .issis 3 
til li é li coiclal pour hi débitage des blc,cs . c il <' 0,.l < 

' · , -~ l"O ll) Ill;) Il-
déc éga lement par un moteur (,Jec.;trirJu r 3 pv,.·11 ... l· 1 

_ ._. , . ' ·''- n l()ll ." IU ll l. 
cl~ 2 1 cl1e,·anx de force, é tab li dan<.: la ' ·al,· 1 · 

· " u ' 11 0 t r sc(.;[1011 -
nelllont. 

l•: 11 tin, dep uis 1910, on a étab li UII (' ·c· : . 1 . . . . 1e11 0. a, rc < eux 
ar m11 rrs a lames; le bal1ment c:.-;t s11 ffisn nl ,. . · ' · pou r prnnellrc 
tle dl)uLler l 111 s1nllal1on, c'es l-."1 -dire 

1 
<) l ' ur p acer deux 

armu res ana logues ::i ux deux pr0mii' rrs . 
Tous les motr urs électriques sont aliiw, lé l 

. . ' <.:1 1 ~s par < 11 ('Ou-
ra n l con l1 1111 sous b tensrn n de 230 \'( lt· r· . · 

, . • J S 11 111111 par IIII C 
centralr <' lo1g-n6e de la carn èi-c d'e,n·. - 00 . 

. . .. ,.. Iton I llH·ll'es : 
prnx1m 1té de hi ra rr1 cre n° 2o que ln fi. l) ·' et 

' 1 mc awa ns rt f-ils 

./ 

,J. 

1 
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exploitait. il y a quelques an nées . Le courant électri que 
cs l a mené :'1 la cabine tle sec ti onnemènt par une can::ilisa­
tion aérienne . 

La centra le comprend une chaudière fi vapeu r horizon­
tal e, ,i deux tubes foyers iutérieu rs el tu bes Gallo,,·ay, de 
80 mètres carrés de su rface de chauffe et timb rée à~ atmos­
ph ères . Elle fourn it la Yapeur a une machine monocylin­
d ri que, â détente "ariable, sa ns condensation , d' une 
puissance nom innle de 135 chevaux . Cette machi ne 
actionne une dy namo a co u1·anl conlinn sous la tension de 
240 ,·oils, bexapola ire, fi la vitP-sse de 400 tours, à excit a­
ti on compound, cl'nne pu issance nominale de 80 kilowatts ; 
elle peut débi te r un courant cle 325 ampères . 

Le personn el lota l occ.;upé à celle carrière a été,· en 
moyenne, clc 80 ouniers, en 1910. 

P: nlrc cette carri ère, el la car ri ère n° 29 de la , 'ociété 
anony me de l\Jc rbes-le-Cld tcat1, se trouve un espace où la 
bande de prl.il. g rani t est recouverle par un amas trop con­
sidérable clc sable et de terre argileuse, pour qu'on puisse 
y prnli qucr une exploitation. 

Carrifre 11° 30. - Cette ca rrière est située à Anthisnes, 
prè:-; dn li an,ea u de \ïen . 

Elle ::t été 011\'(' rlc, en rnao, par la firm e Andrieu et 
LcJ'ebHc, cl est exp loitée depuis l' ann(•e H) l t par la fi rme 
J[enri Lefebffe . f ,'exploiLaLion en a commencé presque 
imrnéd iaternrnt, le g isement de peti t g ranit n 'étant recon­
Yerl que d'u ne épa isseur de i _ ;\ 3 mètres de ten'e argi­
leu~c . Du cùté nord se tro uve le tas de déblai , selon 
l" lia!J itucle clan· les ca rriè res de r espèce, et du cot6 sncl le 
chant ier de la illc racconlé au chemi n de for ,·icinal au 
"'l'and éca rtement. 
0 

L'0xcarntion es t, au point le plus bas, à 36 mètres en-
dessous du niYeau du cl,ant ier cle ta ille et dans la partie 
rn ~iYennc fi 25 mètres e1wiron. 

- C "' 
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Les bant.:s exploitables ont une épaisseu r totale de 33"';30 
do nt 1911180 en-dessous de la « dure croù te )>; toutefoi s 
l'exploitation ne descend pas en-dessous du ,r;ris bec. 
L'inclinaison générale des bancs est de 60° pied sud . La 
~oupe n° X III indique la composition détaillée du gisement 
exploité à cette ca rri ère. 

L'exploitation se prati c1ue par les procédés ordinaires ; 
tou tefois, la paroi sud est coupé an til héli coïdal. Selon les 
circonstances, on fait usage pour découper la pierre au 
gisement, de la pe rfo ratri ce à percussion. 

L'extraction des blocs se fai t à l'a ide d'n n pon t ro11la1)t 
suscep tible de lever des charges de 35 Lonnes . Ce pon t 
mesure une longueur tota le de 78 mètres , avec un éca rte­
ment de 55 mètres entre les rails de la vo ie de roulement. 
La commande des divers mouvem0nts de ce pon t es t obte­
nue :'.t l'aide de transmissions téléclynamiqll es. 

La force mo trice est fo urnie pa r une machine a Yapeu1· 
de la force de 55 che,·aux, système Bollinckx , alimentée 
par une chaudière a t.ubcs d' eau ti mlJrée à O atmosplièrrs . 
La man ute ntion des blocs sur cl1n ntier se fait éga lr ment à 
l'aide d'une g rne roulante :'.t vapeur pouvant. lever 12 tonnes 
ot cpii opère (,gaiement la tracti(,n sui· le rac<:on!c 111en L au 
vic;i na 1. 

Le découpage des blocs sll r cl1nntier se fa it à l'ai cle de 
spi g·o ls et de six a rmures de fi l li éliu,ïdal. 

Les pierres sont transformée~ sui· ('li ::t nti er en IJ!ocs d<' 

pTancl es dimensions pour lo scia(-;e des tranc;li es uti lisées r n 
marbrori0, en blocai ns pour sc;ul ptu1·cs el mon uments f'uné­
rair0~, en pi erres taill ées pour lnitimc11ts, traYa ux d'art 

. ' bordures d0 trottoirs, etc. 
Le po rsonncl 1noyen occupé, Cll 1 D J ü. ;'1 c;ett0 c;a l'l' ic're, 

s 'est éle,·é ~ lBô 011vrie r:c; . 

rr1,.1.1·(;1·r> 11n .'J J, il \ï011-,\ ntl1 is110,<· _ ('" Il<' ·. 
' ' ,., . _.,-, l':J ITi e l'0, 

OC('IIP<' l'0xt rt'·111il ('• occid0nla l0 d11 µJ'(Jll ]J <' prin<"ip::i l d <'s 
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carri ères d'Antbi snes et aoontil presque au \'illage üe 
Vien . Les bancs y :sont anssi assez fo r tement redressés, GO 
à 65 degrés. L'e.xploitation se pratique en contrebas du 
niveau du so l el a tlein t la profondeur ü'unc trentaine de 

mètres . 
Celte carri ère a ét6 ou\·er tc , en 1880, par llI. J ean Hoba 

et a été repri se, en 188G, par la firm e Tassin frères, qui 
l'exploite encore actnelle rnenl . 

Jusque da ns ces derni ers Lemps , elle 6Lail dépou rrne de 
véritables moyens méca niques et l'extraction des blots s'y 
faisait a l'a ide de deux ex tracteurs el d' un cabcsta u action­
nés par des che\'a ux . li s son l actucllern cn L supprimés et 
remplacés pa r un grand pont roulant actio nné par l't'• lrc­

Lri cité . 
L'exploita tion e t le clébi t::igc des blocs se fo nt par les 

procédés ordinaire: . 
L' énergie e;-;L fo urn ie aux ctiff6r0nts molr urs clu pont 

ronlan l J)ar la ~oci(',t(· d 'é lectric ité du \>;1\'s de Liéoc à 
' t: ' 

Sclcssin, scJ US forme de cunr:rnl altrrnalil' Lripli as6 :'1 la 
te nsion effic::.H·c de 1::i ,000 rnlts r nlre deux phas0s cl 50 
périodes . La cannli sati on e:L sciu lcrrai 11 e tlepni: la stat ion 
centrale .Jll::i<flI'i1 la cab ine de stclinn nc111cnl d' Esnenx ; r llc 
est aérienne cl' K·rn eux it ,\n l1 1i snr,; ;1 H'c cabine de src ti u11 -
nemenl intcrml'diairc :i l-'onbcnr. 

La te nsion üu co urant prim nirc est abai ssé<' :i "2:3~ \'<ilh 

au moyen d'nn transl'o rrna lr u1· sta1irp10 de l "20 ki lo\'(1lts­
ampères étab li clans une cab ine \'(J isinc de la cal'l'iùrr, le 
long de ln rot1lc et du \' Îci 11 al dessc!'r ,1 nt lrs c:1ni,:I'<';-; 
ü'A11thi;-;nc:-:. 

:\.11 moyen d ' t1 n cc ,11\'C!'ti ssPnr 1·01;it if' C·ta ]Jli cl ans ln rnt', 111 0 
cabine. k co t1ra11t alte rn at if dn circ t1 it secondai re dti ll',ins­
formalcur sL:1 tiq t1 e es t tr:i ns f'orrn(: f•n c·ut1 r:i ii l con Lint, ::;o t1 s 
la te JJ s ion de 300 rolt s pottl' le s0nic0 du ponl rnulan l. J ,a 
d_niamo dr· l'<' l'O IJ \'el't issr iil' lou rn p fi la ,· itessc de ffiO lnul'S 
et sa pui ss~111cc l' eut atteindre 0() kilu\\'alls . 

LES CARRIERES DE PETIT GRAN IT 8~3 

Le pon l roulant est caractérisé pa r les données ci-après : 

Charge maximum à leve1· . 
Pol'tée d'axe e n axe des pieds 
P ortée utile du pol'te-à-faux, cô té sud ou du chantier . 

côté nord ou des déblai~. 

Hauteur l ibre sous les longel'o ns à partir d u niYeau 
des !'ails de 1·011 leme11t. 

Hauteu1 · totale du crochet de leYagr . 

Vitesse de lc~\'agr \ pour chat·ge de 40 tonnes. 

par minute i - '10 
\ïtesse de t1·,111 ~lation, pa1· minute , d u cha1·iot 

du pont. 

40 tonnes 
60 mètres 
15 

8 -

iOm30 
60 -
3"'50 

10 
30 
i O 

Le cli emin cle roulement ava it primitivement une lon­
g ueur de J 30 mètres; il a été prolongé depuis lors et 
attei ndra 400 mètres . Le conrant continu consommé est à 
la te nsion cle 500 \'Olls . 

La charpénle m6ta llique a été construite par Ja Société 
anonyme des ateliers P ,\ ris, :'I .i\Ia rchienne-au-Pont, d 'après 
les plnns et i ncli cations de la Société anonyme des ateliers 
de constructi ons électri ques de Charleroi . 

Elle est~ treill is triangulés à chemins de roulement fixf.s 

a ln partie inf'éri eure des poutres . E lle se compose de deux 
longe rons ext6rienrs c.;apaliles de supporter l'cfforl total de 
Jl exion) el a ux nœ utls desqnels sonl suspendus les dits 
chemins de r oulement, par l'intermédiaire de poutres 
Lransrnrsalcs for man t en rnème temps contreve ulemen t 
verticn l. De bons contre\'entements hori zontaux donnen t 
à l 'ensemble la résistance transversale nécessaire. 

L'ensemble des poutres cl longerons est supporté par des 
pieds en forn ic de pyramide quad rangulaire posant eux­
mêmes sur les trncks d' un tnèrne porlit1ne. Ces poutres, sous 
form e de caissons ;\ treilli s, portent , ve rs le milieu, des 
to les ver ticales et trnns\' crsales dont la parti e iuf6rieure se 
trouve ù 8 t:e n ti mètres au-dessus des rails de roulement.. 
D'autre part, des tiran ts tle sùrelé norma lement nou tendus, 

---...... 
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sont destinés à sup pléer à ces poutres si, contre loute éven­
tualité, leu r résistance venait fi faire défo nt. 

Sur tout•~ la longueur de la poutre longeron se lrO u\·en t 
deux passerelles avec garde-corps. Ces passerelles sont 
recouvertes de tôles perforées; un escalier y don ne accès 
par chaq ue po rtiq ue. L'ensemble de la cbarpen le est_ de 
construction très rohusle. Les profilés pla ts et les tules 
employés sont en acier doux présenlant une résislance à la 
rnptu re de 40 à 45 kilog r::irn mes par rni ll imèlre can é et 
un allongement de 20 à 25 %- Le cœfficienl do tra\'ai l 
du métal ne dépasse pas 9 kilogrammes pa r mill imèlre ca l'l'é 
tians les poutres et longe rons el ::; kilogrammes clans les 
por tiques. La charpente a été égalemenl ca lculée pour 
résister :'l un Yent de 150 kilogrammes par mèLrr' ca rré et 
pour fo nc ti onner sous un vent de 40 kilogs. 

· Le mécanisme de translation du ponl ron lan l r sl conslilné 
pa r quatre trucks :'l deux roues en fo nte Griffi n, ~ ,_lo11ble 
_jan te . l)r ux trucks ,l' un m<'-me ('ulé du po_nt sont acl10~1-1 és 
Jar un mo teur él1,clri quo rie 2G chcYaux, 1nslall6 an rntl1e11 
1 . . 1· du pont el par l' i n terméd ia i ro cl' 11 ne Ira nsnrn, 10 11 re ian t 
les deux pieds et cl' engrcna?OS . 

Lr' cha riot , a\· oc ses mécan isme::: de' trn nslalion Pl de 
le\·a!l'C, C'Sl recounirL tl' une c::i lJine en !Jois 111 11 11ie de brp:es 
fenô.lre~ 111ellant to 11 s les ripparoils de manr,·uvre cl de con­
tr0lo ~ l' ;;tlJl'i, toul en laissan t aq cabi11 icr une place sufli-

!sa nte pour la libc rt{, clc ses mn11Yeme 11 t. . . . 
Lr: rn (,cri11i s111 r' do lovaµ:c (·<import<' 1111 1 rcutl llflHjll û 

ac.: li o11 né pa r tleux 111olr'11rs éloc.:Lriq 11 C's identiq ues dr, 
:~5 dic\'::iux. ::i ccnuplés dr l':1çon :·1 rc\ tl is1' r les \·ilesscs 

i1npos(•cs . 
L;1 r(,duction tlo \' ilr's:-r: esl r,btenuc p::ir vis sans lin r'l un 

lrnin il'cnµ ro11aµ P.s dro its . La rrJ11 C' puur \' is s;-ins tfo csl 
rnl'0 rm(•c dans 1111 carlN l'ta 11 cl11' . Le lallll>our r:-:l 10111·11 (, 
0 t n, i 1111 r(' s II i \'an t 1" p rr di I d II l' :°1li10. 

~ 

1 

1 

1 
~ 

1 

........ 

1.1<:S CA HRIERES OE l 'ETIT GRA N IT 

Le lev,1ge esl exécuté p:1r dblc d'acier de 0Tancle résis­
tance et très ll exible ; il rs l antigfra loire. Le crochet est 
clouble avec ro ulement snr billes ; les pou lies sont c11 f'crmées 
dans une gaîne e11 acier coulé f'o-rman t résenoir pour les 
hni lcs clc lnbrili calion du dl> le et des :txes des pou lies el 
cmpèclianl les proj ections d'huile snr les pierres. 

Le mécaui srn e de translation tl u chariot est cons titué 
pa r quatre ga lets en fon te Griffi n a large jante el acti onné 
pa r un moteur éleclrique de '1 2 cbeYaux par l' i11 lermécl iaire 
d'engrenages droi ts. Le lrain cl 'engTenages du moteu r est 
cnfrnn6 clans un ca rter 6lanche à l'huile . 

.Nornrnlement, les mécan ismes de le\·age, de lranslalion 
du po11t et du chariol, sonl ca lés par de pui ssanls freins 
(

0•lec trnmagn6tiq11 es agissant à d iaq ue inte rrup tion de cou­
ra nt. 

Des i11 tcrrup te11rs au lomaliqucs de tin do course li mitent 
les mouve rn enl: du croc l1et en prOYOlJUa nl · l'a rrèt des 
1nole 111·s cl le fo 11 cti un1H' 111 e11l des freins électromagnétiques . 

Deux i11 !r. rrn plcurs de ~écu ri lé coupent le couran t sur le 
111olcur de lranslati nn tlu r liariot lorsqu'on oune les portes 
de la cabine . 

La partie éleclri11uc a été étudi ée pour réa li ser le pro­
gTarnmc imposé tia ns les meilleures conditions tl o fonction­
nement cl üo sécurité possibles . Les moteurs de lcn1ge el 
de Lransb Li on du po11t cl dn c lia rioL son l cnirnssés, genre 
l ra 111WëWS, exeit:.lion sé ri e ; ce lui clc lranslali on du pont est 
du type compl ètern enl cuirassé pour marelle à ciel ouYer t, 
ta11dis que les anlrcs son t pourvus d'ouYerlures tle \·enli-
1::iti on. 

Les moleur:; de lc\ë1g·o , a11 11 01111.Jrc de ci eux, ont 6lé 
prévus pour la 111:. rc li c on sé rie ou en para llèle. sous 
50() Yolls s11 iva 11 t los cha n.tes :'l lcvr' r. , u 

ll n tal>kri u en marbre monté da nf; la cabi ne porlo lef::' 
ap parr ils do conlrùle, dr ma110'll\Te et. ri e ~écurit6 nécrs­
sa1 rrs. 



1 

886 A:'s:-SALES DES MINES DE BELGIQUE 

Les canalisations de racco rdement ües mol ellrS il leurs 
appa reils de rlé rn arrage ont été effectuées en cùb les isolés 
sous tubes Bergman , en lai ton, clans la cabin e el en c,1 bles 
isolés sous tubes Berg-mnn armés d'acier sur le pont. 

Les mies de roulement ont été exécutées en rail s 
Go lia th , pesant 52 kilogs an mètre courant, posés sur deux 
files de clenx rails, scell és au plomb sur une ass ise en 
p_i erre~, au _rn ~yen de doguels et crapa ud ·, avec inte rposi­
tion cl une fe111lle de plomb de 2 mill imètres d'épai ·.·eur. 

Les rails sont écli ssés et entretoisés clc 111 ani ère il c rée r 
une parfaite rigidité ~ l'e11:crn ble cles Yoi es . Les assises en 
pierres, d'une épaisseur de om-10 en\'it·o11 ._011 t ·r.lJ . · , , " e -memcs 
encastrées da ns des fondati ons en 1naç01111 · l l · 1 · ern) c e w on 
d 'un mètre cl'épaisseul'. Le tout est c~ lal 1· . , J 1 sur un mur r n 
maço nnen e de moëll cJ11s el de ciment ail l · , 

, , • 0 nn .1 11 sq11 aux 
letes des roches . Cell es-c, ont été au J.)t'' \ JI lé! . . , ea a) e, < - J1:1 1Tns-
sees compl (~ten1rn1 dr la couche d'aro· il e · l · . ;-- qu, es recouHat l, 
puts neltoY6es et rr coupées de f'·lçon .; " .. 1 .1. é 

• • • , c , , «S. urer u11e staJ t 1l 
parfn1le :111 système lor. de l'rn lè\·etl) r l 1 1 . . . n c rs Jancs \·01s111 s 
de,; YOI<'S de rou lemenl. 

La lig·ne de pri se de cûurant est ·, l 11 . l . , 
• . , . 11 s a ee < u cul e de 

1 a lT)\'Ce du CO lll'::lll l a la C::llTièr0 <' l l . 1 . . , c li culé c u cklll l1e r. 
E llr se co mpo~c de d0ux hl s de· lroll <'. 1 -., . 11 .. • • , .\ < e o 111 1 1nwlrrs do 
d1arnclrr 111 on lc's sur pol e::inx m61:1 JJ' . ,. . 

. ' 1r1u rs ,1 l l 111 0lrr s ::i1 1-
d0ssus du n1\·e::i u du sol ::1 11 II IOYcn 1 " 

. ' · , < 0 ·11ppo rts et dr ten-
deurs 1sola 1curs, g0n rr lramwws fi'[[ . 

'· • • 1' · e est 1nsta ]J ', ·t 1-
le rn r nl sur nnc longurn r dr :.?.00 m ··l · . C<' ac ll :' 

l
, 1 · · . ' 1 <'S e1n1 ron · le po1 n l 

c a ,mcntal tû n se lrou\·r :1 l'rxtr(·m· t·, . .. ' . 
(
. . 1 c , 01s1no de la cnl,1110 

de trn ns orma11on du c0 u1·::rn1 : 1" 0.xtr .· l . . · . . , . nsion ( e ('Clle l1n·ne ne 
necrss1ter::i ::i 11tïlll f' 111o<l1 fi('al1 fi1 1 aux 1· . . , ,.... 

. . . · c 1spos111 ons jlri scs 
Crnq l,1mpes ::i :ire d1fl érenliP1) 0 _ · · · · 
·. . - .s ]'1Jur cournnl a l10r-

natd : l ':?. a m1wrcs. ;10 p1·· ric,d 0s ,,. , 
1 

· 0 · ' ,-. roup<·<·s 0n st'· ri c sous 
a tr ns1on i\0 .:..~() Yc il ls . nss u1·0nt J' ,; ·I . .. " · . · 

t:( :l l l d"'(' du (· J1 " ll ll<' I' 
prndant l;:i nuil. .- '' · 

,,, 
1 

LES C,\ RRirfüES DE PETIT r. RA-:-: 11' 

Le personnel rnoYen occupé a ce ll e carrière a élé, en 
moYenne, en l!J IO, de 0':?. ou~Ti ers . Les pier res so nt expé­

di ées brnl<'S 0 11 f'açonnées . 
Les exploilants tle celle ca rrière possèclen1, fi Comblai11-

au-Pont, une scieri e avec six nnnures fi lames aclionnées 
par nn moteur hydraulicp1 e de la f'orce de 60 cheYa ux. 

Cal'l'11:1·e n° .9:2. - Elle est sit uée ù Vicn-Anlli isnes , au 

1 ieu dit << P ierrvs >>. 

Elle se lt'OUYe il une di stance moyenn e de 800 mètres à 
l'ou c::-L de la ca rrièrn n° 3 1 et se compose de deux excaYa­
tions lrès rapp rochées l'une tle l'aulre et ne form ant en 
réali té qu' une seule exploitatio n . Celle-ci est acliYée 
acluellern ent par la lir rn c \ïclor Liberl et C;", depuis le 
1°' septembre 1009 seulement; . son ouYerlure remonte 
toutefois ;'1 l'an née 18îG. Les deux excavations dont il 
s ·agit ont a pp roxi ma ti \·emen t 15 mètres de profondeur 
chacune en-dessous cl u ni "ean cl u chantier de tai li e el des 
c li cni in ,; d' accè,; . Lrs bancs incli nr nl a 75° pied .sud ; 
d' après les rensc ignemcnls nous ·fourni s p:i r les exploi­
tants, le gisement comprend les groupes ci-ap rès de bancs 
Pn exploilation : 

T ,e g ri s bec d'une <'• pa.isseur de . 
Lr g ros banc 
Les minces lianes 
Les bancs bleus -­
Les bancs noirs -

ô rnèlres ; 
Ç) 

·1 
G 

Tota l 33 rnèlres . 
L'cxploita li on se fa it p::ir les procédés ordi naires . On 

enlè\·e préalablcmenl le· terres argi leuses de recouYrement 
qu i 0 11 t une épaisseur d 'environ 1111 mètre . 

L' extraction des hlocs d6lacli és du rocher se fait fi l'aide 
de dbles-grnes actio nnés pa r des ma nèges rnùs pa r des 
c li ev:rnx; ils peuvent leYe1· des charges de 10 :'l 15 ton nes . 
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Cette exploitation n ·est pas l'accorclée au chemin de fer 
vi cinal ; les prod ui ts sont tl'ansportés pa r axe jusqn':'I la 
gare de Vien du dit Yi cinal ; la dépense rp1i en résul te est 
de 3 francs le mètre cube ; la di slancr est cl 'e1ni rnn 
un kilomètre . 

Cette carrière n'a qu'u ne assez f'a il.Jle impol'tnuce ; ell e 
n'occupe, en effet, qu ' une ving taine d'o un iers . 

Carriere n° 3.'i, située au lieu rli l. « Les Ilayetles ». :'I 
Floxhe, ~ Vien-Anthi snes. 

Cette carri ère a été ouverte par la Jirme Simonis el 
Bocl_v, en tf.lOî : l'exploitatio n vient <l'en être arr<"lée . L n 
profondeur de l'excavation en-dessous du niveau du sol el 
des voies d'accès est d'environ '1 5 mètres . Les bancs sont 
encore pins redressés qu'à la p l'écédenle canière dont ell e 
est di sta nte d'e nYirun -'tOO mètres vers l'oues t; la pente _v 
es t d'enY iron 84° pir d suc!. La compositi on détaillée du 
gisement, cl'après les indicrili(lns nous f'our nirs p:1

1
• les 

exploitants, est la :-ui v:.i nlc : 

Gris bec ü'u ne épaisse11r de. 
Ha nc dit de omno d' une épaisseul' de 
U-ros ba nc d ' une 6paissr 111' dr: 
Ba 11 c dit de tm10 

Banc dit dr 0111 ï l) . 

Banc a 11\ co ut eau x 
Hnnc JI Pul'i . 
Bancs !Jleus 
B:1 11c·s n()i J',; 

'l'<,[;1 J 

3"':j(J 

Ü'"(il) 

1 )"'(_)( ) 

l "'.1/1 

0'"îU 
2'":{U 
l "' ] (J 

.', "'( 1( ) 

:~'"( )() 

. .:\)'"()() 

f.,,,; c- 1111d i1i, ,ns it ·,,x ploiL11i"n. d·e \ ll'actic 111 01 d' <'xp6d i­
tio n so nt iil<•11 li 11111•,; :'t cPll,• s dP la }'l'c\ct'•dt·nl c· l' ~ITierf' . 
Co 111 11w :"1 cP Jl ,.-c: i. " " y oc ·c1q,~1i L 111 1" ,·i11µ·1a i11 (• d'rn1ni c• J':- . 

.-..;-. 

y;. 

.(Il'" 
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Can·ière n° 34, à Ouffel , au lieu dit « Crossée » . -

Le gisement y exploité es t a nalogue a ceux des a utres 
carri ères qu i vie nnent d' ê tre décrites ; les bancs y sont 
également très redressés, 86° pied sud, c'est-a-dire a peu 
près ver ticaux. 

Cette carrière n'es t que faiblemen t acti vée; elle se 
trouve i:t 800 mètres à l'ouest de la précédente et plus 
éloignée encore conséquemment du vi cinal. On Y a occupé, 
en moyenne, 14 ouvriers en 191 0 . L'oulillag·e- est très 
rudimen ta ire et ne consiste qu'en un plan incliné et un 
càb le-grue analogue a ceux des deux précédentes carriè res . 
Outre les produits habituels des car rières de peti t granit, 
on y fabr ique également de la chaux avec les déchets . 

Cw-rière n° 35, fi Oufiet, au li eu dit<< Lisen >> . - Elle 
se trom e située fi plus de 1,600 mèt res à l'ouest de 
la précédente et a été inactivée pendant nn très grand 
nombre d 'années , étant très éloignée du vicinal qui dessert 
maintenant celle région. Elle vien t d'èlre rep rise par la 
Soci6t.é ano nyme cles carri ères de Lizen, 11ui exploite éga le­
ment, a u même endroi t, mais un peu plus au no rd , une 
carri ère de psnmrniles condrusiens pour pavés. Ces carrières 
sont racco nl6es au Yi cinal par un chemin de fer à l'écar­
temen t tlc Ü"'Î O, de 2 ,500 mètres de longueur et crn i abouti t 
â l'a rrêt de Brihi-Tiou (Oulfel) du vicinal. On a déblayé 
les terres qui reconv rai enl les têtes des roches . Nous avons 
relevé la compos itio n du gisement qu i fi gure à la coupe 
n° X.IV; les bancs sont Ycrticaux . L'épaisseur totale du 
grisou a u banc aux fontaines inexploitable est cl e 25m60 . 

On compte donner une assez grande importance à celte 

exp loi la lion. 

Car;-ière n° 30, â Clavier , au lieu dit « Peti t-B rin » . -

Celle carri ère esl d'origine assez récente ; après aY oir été 
exp loitée par la Société anonyme des ca rrières de P eti t 
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Brin , elle Yient d'ètre reprise pa r M. Jean Bacloux qui n'y 
occupe que quelques ouvriers . E lle se trou,·e située a 
200 mètres environ a l'ouest de la grand ' routc de Liége a 
Marche , à 500 mètres de l'arrèt de Petit Brin du èhemin 
de fe r vicinal de Clavier n Comblain-au-Pont. 

Le gisement reconnu 0t exp loité n ce tte canière mesnre 
24"',W d'épaisseur et comprend le gr is bec de 5"'80, le 
.r;1 ·os banc de î 11120, puis des bancs ul ancs bleus sur 3m60, 
des bancs ll 'un beau bleu sur 3m20 et des bancs noi rs sur 
4nir;o ; au-dessus la pierre devient mauvaise . La carrière 
csl ou\·erte en nn endroit YOisin d' un amas de sable et de 
terres argileuses qui recouvre le gisement sut· une épaisseur 
ll'i:s va ri able atteignant rn ème plusieurs mètres; la profo n­
cle nr totale de l'excavation est d'nne ving taine de mètres . 
L'incli nai son des bancs atteint presque la Yerti cale : 85° 
e1wiron pied sud. 

L'exlrnclion des blocs détachés dn rocher se fait:\ l'aide 
d'un cùble-g rne qni les amène au pi ed d'un plan incliné ; 
un second càble-gn 1c se rt a l'extr<1 ction des déblai ·' ; les 
moteurs ont des n1anèµ·es mùs par des c li ev:rnx. L'exp loi­
ta ti on el le cl6bitas·e cl <'s blocs se f'o nl à la main ,· à l'aide 
de spig·ols . 

llE UXIE~IE SECT ll)N , .- \' En SA:'>1' ,:u n. 

~ ous décrirons, dans le même ord re que clans la pre­
mière section , les ca rrièr0s situées clans le ,·ersant sud du 
syncl inal de Rous reux-Antlti snes-Onfret ; les ca rri ères les 
pi n import antes de ce Yersant sont celles de la commune 
d'Ou!Ict. Il n 'ex iste plus aucune exploitat ion de peti t granit 
sur la rive droite cle l'Ourthe dans ce versan t. 

Can·ièl'e n" 3 7, :1 Comblain-au-Pont (\·illage) . - Cette 
ex ploita ti on es t ouYerte depuis plus d' un demi-siècle clans 
des te1Tains communaux ; elle es l snns importance indus­
tri elle cl n'occupe (JU C quelques ouvriers. Le gisement qm 
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n'est eneore qu'en pa rtie découvert , comprend des Lancs 
très massifs; on n'y enlhe que les bancs supérieurs à la 
dure cro1îte; on ne s'est pas encore attaqué au g1·os berne 
ni a u gris bec, ni aux a utres ba ncs qui les surmontent e11-
dessous de l' horir.o n ci-de sus men ti onné. La pen te moyenn e 
des bancs es t de 40° pied au nord. 

La ca rri ère el le chantier de ta ille son l situés à quelques 
mètres au-dessus du niveau de la route voisine ; il n·existe 
pas de racco l'clemen t au vicinal qui passe fi une centa ine 
de mètres cle distance, ma is fi un niveau plus bas . ] ,es 
produits sont expédiés pa r axe à la ga re cle Comblain-a u­
Pont; le coù t de ce transport est de 7 fran cs pat· "·a!,.!On. 

Les blocs sont extraits clc la carrière à l' aide cl' 1rn 
cabes tan act ionné par un ma nège rn ù pa r un c l1 eva l. Il 
n'existe a ucune a11tre install ati on mécanique el le déhi 1:1ge 
se fa it notamment à la main . 

Ca,nêres n° 38 et n° .'-19. a u li eu dit« Cobo11hy », fi Com­
blai n-:rn-Pont el fi Anthisnes . - Deux exca,·ations ont (··té 
ouvrrles en tel endroi t. en 190ï, pa r la firm r Longue"ille 
et Ci0

, de\'enue de \Vaha üt Cie; elles sonl ])1'~,fondes 
cl 'e ,wiron fl mètres sous le ni"eau d11 sol et sous celu i du 
chanti er de L:-1 ille com111 un. J/ une qu i est sit11 ée sur 10 l<' l'l'i­
to ire de l:1 t o111 11111 ne d' .·\.n l l1i snes est a rn"tée : la pl11 . nriPn­
tal e, q11 i e. l sit11 ée s 111· Cumblain-[111-[>on t, est s0 ,iJr, i•x plo i­
tée act 11 ell r 111 e11t. Da ns la première, le g-i:-:c mc,11 r:-l rul'l 
dis loq u<; pa l' suite de la l'ent on lrc d' unr f'ai ll0 : lrs ba ncs '" 
sont ,·erti ca ux; dans l'aull'C. ils sont incl inés ~ î()o pi e~l 
au nord. 

Le gi:rme11 L explo itù 011 re('on 1111 a une {!paisse11 1, de 
27"'20, depu is le _r;1·is /Jrt .i11 :-: q110s l'i y co111pl'is les lianes 
noirs ; le !vz"sr111 a {!V· mis ù déco1l\·1·1·1 da ns 11 11 e ll'a neliée 
d'accè!<. mais est trop du!' pour 1' lre ex pl oité; les cin.:o ns­
tante. nr r..:0 111 ponenl ü\1il1 0t1 1'.' pas sun cnli:rcnt i' nl. 

L'exploitation s·y prat irpie pa 1· lPs proc1\ks Ol'di11 a il'es 
ainsi que le rl éeoup,,µ·e des li lr1t:-: sur 10 (' ]ia 11tic l' de lai ll e . 

r 

r 
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A la tal' ri i•re en activit é, l'ext raction des blocs s'e ffec tue 
à l'aide d 'un dble-g rne, avec p_vlones en bois di stants 
d'envirnn 50 mèl l'es et permettant de leve r une cha rge 
maxi mnrn de 22 Lo nnes; il exi ste une installa ti on analogne 
fi la ca r!'iè re inacti ve; le moleur est un manège activé par 
nn cheva l. 

Le chanti er de taille est raccordé a n chemin de fer \'i ci­
nal pa r 11ne \' Oie f'erl'ée de GOO mètres en\' iron de long ueur 
au petit 6e,lltemenl abo utissant à l'a1Tèl de ?\Iont-Gél'omont ; 
la tl'adion s'y f'ail pa l' les locomoli\'es dn viei nal, moyen­
na nt le paye ment d' une (axe de 1 franc pa r " ·agon. 

011 .'" fab rique des pierl'es de ta ill e, des pavés el des 
rn oHlons; l' exploi(alion n'esl pas encore assez déreloppée 
po11r fo urn ir des g-ros blocs destinés an sciage . 

Tontes les voies ferrées clesserrnnt le c hanti el' cle taille 
sont ét;ibli es :111 grand éca rtemenl, en p1'6,· ision d 'un déve­
loppement de l'exp loitati on ; le racco l'cl en, enl pot11T1t alol's 
êLl'e transfo rmé e l po l'té également an g rand écartement. 

Ccu n J;1'r' n ° 1 (). - E lle est située à Anthisnes, à l'est el 
au Lol'cl üu c hemin al lan t de la gare cl'Ant.b isnes fi Step­
penn r.s. IWe a été 011re1te en 1907, par la fil'me F. Harray. 
et les tr:Hnux ,·iennent d'y <' tre arrêtés par s.ui le de la cr ise 
qui pèse s11r l'inüustri e du petit g rnnil. 

Les lnrn cs y sont prc:--q11 e complètement ,·e l'Licaux, Sî 0 

pied a11 nord; la 1>1·ol'ondc ur de l'excavat ion esl de 15 mèt res 
par rap pol't a11 clianti<'I' de tai ll e . 

f}0 11 semble de:-- ban c~ l'econnus a 11110 épaisseur de 2î 11165 
et sc cl6compose comnw il : uil en pa rl ant de la base : 

({ri s bec . 
( ~ ro:s banc 
:\ Iinces bancs 
H.i ncs bleu~ 
Han L'S noirs 

Total 

511100 
t 1 '"00 

3m4Q 
8"'2:--) 
5 11100 

27'"()5 

I 
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L'exploitation s'y pratiquait pat· des procédés ord inai res 
et l'extraction par un plan incliné de 35 mètres de lon­
g ueur, dessen-i par un cabestan mù pa t· un manège actio nné 
par un cheval. Un c.:ib le-grue amenait les produits a u pied 
du plan incliné . 

Le transport des produits se fai sait par axe ju ·qu'à la 
ga re cl'.-\..ntliisnes; la distance est d 'e ,wi ron ~00 mètres . 

Carriére n'' 41, à La R ock, com111 111!e d'Ant.hisll e: . 
C'est_ une ex ploitation sans importance , pratiqn6e p;i r 1111 
ouvn er e t quelq ues aides . ~:li e est ouve rte :'1 proximil6 J e 
la route de. Vien-Antl1isnes (1 Combla in-Fai ron. On " 
exp loite les bancs supéri eurs a la dur e-cl'01Île , c'e: t-a-d ii:e 
les ba n~s _b l: us et les bancs noirs; le: autres bancs ex ploi ­
t.ab les (1nfén eurs) ne sont pas encore mis à décou\'ert. La 
pente des bancs constituan t le gisement 0sl de 70° pied a u 
nord. Il n'exi ste ù. cette ca rrière aucirne insta lla i ion méca­
ni ,1uc . On n'y fab riq ue que des blocs épincés, de: IJo n lures 

de lr? ttoir_~ et des pa"és . Les ~Jrocl uits sont lrc1n sportés pat· 
::n:e J 11 squ a la gare de Ilamo1r, pour r)tre ex pt'•d iés pa t· le 
d 1em in de fer de l'Our the. 

C((} -riére n° </2, au li eu dit « Brilt i-Tiott >' ,.0 1 . ,, -.: 1 1mu ne 
cl Ou fret. - Elle es t act uellement ~x 1)lui t<·~ pat· J 1· 

• " , C a ) 1')11 8 

Alex is Ma réchal-Godet et se trouYc it 111.e · · · " ;i CI11" ll'011 
:3.liOü mètres h l"oue:; t de la préc(•d0ntc c · · l ' . . . , a lTlere . ne 
a nlre exp lo1tat1on ac:t uellement aba ndo nn ée . ·t · · . . . ' a,,a1 ett• pra-
11q 11(·e, ,.1 ." a_ q_u elques a nnées, par la firm e t fon ~e ur et 
:\Jéch rl, a [)rO.\tm1t6 de <.:e lle c111e nons e,·,Liti t·11 I' . . ,-'( ons, ve, s est. 

Ln <:a rri e rc 11° -12 est r.:-1ccorùée rlirec1c111 011t ' 1 · . . . . au c 1cm111 
de fer n c1nal. pa r une Y01 e au petit <'!cartemenl ., 1 
l"arrPl clP Brihi-Tiou. {J Ouffet. · pt es < e 

EllP Pst situ 6e. comme to utes les a11 tr0s cl " J · · 
• L "' ::i reg1on en 

con trebas d11 n1,·ea u du sol e t le 0 ·isern ent e ·L . ' 
. _ • r- s 1 eco uYerl de 

te rres arµ·il enscs sur o :1 (; mi:Lre.- d'épai ,:;s" , J 1c 
< •• '111 . ,0s ua ncs 

!.ES CAIUIIERES DE PETI1' GRANIT 895 

exploités sont le gris /Jec épais de 4 mètres , les bancs de 
0"'6U et de 0"'80 el le .r;ros banc de 6m60, en tout 12 mctres 
d'épaisseur; les bancs supérieurs ne sont pas mis à décou­
vert; la pente généra le du gisement est de 30° pied au 

nord. 
L' extraction des produ its se fait par plan incliné el 

d l~le-grn e. simple et l'exploitation par les procédés ordi­
na ires . Il n'y a a ucnne insta llation mécanique tle sciage, 

ni par /i l, ni h ];; mes . 

Ca rrière n° 43 , à Ou ffet. - Celle ca rrière , appa rtenan t 
a la firme F . Rashi n, A. Cloux et J. (l:railet, est actnelle­
menl aba ndo nn 6e. Nous croyons utile de donner ci-après 
la coupe, relevée il notre demande en t 905, des La ncs qui _ 
éta ient alors en exploita lion: 
C'r!'is bec : non exploite" . 
G 1·0 banc . . 0.GO + 0.80 -1- 5.40 = 
Bancs bleus . . 0.80 + 1.20 --'-- 0. 80 = 

: 0. '10 + '1 .00 + O.LiO + O.GO -= 
. O.GO + o.r.o + '1. ?0 = 

Banc de l;i dure croùte. 0.40 + O.!lO = 
Deux ba ncs dits de 011140 . 

7moo 
?11180 

2"'4.0 
1"'30 
0111so 

Total 16"'70 

Les bancs noi r · 11 "(.\ ta ient pas encore mis ~ décou"erl. 

CwTiere 11° ,J !, :'1 Ouffet . - l( ll e a été onYerl e en l t:503, 
pa r la fi rme tpii l'exploite actuellement : \ïclor :Monseur. 
Elle csl raccordée à la ga re cl'Ouffet; la rn ie est au g rand 
éca rt enrnnt; sa long 11 cn1· est de 340 mètres ; ell e côtoie la 
g-ra ncl ' route ll'OuffcL i1 Esneux pa r f-Ioù:· · 

Les ba ncs <p ti :· son l ex j)loit6s ont un pendage pied no rcl, 
corn me dans les précédentes cri rri ,~ res ; il est de 45°. La 
parti e du gisement mi .. ·c :\ d6co uYerl comp rend d 'abord Je 
ff"is bec, don t 1'6paisseur Y::J ri c de ·401GO :'t î mr~tres; le .r;ros 

banc, dont l'épaisseur est cle 'î mètres , y compris les de ux 
bancs inférieurs cle Ü"'GO cl de Qm~o ; puis une séri e de 
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bancs, d'une épaisseur totale de 5m.45, pom alleinclrc la 
clio'e c1 ·oide, épaisse de omo5, puis une sé ri e de bancs IJl eus 
d' une épa isseul' tota le de 3mgo; au-dessus Yi ennenl les 
IJancs noi rs dont l'épaisseur est estimée a 5 mètres el tiui 
ne sont que parti elle ment décon ve rts . 

La profondeur de l'excavation est cl'nn e vingtaine de 
mètres . Les blocs sont extraits du rocher par des proc6dés 
ordinaires, puis sont chargés sur cha ri ot an pied d'un plan 
incliné par un câble-/~Tue d' une portée de 90 mètres , à 
l'aide duque l on peut lever des blocs d'un poids de 17 ton­
nes ; le moteur de lcYage esl un manège actionné pat· 1111 

cheval. La remonte des produits sur plan in cliné se f'ail au 
moyen cl 'nn cabestan actionné pat· un moteu r à gaz pauvre 
de la forGe de 30 chevaux . Le moteur actionne également 
qnat re armnres i:I fi l hélico idal pour le débitage des blocs 
,-111· chantier. 

Dans celle carrièl'e , comme dans d'autres Yoisines , les 
bancs noi rs sont asse;1, durs et présentent des tacl1es blan­
ches silice11 ses qui l'endenl le ll'avail de la ta ille diffi cile. 

Cw ·1·iere n° 45, i:1 Ouffet, au li eu dit « 'l'emrne ». _ 

Elle est acluellemenl exploilée pa r la fi rme ?\laréc li al 
el Ci"; elle se trouYe a envi ron 300 mètres :i l'ouest de la. 
précédente. Ell e est ourertc depui s 1111 très grand nombre 
rl'annt,es. Son exploitati on se pratique ég·ale111 cnt en con­
trcba · dn ni,·ca u du so l, fi lu mètres cnYiron sous le ni,·ca u 
,lu ch antier de taille . J•:lle est rau.:ordée par une voie au 
petit écartement au Yicina l. près d"OuffN-, talion ; crllc 
,·o ie mesure 2,30 mèt res de longueur. 

,~ cel te carrière, on explo il0 le ,r;l'is bec sur une épais­
seur de -1 mètres, la partie inf'éri eurr est trnp dur<· potir 
<°'lre trarnilléc ; puis ri ent le .r11·os écwc, d' une épai::;scur 
1l"e11Yi t'on ,' mètre.·. :\c111 s y avons relevé la s6 ri e de IJan c.:s 
sniY::i nt le .'JJ'{JS IJ{l/1 ( ' et <!(• 110111111{:s berne.~ blr'Vs: 1rn20 + 
0"' î0 + ()m;::,o + l 11120 + 011130 + um:-fü = 1"'5G. ]>Olll' 

LES C:\RR IÈRES DE PETIT GRA'.'l lT 

alleindre les 1.)(/ ncs noirs qu i ont <\i·al cment le cléf'ant d'être 
trop durs. Lrs l.Jancs const it ua nt le g-i$cmenl susdit ont une 
inclinaison moyenne de -15° pictl nord. 

L'ext raclion se fait par un plan incliné sur lequel lrs 
!Jlocs son t remont és pa r le càblc d' un treuil actionn6 par 
un manège rnù par nn cheval; èes blocs sont amenés su r 
,rngons au pied du dit plan incliné par un c:'tble-grue 
simple com mandé comme le treni l du dit plan incliné. 

La. paroi sud est coupée au fil li élicoïdal qnand le besoin 
s'en fai L sen tir. Il n\ a pas d'autre ins tallation mécanique 
permanrn le qne celles ci-dessus mention nées :'i cette car­
ri ère; l 'exp loi tation au roclicr et le débitage sur chan tier de 
ta ille se fo nt à l'a.ide des procédés ordinaires : trous creusés 
a la mai n et spigols . 

Cct1Tirire n° ,J6, :'l Ouffet. - Elle est située un peu à 
l'ouest de la précéclen le et est actuel lem en t aba nclon née. 
No1_1s l'avons visitée e11 190ô. alors qn' elle é lait encore en 
act iYilé, el y avons releY<~ l'épai::;seur des bancs ex ploi tés, 
lescp1els inclinent, comme ;'1 la précédente carrière, sous 
,1.5° pietl nord . A pa rtir du ,r;ris bec, qui n'était pas explo ité, 
on rencontrait le ,r;ros banc d'une épai::;seu r de î mèt res , y 
compris le deux bancs in l'éricurs habituels, puis des bancs 
!JI Cll S respcc( i\" Cl11 ellt de lm2Q, 011135, 011135 et ÜmÜÛ , SOit 
ensemble 2m1:,0, pnis 6 a î mètre~ de bancs noi rs . 

Ca1 ·1·1frrJ n° ,J7, :'i Ouffet. - Encore nn peu à l'ouest. cle 
· 1a pr6cétle nte carri ère, et toujou rs sur la même han~lc, l_a 
firme Bra Il _v /C.: u il mot et Ue, t[ ui a succédé à celle q u I a rn I t 
activ6 la cal'rière 11 ° -1fi. est occupée a l' onYerture d' une 

110 11,·elle car ri ère cl ont nous ::i,·ons relcYé la composition des 
bancs irnn1 écl ia tem0nt :i l'a/lleu remcnt de ces derniers . :\.n­
des~us d11 gros banc, <·pais cle î mèlres, on rencon tre les 
lwncs ci-après : 01115() + 0"''10 + om.1.0 + 011135 + 0"'85 + 
0"':2 () + 101()5 + ü"'-'1 5 = ;3"'î 0. le dern ier c'.>ta nt celu i ile la 
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dure cro1Î te; on rencontre ensuite des bancs bleus sur 2"'10 
d'épaisseur et des bancs noirs sur 6 à 7 mètres . Hs inclinent 
également à 45° pied nord. La coupe n° X."V ci-annexée 
indique· la composition générale du gisement des carri ères 
d'Ou!Iet, cla ns le versant considéré, telle c1u'elle a été 
rele,·ée, dans cette région , pa r le directe11r de la firme 
susmentionnée ; elle ne diflère que peu de celles que no11s 
avons relevées nous-même. 

'l'nor::;1Ë~1 E r, ROCPE . 

Vallée du Hoyoux. 

~ous ra ngeons, clans ce groupe, les carrières situées au 
nord du srnclinal précédent, clans les direrses bandes 
constituées· pa r des anticlinaux et des synclinaux cl u ca lcaire 
carbonifè re et ouvertes da ns les communes de ClaYier, de 
Les .A vins et de Modave, pu is cl :rns les deux b:rndes paral­
lèlr.s ~ la ba nde nord du synclinal non l J?assant par l\loda,·e 
et limi t6es en pied par les ra ille di tes de Pon t-de-I3o nne e l 

de Goesnes. 

P R 1o~111~1rn sEc1'10:-;. - Sn, c1.11'AL E1' Ar;T 1c 1.11'A L 

J>E C1.AY11·:n - Lr.s A.Y 1"s 

Ca/')'ieres n°5,1&, ·1.9, :3() e/5 /. - El les sont toute. situérs 
clans la comm une de Les .~vins. Elles sont ourertes üepui s 
un l{Uar l cle sièc le e1niron clans la bande courant du nord­
est au suü-oues t et fo rman t le r ersant no rd d' un anticlin ::i l 
succédant immécliate111ent vers le nord :1 11 °Tancl svncli nal 

0 • 

·prément.i onné. Une seule de ces ca nières présente un e 
réell e importance au point de Yli e de la production , du 
personnel y occupé et des installa ti ons m0cauiques qui la 
de se rvent; elle porte le n° .', t,, est exploitée par la Soc.: iété 
ano11ym e des carrières du Condroz et est si tuée au li eu dit 
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<< Buisson Paquet >> ; elle est désignée sous le nom de << Car­
rière Degive '1>. 

Ensemble, ces quatre carrières ont occupé, en '1910, un 
personnel moyen de 89 ouvriers de tou tes ca tégo ri es, dont 
65 à la car:'ière de la dite Société . Elles se développent sur 
une longueur totale cl'enYiron 1,200 mètres. La composition 
y est partout la même et est représentée à la coupe n° XVI 
ci-an nexée. Les bancs ~ sont trè$ red ressés et. affectent une 
inclinaison moyenne d'envirnn 63° pied au nord. Ceux qui 
sont livrés à l'exp loitation sont dénommés ,qros banc (îm50), 
Ja .9ris bec (7 mèt res) et 2 111c _qris !Jec ( l '"80); ils Cou rni ssen t 
de la pierre de toute première qualité pour monuments ; la 
tein te est blanche et ne présente pas de « noirn res >> . Le 
banc bleu foncé qu i surmon te le gros banc est utilisé comme 
desserrn et ne fournit pas de pierre marchande ; les bancs 
noirs ne sont pas exploi tés . Le rocher est recouvert pa r une 
couche de terre arL?·ileuse et de sable sur envirn n 4 a 

V 

5 mètres d'épaisseur . 

La ca rri ère Degive est pou rvne d'une insta llation m6ca­
nique fi vapeur comprenant une chaudière multitubulai re 
de 65 mètres ca rrés de surface de chauffe et timbrée a 
8 a tmosphères fl l d' une machine de la f'o r<.:e de 50 clie,·aux 
act ionnan t des transmissions téléclynam iques. Ce!Ïes-ci 
commandent les di,·e rs mouvements de levée, de translation 
du pont el de déplacemen t du chariot du pont roulant 
serrnnt a l'ex tra_ct.i on des blocs de la carriè)ro . La portée 
en tre les deux pieds du pont ro 11 lant est de 4.0 mètres et 
les de11 x porte-à-faux 111 es11 rent respecLiYement '12 c l 

20 mi· tres, ce dernier 6LanL du côté cl1antie r, de sorle 
que la longueur totalr cl u dit pon t. ()St de 72 rn c'•tres · le 
tablier c\ 11 pont se trou,·e 6 8 mètres au-dessus de la ;.oie 
de ro 11 lcrn ent. 10111.nie do 20:1 mùt1·es . 

Ce pont permet d() lernr des diar,! .. !'CS de .1Q to nnr.s . 

J,0 drcoupa!.!'0 clr la pierrn au mcli0r se t·a,·t : ]' · 1 1 
· cl n 1( e ( li 

1 11 
)N· 

~ 

,•;, 

• 

~ 
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fil hd i<.;oïdal et de spig·o ts cli assés dans des t ro11s c reusé. 
a la main; le débitag·e des blocs sur chantier es t. obtenu ~ 
l 'aide cle quatre armures à fil ; la force motri ce nécessaire 
est également fourni e par des transmis ·ions léléclynam iques 
comme pour le pont roulant. 

Dans les troi s antres carri ères, l'extraction des produit:,; 
se fait à l'aide de c:\ble-grnes et de manèges à chevaux; le 
déb itage et l'exploitation se font par les prncécl és primitif's. 

L'expédition des proùuils de ces carrières se f'ait. p::i r la 
gare de Les Avins du chemin de fer du Cond roz; la princi­
pale canfrre en est di stan te de 800 mètres en\'iron. 

Cal'rière n° :5:.2, a Les Av ins, au li eu dit« Justice>>. 
Celte ca rri ère est exploitée par la Société anonvme des 
ca rri ères d11 Condroz. 

La compo:itio n clu gisement exploité est donnée à la 
coupe 11° X. 'i,'Jf. Le gisement comprend le premier .rJl'is bec, 
d'une élJaisseur d.e 8"'50, et le .r;ros banc , ép:ii s de 0"'50 ; 
pui · "iennent des bancs noii·:; épais de4 rn i!t rcs; ces derniers 
bancs ne donne nt que des prod uits de peu ck va leur; il s 
sont beanconp plus durs que les au tre· . Quant ,w .r;ris bec 
et au _r;ros banc, la pierre qui en proYient est analoS'ue ~ 
celle des carri èr0s pr<,cédentes établies d:rns le "er,;::in t sud 
cl u s,. 1cli n al ; l' i ne I in ai son es t. <k 1.0° pi<'cl sud . 

r:'0xploitation d0s bancs se prat ique pa r les proc(•d{>:-; 
ordinaires et l'extrac tion des blocs s'effectue par un dblr­
g-rue et un plan inclin6 dont les cabes tans sont act ionn (, :,; 
par des rna.n èp:cs i-1 cliernux. Le dit c0ble permet de Je,·er 
des ch::i rp:es cl e 15 tonnes . Il n 'exi sle pas d'an trc i ns t~ll la­
tion méc;:i niqu0. 

On occnpe a c0tlr <:n r rii; re une cinquantaine cl ·ou\'J'i ei·s 
de tou!,es catégories . 

Le tra nspor t desprod uilsse fa il par axe jut'>q n ':-1 la g·:ire de 
LPs .\ vins. dont on 0st di sl::int de 1,000 mèlres environ. par 
des chemins ass0z ;1ccidcntés nu poin t de rue de ln pente. 
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Car rieres n°s 53, 5 1 et 5:5, -~ Clavi er. - Elles son! 
situées le long d'une route allant de la gare de ClaYier au 
lieu dit « _Leva l )), dans la va llée du H.o_vo ux; la plus éloi­
gnée, qui est la seule en activité pour le moment , est 
distante de la dite gare d'environ 1,400 mètres . Cette 
c~rrière n'a aucun c~ract,)re industriel, attendu qu 'elle 
n occupe c1ue 2 onvl'l ers; quant aux denx autres, elles 
so~lt actnell ~1~e nt abandon nées , mais nous aYons pu les 
vo1 r en acü v1 té en 1906 et v avons re levé la co · t· . . . . mpos1 1011 
du f!'!Se ment qui y étai t exploité . 

A la carri ère n° 53, actnellemen t en e'·plo" t i · , ., 1 a~1on, nous 
avons constaté que les bancs travaillés ava ient! . é · · . es pa1sseurs 
ci -après : qros banc 6 mètres; minces bancs 111130 . · •. 
b J. m~o . , 110l1:, 

anc_s :1: o y ~ornpn s la clure croûte qui adhère fi ces 
derniers. Ceux-ci sont très durs · la p ·t· . ré . • . . , a1 1e lll1 1 n eure peut 
etre prise pour la fabn cation des pavés . li . 

, e e est remplie de 
nombreusrs !aches blanches siliceuses L b 

· · es anes sont t raversés pa r de nombreux li més CJ · 
, . · ni ne permettent ])as 

tl obtenll' des blocs convenant rJo . l . 
, . • • 1· ur es constr11 c l1ons 

L 111cli na1son générale des bancs dé . 800 . · 
, · . . passe pied nord Il 

n existe a cette ca rl'lère aucune install t· . · 
. a ion mécan 1c1ue. 

Les deux autres carl'lères ôtablie. . , 
1 

• 
l é l. à . s sui a rn eme IJa ncl e ont c onn 1eu de exploitations cl ' . 

1 · -1 nne ce rtaine im por tance re a t1 Ye, 1 y a quelques année . li -
. s . 8 es ont été ) ·a t· tJU ées en-de so us du niveau du so l \ 1 . . 11 < 1-

b · 1· · 1 a carnc re n° 54 les ancs sont 111 c rnés sons un annle c! P. :::- - o . ' 
· t: , .. >, pi ed no rd t a exp lo1L6 le .r;ris /, pc sur;, mètres 1 e on Y 

0 • 1 1 ' e ql'ns bai,r: épa is l o mctres et es Ja11cs noirs sui·;, mèl · ' c c 
· • res · a d · nent en<.:o rr des ba ncs cl<) prtit rr. . ' L~- cssus v1en-

. b1an1t mais c . viennent 1> as J)O llr la taille f , .... ca .è ' p11 ne con-
. • ·\. <' ['I') re no - 5 1 

' 1 ' · 1 · 0 , es Lan es n ont p 11 s rp1 une 111c 1na iso11 de 120 . 
dans le v<•rsant sud cl r l'a nticlina l é pied nord, le relour 

l . l ta nt prod1c 0 
exp 01Lé _e !(1 'os berne épais de î mètres et cl ' · . . 11 ·''. .a 
sur une cpa1sseur de 4 mètres . es ban cs 11 011 s 

t 
LES CARRIÉRES DE PETIT GRANIT 905 

DEUXtf:~IE SECTION . - Sn,CLIXAL DE r.lon.-1. \"E . 

No us avons examiné ci-dessus les carrières qui se trou­
vent ouvertes dans les plissements secondaires méridionaux 
du di t s_vnclinal; le ve rsant nord s'étend sur une très g rande 
longueur et avec une très grande régularité sur les deux 
rives du Hoyo ux; an nord-es t jusqu'à Soheit-Tinlot et au 
sud-ouest pour pénétrer dans la province de Namur. Une 
seule ca rri ère est actuellement en exploitation clans ce 
versant, à l' est du chemin de fer du Cond roz; nous en 
avons visité une autre, en fl.Ctivité en 1906, à l'ouest de la 
mème vo ie ferrée, mais qui est actuellement abandonnée a 
cause de la proximité de la route de Pont-de-Bonne â 
Ocquier. 

Can·ieres n°8 56 et 57, à Modave, au li eu dit« Pont-cle­
Bonne ». _:_ La première est activée actuellement par la 
firm e Louis Herbo th, depuis 1905; elle a été ouYerte en 
1855, mais l'exploitation en a été anêtée de 1868 a 1904, 
date â laq uelle elle a été reprise par la firm e Louis Goffin ; 
elle est établie clans des biens communaux. Elle est située 
le long de la ligne cln chemin de fe r de Statte-Ciney auqu el 
elle n'est malheureusement pas raccordée, â environ 
750 mèt res de la ga re de Modave. 

On exploite an-dessus el en-dessous du nin~au du chan­
tier de tai lle. Les bancs y sout for t redressés : 80° pied 
sud :'I la carrière susdite et 75° â la ca rri ère aba ndonnée 
voisine. A la première , nous aYons releYé la composition 

ci-ap rès : 
9c O'J'iS bec. 
- 0 

1 cr <>TiS bec. 
0 

Gros banc . 
Bancs bleus 

1"' î0 
3"'00 
9"'00 
5m50 

Total 19"'20 

La desserre se fait clans un liane supérieur de 1 "' 10. 
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d' épaisseur ; au-dessus se trouvent des bancs fort clu i·s à 
cher ts no irs . . 

Nous aYons releYé autrefois, clans la carri ère actu elle­
ment abandonnée, une composition à peu près analogue. 

. La pie.rre_ prov~nant des bancs dn uit versant présente 
a pen_ pr~s les me mes caractères que ceux des bancs en 
explo1ta l10n clans les autres bandes étudiées pi·écé l . c ern ment. 

La pierre des bancs bleus, appelés auss i no irs, convient 
surto ut aux travaux . de marbre1·ie, sa teinte étant la plus 
foncée de to ut le g isement La pierre clti r, b d • . • .'J 1·os anc est e 
qualité supéneure, parce qu' ell e est de la t . t 1 1 , . e1n e a p us 
agréable, qu elle se travaille faci lement et , 11 . . . que e présente 
un mrn1mum de l1ls de carrière (stri es .. ·) L . . . . . . no1 1 es . a pierre 
des bancs g, 1~ bec I essemLle comme le· l . li . 1 n e a ce e du r;, ·ns 
banc, elle es t plus dure et présente pl . l . . · . us te stnes n 01 res 
que celle du ,qros banc . 

L'exploitation se fa it à l'a ide de s .0 1 (' 

l " , , . P'oü s en ioncés clans 
ce~ t rous c1ensés à l aide du marte J' , • . 

: , 1-' l an pe1 ,0 1 a leur ;1 air 
comp1 11ne oltmann ou François L l6L. . 
l · f · · . , . , . · e c I tage se fa, t de 
a meme açon a1ns1 qua I aide du fil I él' "d 1 ,. 

1 · · 1 ico1 a · l rn stal-
::u10n comprend six arm ures . L'extract· 1 ' 

• < ion ces blocs p · 
nant du fond de la ca rri ère pou r les . IOve-

·11 {' . amener au chantie . l ta1 e se a it par un plan incliné el · 1 ce 
u 11 cabestan t· , par nn manège à cheva ux. · ac 1onne 

La fo rce mot ri ce util isée par la s,· 
0

, • 

l' . c1e1 te au fil el le 'O 
presseur c ai r est fournie par une m ,1 . . c m-

ac llne a ,··11)e , l 1 
force de 32 chevaux al iment ée pai· 

1 
" .c Lli ce a 

, une c 1au l è · 'l'l 
el Laurens, de 14 mèt res ca l'rés <l . • t 

1 1 e iomas 
timl,rée à 12 atmosphères . e sui face de chauffe et 

Cel Le ca r rière occupe normale 
cl'ouHiers . rn ent une cinquantaine 

Les blocs sont en partie ép incés . 
pa r axe a la scieri e de Barse voisi po tli r 

1
et l'e transportés 

, ne c e a o-a re d , 
nom du cliemin de fer de l'Etat et . o e meme 

1 accordée à celle der-

1 

} 
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nière. Celte sGieri e comprend essentiellement six armu res 
a lames e t des poli ssoirs; elle est activée par une turbine 
alimen tée par les eaux du lloyoux . 

En ce qui concerne les produi ts expédiés directement de 
la carrière, le transport par axe j usqu'à la gare de Modave 
coùte en moyenne fr. 3-25 le mètre cube, ce qui ne pe rmet 
pas l' expédition des rnoijllons et déch ets. 

La fi rme en question écoule p'rincipalement ses produits 
en· Allemagne, en Hollande el mème aux Indes néerlan­
da ises. 

Tno1s 1irn 1; SECTION. - BA:s- 0 1; DE LA FAI LLE DE Po:s-T-DE· Bo:s-:s-1; . 

On n'_v rencontre qu'une seule ca rrière ouverte da ns le 
tl anc est de la va llée du IIoyoux, un peu au nord du 
contluent du rui sseau , ain t-Pierre, en aval du Pont-de-
Bonne. 

La série géo logicp1 e à laquelle appartiennent les bancs 
exploités dans la <.;a rri ère précédente se répète au nord 
par l' effe t d'u ne fai ll e dite cle Pont-de-Bon ne, de direction 
généra le analogue à celle des ba ncs, c'es t-a-dire allant du 
s11 cl-ouesl au nord-est. 

Carr iè1·(' n° :]8, :'i Viers0 t-Barse. - Ce tt e ca rrière est 
ex ploitée par la Société c:oo pérat iYe << L'A lliance des ca r­
ri ers cle Viersel », a ~IodaYe. 

~lie est raccordée a u chemin de fe r de l'Etat, entre les 
Q·ares de ~IodaYe et de Barse, à l'endr.oit d'une gare priYée 
déno mmée de Vyle-'fharou\. La c~n ière proprement di le 
est si tuée à l' est de la ro ute de la vallée du Hoyo ux el le 
chantier de taille à l'ouest. L'insta llation de force motrice 
est 6tablie de ce cùté e t est conslitu6e par une turbine 
bvclrauliqne alimentée par les eaux du Ho_vo ux. 

· Tant pa r le gisement exploité, qui co rn prnncl des bancs 
in férieu rs fi ceux des autres carri ères de la rôgio n, strati-
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graphiquement parlant, que par ses installations méca­
niques bien que modestes encore, cette carrière présente 
un assez grand intérê t qui justifie la descri ption assez 
déta illée que nous croyons devoir en donner; elle occupe 
une quarantaine d'ouvriers. 

La composition du gisement reconn u est donnée à la 
coupe n° XVHI ; celui-ci comprend une séri e de bancs incli­
nés à 60° pied sud, d'une épaissenr totale de 38 11105 à partir 
de la masse dolomitique qui le surmonte. 

L'exploitation ne se pratique toutefois qu'immécliatement 
en-desso us dn « ll ori blanc » et encore le premier banc 
est-il destiné au desserrage; il faut do nc retrancher do 
l'épaisseur susdite, trois bancs mesmant ensemble 3"'10. 
Au-dessus du yros banc et j usqu'au banc de desserre se 
trouvent quatre séries de bancs, d' une épaisseur totale de 
7 mètres, donnant une très belle pien:e bleue. La première 
série, de 2"'20 d'épa isseur, comprend des bancs bleus fo ur­
nissant une belle pierre, mais dure ti tai ller et souvent 
dépréciée pa r l'existence de lits séparati fs tl'ès sinueux et 
très Yisibles . Puis vi ent une autre série de bancs très bea ux 
et mesurant respec ti\·ement 1 mètre, 0"'60 et 0 11160, ensem­
ble 211120, donnan t des pierres très homogènes, avec des 
lits séparatifs bien droits, mais fo rtement soudés el se déli­
tan t mal. En-dessous se lrom'e un banc, d'un e épai sseur de 
0 11120 seulement, fourni ss,1nt llne belle pierre. Le banc sur­
montant le _qros banc immédiatement est dit le VI pieds 
â cause de son épaissen r qui est de 'l 11180 ; il fournil la plns 
be lle pierre du gisement; e lle es t homogène, compacte el 
d'une belle teinte bleur. clai re. 

Le 1;ros berne, <Jui mesure une épaisseur J e î mètres , est 
cons ti tué par nne pierre beaucoup llloin s belle que celle 
des b::rncs <JLJi le surmontent, mais es t très solide et con­
vient très bien pour lous les travaux d'art; la première 
tran che d 'un mèt re d'épaisseur se ressent du voisinage du 

4 \.: 
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banc cle VI p iPcls et est de qualité supérieut'e :i cel le dn 
restè de la masse du gros banc . Le ,qr is bec affec te une 
épaisseur de 411140. La pie1Te qui en provient est très dure 
gris.âtre, se ta illan t ma l ; elle ne convient que pour la con~ 
fect1on des bordures , des moëllons, des pavés, etc. La 
masse calcaire inférieure an qris bec reconnue rn esure en 
to ut 1611155 et comprend les assises ci-après : 1 ° un banc 
bleu clair, de 6111 40 d'épaisseur, co 11 stitué pa r une belle 
pierre a texture fine, homogène et a ffectée de peli les 
taches blanc l1es ; elle se travaille très bien ; 2° 1111 banc de 
0

111

80 absolument sans usage ; la pierre est remp lie de 
cherts ; 3° un Lane, de 2'",10 d'épaisseur , d'une belle pien e 
très fi ne e t très homogène, de teinle <.J aire, se taillant très 
bien; 4° un banc, d'u ne épaisseur de 3 111 60, d'une pierre 
beaucoup moins Lelle que les précédentes, avec partie sili­
ceuse sans lit séparat if, convenant pour la confec tio n des 
bordures, moëllons, etc.; 5° un banc de 1 "'fi5 d'une très 
belle pierre d'un bleu foncé et très homogène, mais aff ec­
tée de nombreux limés blancs qu i limi tent .la g rosseur des 
blocs ; enfin ?0 un ban~ de 1111îO d'une mauvaise pien e 
a\·ec cherts, impropre a tout autre usage qu 'a la fab rica­
tion des moëll ons. 

D'après les renseignements nous fo urn is par la Direc li on 
de la ca rri ère, la pierre consti tuant le dit gisement es t en 
g-é~é_r~l plus dure et plus tenace qu'il l 'or·clinairc; le poids 
spec1fique est plus élevé que la moyenn e ; le sciage el la 
taille en sont plus lents . 

D'irn procès-verbal cl 'ess::ii s du laboratoire de l'Etat h 
Mali nes, il résulterai t que la résis tance il l'écrasement es t 

' en mo.venne, de 2,200 kilogs par centimètre ca rré en li t et 
de 1,400 kilogs eo délit . 

Toute l'exploitation se pratiq ue au-clc~sus du niveau de 
la ro11 te e t du chantier voisin de tai lle. Les t rous cles li n6s fi 
déli mitPr les blocs a extraire du rocher sonl creusés au 

1. 
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marteau pcrfo ralrur à air comprimé ; on fai t usage de 
marteaux F lottmann et François. Le débi tage des blccs sur 
chantier se fai t a l' aide de deux armures :'l fil hélicoïda l 
mises en mo11verne11l au moyen de transmission$ télédyna­
micp1es . La manu tention des blocs sur chant ier el le char­
gement· des ·moëllons et pierraille~ sur \\'::t!.:?·ons se l'o nt ;\ 
l'aide d' une grue ronlante élec trique. 

La turbine qui commande les transmissions télédyna­
miques, le compresseur à ai r et la dy namo fourn issant le 
conrnnl électrique ci la g rue, dé\·eloppe 1111 0 puissance de 
22 chevaux. Il est qnestion de remplac0r les Lransmi sions 
susdites pa r le cournnt électr iq ue. La g(,nérat1·ice fourni t 
du conrant contin u sous_ la tension de 220 volts, avec une 
intensité ma xi mnrn de 62 1;2· ampores, a la Yitesse de 
t . 150 Lou rs par mi 11 u te. 
· Dalls ce lte insta llation spécia le, oit les récepteurs sou­

mettent la dynamo géné1·atri ce à de fréquentes surcharges 
l{lt i amena i~n L u 11 ra len ti ssr men t de_ la t11 rb i ne et. co1~ .:é­
q uem rn en L le désamorçage de la dite dynamo, on s est 
trouvé cl ans la nécessité d'appliquer un régulateur au toma­
tiq ue :'1 action rapide et sen ib le, agissa nt direc tement sur 
la vanne de la turb in e. 

Partant de ce lle idée, le constrncteur , la Société ano-
11 yme des a teliers de constructions él0c lricp1es S . Barbier à 

l •~ lérnalle-Tlau le, a combiné le régulateur élect rique dont la 

descri ption suit : 
Cet appareil se com pose cl' nn mécan isme mont~ sur t~ne 

Laque en fo nte el co rn pre nant un ,.notenr électri que d un 
clemi- clieva l action nant par le pigno n A , deux arbres 
pnrallèles B-C, par l'i uterrn é)cli~irc des engrenag~s D-E; 
ces a rb res to urnent dans les pnlters F-G et sont a111m és de 
monvernenls cl e rotation inve rses. ~ur les bouls . de ces 
arbres so nt cnl6es des armatu res en acier coulé H-1 forma nt 
cùnes m:1les <les cmbra:·ag·es électromagnétiques .J-E, les-
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quels sont fixés sur les deux arbres para llèles l-!11 rend us 
solidaires par les ro ues dentées .V-0 et la chaine n·all p n . 
L'a rbre L est prolongé et porte une vi s sa ns -fin Q acti on-
nant la ro ue héli coïdale R calée sur l 'a rbre de c~mmande 
de la va nne de la tu rbine hydraulique a l'aide d' un man­
ch~n a cames amovibles . Les c611 es des embrayages sont 
marntenus éca rtés par des resso rts agissan t sui· des bouts 
en acier trem pé logés dans les arbres L Jlf. 

Le motenr de commande de ces di spositifs lonrne d'une 
façor~ con tinue quand la génératrice débite du c;o uranl. La 
partie mécan ique de ce régulateur esl complétée pa r un 
tableau avec voltmètre de co ntact et relais nécessa ires pour 
la ncer le courant clans l' un ou l'autre des embravan·cs 

, . . • 0 

magnet1ques slll vant que le YOltagc augmente ou dim inue 
aux bornes de la génératri ce et, cle cette façon, l' arbre de 
commande de la ,·anne de la turbine sera, suivant les ca,·, 
action né clans un sens on dans l'aut re et pron,quera 
l'onvertnre ou la fermeture de la Yanr1 c. 

En vue de faciliter la compréhensic,n, uou~ annexo ns un 
s_chéma mon trant le~ connexions des appa reils et di sposi­
tifs mettant automatHr uern ent en circuit les e1111 I"' 

J u \ ' :) n·e~ 
électromagnéti q11 cs . · · c-

Nons do nnons ci-après la de~cri 1)ti on de la ... 1•11 . 1 
. . . o C i OU :rn1 e 

élect l'l qne fou m1e p,11· le 111 ême con sll'll cleui· c tt · e e !:!Tuc 
permet de leH• r des <: ll a rges de 10 tonnes Ji' ]Je . " 
l' 1 · ; . · , c compose 
c un c 1an ot trcs robuste en profil és d' ·1cie,· 111 té 1 • • L . on s11rc e11x 
ess ieux en acier for3·é pourn 1s de roues en rnét 1 . : ·. 1 G ·1n Il é 11· . a . pec1,L n 111; e e esl ta) 1e pour ,·oies à l'6C' ai·le l . . · men norrn al. 

Ce chan ot est mur11 , aux ci eux ex tr6mit6s 1 . 1 . 
, . • , < es Juto1n: 

attel ages neecssa,res et pinces cl 'a C'nocli ao·e . .
1 

' 
. . 1·· . . 1" aux ra t s. Il 

reçoi t a 1nté r1 cur une fo rte plafrue en 1· t , . . on c ~c rvant 
d ass ise au chemin clc rou lement <' l 'tu nTa l 1 • , . < o c lH C<' l'C' e denl é 
qui y est rapporte pour l'on enta lion. Dans . l 

1 d' . 1 ce le p uqu c 
ass ise est en<.;astrée a c·olonne <·fln trale · . ,_ ' ' · en aC'1e1·:-;en an1 

Î 

V 
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de pivot de virement à la partie tournan te de l'appareil. 
Celle-ci comporte un bâti d' orienta tion robuste en fonte 
sur lequel sont installés le treuil et les divers mécan ismes 
de commande; elle tourne sui· la colonne d'orientation 
fixée au chassis inférieur , par l'i nte rmédiaire de quatre 
galets en métal Griffi n. 

La g rne possède les mouvements automatiques suivants : 
1 ° Levée de la charge ; 
2° Translation sur la voie ; 
3° Orientatiun; 
4° Variation de la portée de la tlèche. 

Ces mouvements sont commandés pa r des moteurs inclé­
penclan ls et peuveu t être actionnés isolément ou si mu 1-
tanément. 

Le mouvement de levée est actionné par un moteur 
sé rie de 6 chevaux tournant à la Yitesse de 600 tours par 
minu te et attaquant un tambour d' enro ulement du cêible 
par l'i ntermédiaire d'un réducteur de vitesse a vis sans tin 
el d'u n harnais d'engrenages dro its. Un frein a ruban 
commandé par pédale permet de maintenir la cha rge sus­
pend ue pendant la manœuvre des autres mouvements et 
cl' en m oclére r à vo lonté la descente. La levée se fait a 
double brin pa r càble extra-flexible en acier spécial s'en­
roulant sur un tambour à rai nures hélicoïdales d' un clérn­
loppern ent suffisan t pou r é"i~er le. redoublement du brin et 
l'enroulement du câble se fait to uJ ours daus le même seus, 
avan tages précieux pour la consen alion de cet organe 

important. 
Le mouvement de translation .est de~servi par unr::: mote ur 
· 1 f 9 chevaux tournant a la vitesse de 1,2.:>0 tours sén e ce ,., ' . . 

· t disposé sous le chanol e t actionnant les deux par m111 u e, . . . 
. . , l'aide d'nn réducteur de vitesse a vis sans fin et 

essieux. a " . b l · 1 · l . coniques reli6s par un ar re ong1tuc rn a . 
de pignons 
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Le mou,·ement cl 'o l'i ent ation s'e ff Pctue pal' un mutenr 
séri e de 3 chevaux, tournant à la vitesse de 000 to urs. eom­
mandant, par réducteur de vitesse à vis sans tin, le ,; ig-no11 

engrena nt a '"ec la roue dentée dn c: hariot . 
Le mouvement de va riation de portée de la tlèche prend 

sa commande sur l 'arbre intermédiaire du mouvement tle 
levée à l'aide d'engrenages coniques et d'un arbre inc lin é 
act ionnant par vi s sans fi n l'a rbre qu i ·e rt d'axe au tambour 
de I evée et sur les ex trérn i tés cl uq uel sont calés les tamlJo u r:., 
latéraux qui opèrent la variati on d'incl inaison de la {l \cl e ie . 

La flèche es t constit uée par des profilés en acier tloux 
riYés en treill is, de faço n à lui do nner le max imum de rin·i­
cl!té . sous _un poids rédui t. Elle articule n l'avant du b:ti 
cl ori enta tion pal' 1111e solide traverse de pied en fonte et 
e~l e porte la poulie de tète . A sa partie inférieure est 
disposé un, tambou r permett::int, le cas échéant, cle l'aire 
passer le ca l>le de levée pou r effec tue!' le ha! , 1 . . ag e ces wagons 
ou des blocs de pi erres clans la ca rri ère . 

Le bàti d'o l'i entation es t proloiwé , . l' . . 1 r . . . o , e,s arn ore ce nço n 
~ con~t1 tue1 la platefo rme de ma nœu\Te ot'l sont cen tl':1l i::;é;;; 
les d1ITérent::; contro lle l's Je tablea I d' .1 . ~ 

. ' 11 ce 1st1'1 Jut1 on les 
len ers de co rn manci e ainsi fJ ti e le t . . 1 . ' , . . . con 1 <'])O lt s clrs t I ne n 
assurer la stab il ité rl 0 l 'rng-i n. " 

La pl'ise génél'ale de courant s·err ·t 
Il . · ec: ue par trol10,· ::iérien 

et ce e d11 mou,ement de translat· . 1• . . ; . 
1 li . c io n se ai l :1 l a1dr de 
Jagues co ectnces el de frotteurs an· , 

l . oences sur la co lonn e centra e . 
La gru r est de co il struction 1rn ,ti c: 1· ;,. . 
. . . u le i ement rnh uste t 

so1gn6e dans ses déta il s ; les malé i·i a . 
1 

• e 
• • . • , c ttx emp O\'CS sont de 

toute prem1 cre q11 ali te. Les arbres so t .· 
, · n r n ac1c1· · ce · l 

fat i:rne to urn ent clans des cous inets e 1 •. ' ti x ce 
. '-: . ' n )ronze · Je;;; r 
:1 vis sans fin des réducteurs de ··t ' · oues 

, I esse sont <' n acier 
a,·ec co urn nnes en b1·cinzc rapportées el lai ll écs ·,i 

la f'l'a ise : 
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les effo rls de poussée des vis sans fin sont repris pat· des 
Lutées ù billes doubles a haut rendement, etc. 

Etablie clans les conditions énumérées ci-dessus, la grue, 
étant agraflëe aux rai ls de la YOi e, au moyen de pinces, peut 
lever une charge de 10 tonnes à la portée de 2"'50 et, libre 
sui· rails, une cllarge de 5 tonnes à la por tée de 3 mètres . 

Les vitesses adoptées sont les sui vantes : 
LeYée . 2 mètres pa r minute; 
Orientation 2 tours par minute ; 
Translation · 75 mètres par minute. 

La grne est ab ri tée par une marquise qni la prott'ge 
contre la pluie et les intempéries. 

Q UATRJJ~rn;; SECT !Ol\ . - BAN D~: DE LA FAlfJLE DE GOE. l\ES 

OU BAN DE l\ORD. 

Cette bande de calcaire ca rbonifère est parallèle à la 
précéclen·te et limill'·e en pied par la fai ll e de Goesnes dont 
l'allure g6 nérale est sensiblement pa rallèle égalen1enl a la 
l'aille de Pont-de-Bonne . Une sé ri e de carri ères y ont été 
ouvertes dont plusieurs, d' une certaine importance, sont 
encore en activi té. E lles sont situées sur les territoires des 
eommunes cl' r\. bée-Scry, de Vierset-Barse et de 1Ja rchi11. 
No us les examinerons successivemen t en allant de l'est 
vers l'ouest. 

Ccunh ·e n° :'5 .9 , à Abée-Sery. - Elle a été OnYe rte 
dep ui s quelques années seulement par la firm e Joie frères 
({ ui continue à l' activer; une ancienne exploi tation a ex isté 
n l'est de celle qui est actuellement en activité. L'installa­
tion de la nouvelle carrière n'est pas encore terminée; on 
" a cependant mis a découver t presque toute la sé rie des 
bancs reconnus exploitables de cette ba nde et que nous 
donnerons clans la suite. L'inclinaison des di ts bancs esl de 
33° pied au sud. 
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Cette carrière est étab lie en con trebas de la rn nte de 
Seraing à Dinant qui la longe immédia tement au nord: la 
profond,eur attein te est d'u nè vinglaine de mètres. , 

Le gisement est recouvert d' une mince couche de lel' re 
a r? ileuse; L'expl_oitation se pratique par les procédés ordi-
naires. L extraction des blocs s'effectue à l'aide cl' : bl 

, • , _ . t1 n ca e-
g1 ue simple d une porlée de oO mètl'es; la le,·ée de la cha!'n·e 
est ~btenue pa r. 11 11 m~nège mù par des chevaux; un cab:s­
tan a bras sert n retenu· et à déplacer le cha1·iot sur le càble 
porteur. 

Fait assez remarq uable clans les ca rri ères de l' · . . . . ,, . · . espece, on 
est obligé 1c1 c. épuiser les eaux pro,·enant d'infiltra tio ns 
d'un ruisseau .voisin à_ l'aide cl'~n moteur à essence établi 
au fond de 1 excava tion. On rnstalle un autre moteur à 
essence sur le c hantier de taille dans le but cl'actionne . . . . fil . 1 une 
sc1An e a hélicoïdal et un e dynamo pour le t 
électri que de la force. · ranspo l't 

L'expéditio n des pl'oclu its se fai t 11ar axe J· ti <· , . l . . , . · .~qua c est1-
na.t1011, en genéral; 1~ distance de la carrière à l'a n êt le 
plus pl'ochc cl11 c li em111 de fe r \'icinal ct 11 Co <l 

, • G n roz es t dP. 
2,800 mètres environ . ~ 

On occupe fi cette canière en movenn e 0::; · 
. ' , , ,ç._, 0 Il V J'J e l'S . 

Can·ifres n °" 00, (i J et 62) à Vierse l-Ga , L. 
'è . . . . . t se. - a pre-

m1 re es t s1t11ée :i la li mite de la comm l \. une l r r,er et-
Barse avec celle de St rée. Elle n'a c1ue pe l ' : , . u c i1nportance 
n occ npan t que 2 1 oun1ers en moyenne. ' 

Le g isement es t le même q11 e celu i des d . 
. eux ::i utres en tre 

lescruelJes elle es t s1t11 ée, tant a l'est r111 ' .'l l' . . • ouest. fi n 'y 
exi s te, a proprenw nt pa rler, a ucune insta ll at· é . · 
El i ' . < < ion m can1qu0. 
i.. e n est é.!.!·a leni enl. ra ccordée a ancun c vo i f' , 

. · · e erree. ~Ile 
est expl oitée act110llement par la firme A. Hoccart 

La carriè re n° fi I 0s t explo itPe pa ,· la firme . s : , 
. . · · oc,et6 ano . 

nyme des ca rncres du Condroz et es t sit ué 1. . 
c, ,, e an teu di t 

« ,"'..l urroyse 11 x » ou « I• ag-11 e\' a l » . 

-~ 
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La coupe n° XIX représente le gisement reconnu à cette 
carrière et dont une partie seulement est exploitée, les bancs 
supérieurs s'enfonçant sous les roches impropres à la taille 
et dont l'enlèvement serait trop onéreux. 
E n tous cas, les bancs :supérieurs au banc dénommé banc 
fienri sont de qualité médiocre; il s sont tout au plus bons 
à faire ries bordures; à partir du banc susdit , la pierre est 
de première qualité, sauf celle du ,q1·is bec dont la tai lle 
est plus difficile, comme d'habitude. On n'exploite plus 
guère actuellement que le _qros banc et le banc supéri eur 
du pris bec, qüi ont ensemble 1011150 d'épaisseur ; la pente 
des bancs est d'environ 45° avec pied au sud . La ca rrière 
est ouverte sous le niveau du sol et a tteint environ 25 mètres 
de profondenr ; le terrain recouvrant les roches carbo­
nifères mesure une épaisseur de 3 a 5 mètres et est composé 
de sable et d'argile. 

L'exploitation se pratique par les procédés ordinaires, 
sauf qu 'à l'aval-pendage, on découpe, au besoin, la pierre 
à l'aide du fil hélicoïdal. L'épuisement des eaux pluviales 
qui s'accumulent au fond de la carrière est a·ssuré par une 
petite pompe à vapeur. Les blocs sont extraits du fond de 
la carrière à l'aide d'un câble-grue, d'un plan incliné et 
d'une grue roulante à vapeur, conformément au croquis 
ci-annexé; ils sont soulevés pa r le câble et arne.nés par 
l'incli naison de celui-ci su r un ·wagonnet plat lequel roule 
sur la voie du plan incliné en utilisant .co.mme moteur le 

· cabestan de la grne roula nte, ce dernier produisant égale­
ment le mouvement de levée de la charge . La même g rue 
roulante assure le service de la manutention des blocs sur le 
chantier ; ces di vers mouvements s'exécutent naturellement 
d'une façon successive; ce tte gm e peut lever des charges 
de 12 tonnes. 

Les blocs non homogènes sont débités à l'aide de coins 
chassés dans des trous creusés a la main sur le chanti er de 
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taille et ,v fa çonnés en pierres de taille; leur expédi tion sr 
fai t pa l' la gal'e de Bal'se du chemin de fe r de Statte à Ci ney 
don t la ca rrière est distante de 3 1/2 kilomètres enviro11. 
Les blocs homogènes et de certaines dimensions sont expé­
ciiés, par axe également, a la scieri e de Régissa de la même 
firme pour le débitage en tranches; ce tte scieri e es t 
actionnée pal' un moteur hydra ulique . 

Le person nel moyen occupé à cette carrière es t dP. 
28 ouvriers. 

Quanta la carrière n° fl2, sise commune cleVierset-13arse, 
au lieu di t « Royseux >>, et ou verte dans le ve rsant est de b 
vallée du Ho:vo ux, elle· est absolu ment sans ca ractère 
industri el et n'occupe que quelques ouniers. 

Carrieres n°s 6.9 et 64. , a i\Iarcbin , a ux li eux dits« Trif­
fo:v >> et « Stadt ». - La première a seule actuellomen t une 
assez gra mle im porta nce; la seconde n·occupe, en effet. 
plns que ((Uelqnes ou ni ers; ensemble, le personnel mo-ven 
s'élève a une centaine d'ouv!'iers. Les deux ca rri ères ~ont 
exploitées par la fi l'me A. Mabaux. L'ouvertu re de celle de 
Triffo:v remonte à. environ 35 ans et de celle de Stadt a 
une ving taine d'an nées ; elles on t été inact ives pendant 
plusieurs année· et ont. é té reprises depui s trois ans env i­
ro n. Tontes deux sont établies :'l Jl anc de coteau, (!ans le 
versant sud de la va llée du rni sseau de Goesnes . 

Le g isement ex ploité fi gure a la coupe n° XX; les ba ncs 
ont nne inclinaison de 40° pied sud. L'exploitation s'y 
pratique entièrement a la main. L'ext raction des blocs c1;

1 
fond de l'excava tion de la ca rrière se fait par plan incliné, 
a l'aide d'un cabestan actionné•par transmi ~sions télécl vna­
mi ques; ces blocs sont ensui te descendus au chantie·r de 
taille situé cl:Jns la vallée par le même cabe~tan e t une 
voie inclinée sur le li ane de la colline. 

Le débitage des blocs sur chan ti et' se fait~ l'aiüe tle / 
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quatre armures à fil; on les découpe en t1,ancl 1 . . . 1es r ans une 
petite scien e comprenant deux armt11·es a· ] L f' . · ames. a orce 
mot n ce est emprun tée au ruisseati de Ge e . . • 1 snes, une roue 
hvdraulique a augets d' une vin ()'la1·11e cle J 

· . ' b c 1evaux, met en 
mouvement les chvers appareils méca,1· 1 1 .. . , . . . . 1c1 ues ce a carru'!re 
a l aide de tr.ansm1ss1ons télécl.vnamiqnes. 

Cette carrière est di stante d'envirnn ,_) ·l /'> 1_. 1 , ·=> - '1 orn etres de 
la ga re de Barse clu chemin de fe r de l' Ji' t 1 • 1 1 
l
' . 1· · l . . . , a~ pa1 eqne 
expéc 1t1on ces p1 odu1ts a li eu 111 .... 1· c· Je t. · 

• , • ' cl,, l ansport se fa it 
pa r axe Jnsqu a cette 0 ·a re et coûte 1'> f ·a . . o . - l < ncs par wagQ n de 
10 tonnes , ce qui rend 11npossib le l'expécl·, t· 1 lé 1 . . , . · ion ces c c ie ls 
clestrnés a I améliora tion dfls 1·oules . 

Résumé 

De la descri ption qui précède il réstllte l' l . . . . ' ' que exp 01la-
t1 on du petit gra11 1l, clans la province de L' · · . . , 1cge, cunst1tue 
une rnclustne cl une réelle im JJ0 1'Lanc0. el clc 1· . . . · mnant 1eu a une 
µrancie consommation de ma1n-d 'œnv,·e , rc) . . . 
, . , , , . . . ' · n ll S ne pourr tOns 
t1x.e1, a, ec exact1l.ucle, le pourcentao·e de celt · l ' . . n e ma,n-c ccuvre 
dans le pnx de revient du mètre cube de 1)· " · . , . . 1e11 e , qui d(JJL 
e\ïdemment beaucoup Yan er suiva nt <[ti e l · . . " · a pierre est 
Yendue simplement épmcée, ou tai ll ée ou <·, ·,·6 t 1 , ·''-' e en rane 1es 
Tuutes cli(!ses étta les cl 'aillPur.- ee 1iou1·c.:e nL"n-e l · : ' · . . ' "'o , C O lt ~IIISSJ 

nolab lement vaner sui vant c1u e la canièi·e e t 1.· 11 . · s ou I ée 
1~1 éc~n'.qt'.; me11 L pou r les prin~ipaux s~niees ou suivant ci ue· 
( eux-ci s effectuent encore a la marn 1, u av0e des insta l­
lat io11 s n'.dime.ntaires . Toutefois, si l'on tient compte du 
nombre cl ouvn ers de toutes ca t6go ri es qll i ont 6t6 occu é p s, 
en 1!)1? , en mo~_-enne, dans les ca rri ères de peti t g ranit de 
la p.roY1nce ~u~cl1te, on peut es timer, sans trop cl'en eur, a 
en 1'1 ron 3 111 1 ll1ons le mon tant des salaires pa,·és Pf . , >tir une 
,·.al0ur lo~alc cle la pro~uclion s'éleva nt ~ environ 4 1/:2 mi l­
!1ons de francs. La marn-d'œ nvre inlervi0nd r"i·L ai· · « ns, pour 
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les deux tiers de eette valeur. Ce taux. moyen général, qui 
n'est évidemmen t qu'app1·oximalif, permet toutefois de se 
rendre compte de l' importance qu'il y a, dans ces exploi­
tations, de chercher à réduire cette rnain-d'œuvre, clans 
une aussi grande mesüre que possible, surtou t pour l'exé­
cutio:1 de certains travanx., tels que le forage des Lrous 
destinés a détacher les blocs du rocher et à les débiter sur 
chantier de Laill<:', le découpage des bancs au fil hél icoïdal, 
le· débita n·e des blocs sur chan lier a l'aide du fü susdit ou 

0 

des scieries c\ lames, les manœuvres d'extraction des pro-
dui ts du fond des ca rrières et les manutentions diverses . Les 
installations de fo rce motri ce nécessaires comportent tou­
tefois des dépenses assez élevées de premier établissement 
qu i sont rendues impossib!es qua.ncl _les carrières ne sont 
exploitées que par des petits pa rticuliers ou quand encore, 
les exploitants n' en possèdent pas la propriété et surtout 
qua nd ell es sont do nnées en location pour un te rme rédnit , 
neuf ans son,·enl, comme c'est le cas ponr la plupart des 
propriétés ·communales .. Il. fa udrait s'assurer au moins 
pendant trente a~1 s la . JO u1ssa '.1ce cl~ la. propri~té pour 
permettrecl'amort11· ~es rnsta lla:1onf- mec~n1 c1ues qrn peuvent 
exiger 1'immobilisat1on de capitaux cons1d6rables. 

Le développement de l'emploi de l'électricité esl égale­
ment de nature à améliorer les cond itions d'exploitation 
des carrières de l' espèce., soiL en pl'Ocluisanl le courant 
éle~t rique nécessai re à l'aide de petites centrales actionnées 
par des rn otetn.·s à v~peur ou des mo~e urs l?drauliques 
quand c'est possible,. so_, t ~n emprun ta.1~t l 6nerg1 e élect rique 
aux n·rands réseaux qui sillonnen t déJa une grande partie 
de 1: région des carrières de peti t granit et qui ne fe ront 
que se développer. Il fau~ su rto ut citer celui de la Soci6!.é 
du Pays de Liége et cel11 1 de la fi rme l\flh. Van Roggen de 

Sprimon t. 
La proximité rl 'un moyen de transport économ ique 
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<.:o ns titne un avan tage marqué pour la mise à fru it d'un 
gisement de canière et, so us ce rapport, la construction 
<les lignes vicinal"ls de Poulseur a Sprimont et a Trooz et 
de Clavier a Comblain-au-Pont a rendu les plus g rands 
senices aux groupes imponan ts cl'éxploitations que l'on 
rencontre sur leur trajet; la mise assez récente an grand 
écartement de la section d'Ouflet il Comblain-au-Pont de 
la seconde ligne citée es t éga lement de nature à faci liter 
les transports à cause de la suppress ion des transborde­
ments aux gares du chem in de fe r de l'Etat . 

Toutefois, le raccordement des caniùres aux lî!tn es 
· vicinales ou aux grandes voies ferrées, selon les \ ir­
constances, n'est pas toujours facile ou même possible a 
cause des profils accident6s du so l et il comporte, da ns 
ce rtains cas, une dépense de premier é tab lissemen t cl'antant 
plus sensible que les quantité transportées ne sont pas ton­
jours bien considé rables comme tonnage ; aussi clans des 
exploitations d' importance médiocre préfère-t-on encore 
efiect uer les transports par axej usqu 'il ln gare d'expédi tion 
ou même jusqu'à destina tion . A ce suj et, nous ci·oYo ns 
inté ressant de fai re remarq uer que la nouve lle législ~tion 
minière belge a modilié, d' une fa çon très favorab le anx 
carri ères, l'article 12 de la loi du 2 ma i 18:3î · désormais 

' ' ce n' est plus au pro fi t des mi nes concédée: seules que l'on 
pouna poursuirre l'cxprnp ri ation po11r cause cl'ntilité 
pnblique, mais encore au pro li t des minières et clescarri ères . 
Le privilège accordé a ces derni6res exploita tio ns présente 
un intérêt d'autant plus grand qne lenr nombre est très 
co nsidéralJle dans notre pays . L'article 1-1 de la loi tl11 5 .i uin 
101 ·I modifiant le$ lois clll 2 J avril 181U el du 2 mai 183î 
por te notamment le paragraphe ci ap rùs transc rit : « Le 
>> gou\·crnern ent, sur la proposition du Conseil des rn in<'s, 
» pourra déclarer qu'il y ;) 11tilit6 pllLliq ue ~ établ ir des 
» co1n1nunica ti ons dans lï ntérèt de l'exploi tation des 
» min es, mini ères et ca niiires. » 
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Si nous considéro ns mai ntena nt l' importance clu gise­
ment de peti t granit exploitable de la proYince de Liége, 
notamment dans les deux principaux synclinaux que nous 
avo ns décrits, on peut dire que, nonobstan t les t ravaux 
d' exploitation pratiqués a ce j our , elle reste ext rêm_em~nt 
considérable, surtout si l'on tient compte que l'exploitation 
peut , grâce au développement des moyens mécaniques, 
être portée a d'assez g randes profondeurs surtout dan~ les 
gisements redressés; dans ceux dont l'inclinaison est fa1?le, 
comme clans la partie orientale du ve1·sant est du synch.nal 
de Sprimont-Poulseur, l'importance du champ cl'explo1ta­
ti on peut devenir extrêmement grande sans po~1r cela 
atteindre des prnfontleurs exagérées. D'autre par~, 1 enlève­
ment des roches supérieures au gisement exploitable peut 
se faire assez économiquement fi l 'aide du fil hélic?ïclal , 
mais pour cela, il faut pouvoir éYacuer sans frais les 
déblais, ce qui est actuellement possible, g r~ce au transport 
"'rat ui t des déchets de ca rrières, ce qui nous ramène 

· ~ncore a l'am6lioration des moyens de transport. 

En résumé. la pros péri té de CP,tte indus tri e est inti rnemen t 
li ée à l'amélioration des moyens mécan iques d'exploitation, 
cl"extraction, de travai l sur chantier, cle manutention et de 
transport. 

:Mais pour réaliser ce programme, d' importants capitaux 
sont nécessaires et il faut assui·er , par la recherche de 
débouchés pour la consommation des procl~its, l'.avenir 
de celle branche importante de not re industne nationale .. 
Les exploitan ts se plaignent, en général, de traverser un~ 
cri se assez intense, et ils l'attri buent li la concurrence qm 
es t f'aite an 1rn tit n'J'anit par les pierres d 'origi ne étra ngère 

-
0 

bl . N et par lï nsuffisance des grands tra~au~ pu 1~s . 1 ous 
pensons qu'il faut y ajou ter celle qui llll es t faite par le 
développement de l'emploi du béton art~é. :\Tous n .~von~ 
pas la comp6tence vou lue pour app récier les motifs qm 
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militent en faveur de l'emploi des pierres étrangères, mais 
il es t indéniable que, clans divers cas, il a urait pu être 
donné la préférence au petit g ranit, si non en totalité. 
tout au moins dans une large mesure. 

Liége, septembre 1911. 
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